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GUY VEILLETTE
guy.veillette@lenouvelliste.qc.ca

SHAWINIGAN — Observant de plus 
en plus de cas de comportements 
agressifs à l’endroit de son per-
sonnel, la Ville de Shawinigan vient 
de lancer une campagne axée sur 
le respect pour protéger ses em-
ployés et répondre plus efficace-
ment aux besoins de la population.

Cette initiative est lancée quelques 
semaines après l’adoption, par le 
comité exécutif, de la Politique 
de prévention de la violence dans 
les rapports avec la clientèle, le 23 
janvier. La Ville prévient que toute 
forme de violence envers son per-
sonnel ne sera pas tolérée.

Outre des affiches de sensibilisa-
tion, la campagne est marquée par 
l’installation d’une caméra à l’ac-
cueil de l’hôtel de ville. Lors d’un 
appel, un nouveau message préve-
nant que la discussion pourrait être 
enregistrée fait également partie de 
la stratégie. Karine Beaulé-Prince, 
agente aux communications à la 
Ville de Shawinigan, avance que 
d’autres caméras pourraient être 
installées à certains services au 
cours des prochaines semaines.

Cette campagne, intitulée «À la 
Ville de Shawinigan, le respect nous 
aide à mieux vous servir», vise à cal-
mer les ardeurs de certains citoyens 
qui ne mettent pas de gants blancs 
lorsqu’ils s’adressent aux représen-
tants des services publics. 

Mme Beaulé-Prince rapporte 
même un cas de violence phy-
sique, au cours duquel un membre 
du personnel a été «agrippé» par 
un citoyen. Ces comportements 
demeurent exceptionnels en 
personne, mais la porte-parole 
mentionne qu’au téléphone, des 
employés doivent gérer assez régu-
lièrement les cris ou les blasphèmes 
d’un contribuable en colère.

«Nous n’avons pas de chiffres 

précis à fournir, mais au cours des 
dernières années, on observe une 
recrudescence de cas d’agressivité, 
que ce soit au téléphone, en per-
sonne, sur le terrain ou dans les 
différents bâtiments de la Ville», 
note-t-elle.

Ces constats ont mené à diverses 
actions au fil des années, dont une 
formation aux employés pour désa-
morcer ces comportements et la 
rédaction de la politique qui vient 
d’être adoptée.

«La campagne vise à rappeler aux 
citoyens qu’on les sert mieux dans 
un contexte de respect et de com-
portement courtois, ce qui demeure 
la majorité des cas», convient Mme 
Beaulé-Prince. «Mais il faut renfor-
cer ce message.»

Évidemment, les employés de la 
Ville de Shawinigan s’engagent à 
rendre la pareille en offrant leurs 
services sur un ton respectueux.

PRATIQUE RÉPANDUE
Mme Beaulé-Prince fait remar-

quer qu’il n’est plus rare de voir 

des messages invitant les clients 
à s’adresser au personnel avec 
respect, autant dans les services 
publics que chez les entreprises 
privées.

«Il arrive des cas où on doit télé-
phoner au 9-1-1», mentionne-t-elle. 
«Je ne dis pas que c’est régulier, 
mais quand ça arrive une fois, deux 
fois, comment doit-on réagir? Il faut 
mettre en place une politique et des 
procédures pour que les employés 
soient outillés.»

La porte-parole observe que les 
attentes des gens sont de plus en 
plus élevées quand ils s’adressent à 
la Ville. L’effet des réseaux sociaux 
enlève aussi beaucoup d’inhibition 
aux plaignants, ce qui contribue à 
abaisser la qualité du vocabulaire 
utilisé.

«En personne, c’est moins com-
mun», reconnaît-elle. «Mais dès 
qu’il y a un petit filtre, on sent un 
peu plus l’impatience des gens. 
Une fois que la colère a été expri-
mée pour une situation et que 
l’émotion est passée, il y a un 

besoin de service que la personne 
veut recevoir. C’est ce qu’on tente 
d’aller chercher.»

Mme Beaulé-Prince observe que 
des municipalités refusent de s’af-
ficher sur Facebook pour éviter la 
gestion des commentaires ordu-
riers susceptibles de s’y retrouver. 

«Nous avons décidé de maintenir 
la nôtre, mais nous la cadrons avec 
des balises», indique-t-elle.

Tous les employés de la Ville ont 
été rencontrés avant le lancement 
de cette campagne. Évidemment, 
les travailleurs sur les services de 
première ligne sont plus exposés 
aux sautes d’humeur.

«Par exemple, à l’accueil à l’hô-
tel de ville, aux permis, dans 
les bibliothèques»,  énumère 
Mme Beaulé-Prince. 

« I l  f a u t  a u s s i  p e n s e r  a u x 
i n s p e c t e u r s  m u n i c i p a u x 
et aux cols bleus qui sont sur le ter-
rain. Tout le personnel en contact 
direct avec les citoyens, dans nos 
différents bâtiments, est plus à 
risque.»

RELATIONS ENTRE LA POPULATION ET LES EMPLOYÉS MUNICIPAUX

Shawinigan exige le respect

Une nouvelle campagne de sensibilisation vise à inciter la population à s’adresser avec respect aux employés municipaux 
de Shawinigan. —PHOTO: ARCHIVES
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ROME (AFP) — Une agence de 
voyage italienne de Trapani, dans 
l’ouest de la Sicile, a eu l’idée d’or-
ganiser un «mafia tour» avec visite 
de plusieurs lieux liés à cette orga-
nisation criminelle, suscitant la 
protestation des autorités locales.

«Mafia Tour» «Antimafia Tour», 
écrit le propriétaire de l’agence, 
Gianni Grillo, sur son site internet 
pour tenter de désamorcer la polé-
mique, mais en vain.

«C’est de la folie, une offense à 
toute une ville», a déclaré le maire 
de Trapani, Vito Damiano, qui a 
demandé la fermeture du site Easy 
Trapani qui organise ces voyages, 
selon le quotidien La Repubblica.

Le patron de l’agence réplique 
indirectement à travers son site: 
«nous sentons le devoir d’informer 
et de rechercher la vérité, de faire 
savoir à ceux qui visitent la Sicile 
ce qu’est effectivement la mafia 
et pourquoi le Mafia Tour est une 
action CONTRE la mafia».

Un «mafia tour» 
pour touristes

LEMOTDU JOURANTIDOTE OFFERT PAR

PUBLIÉ DANS TOUS LES QUOTIDIENS
DE GROUPE CAPITALES MÉDIAS

www.antidote.info

WINDOWS • MAC • LINUX
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ASSUÉTUDE, nom féminin
Dé�nition –Accoutumance développée par l’organisme aux transformations du milieu. Assuétude climatologique.

Dépendance développée par l’organisme envers une drogue. Assuétude médicamenteuse.
Synonymes –acclimatation, acclimatement, accommodation, acculturation, adaptation, habituation; accoutumance,

addiction, dépendance.
Rime –mansuétude : [Soutenu] indulgence.
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La station de 
glisse veut 
obtenir un appui 
gouvernemental 
pour des 
investissements 
de près de 
4 millions $
GUY VEILLETTE
guy.veillette@lenouvelliste.qc.ca

SHAWINIGAN — Depuis quelques 
années, le centre de glisse Val-
lée du parc possède dans ses 
cartons des investissements 
de près de quatre millions de 
dollars pour améliorer ses ins-
tallations. Le directeur général, 
Alain Beauparlant, souhaite que 
les prochains jours lui donneront 
l’espoir d’un appui du gouverne-
ment du Québec pour réaliser ses 
projets.

Évidemment, le budget provin-
cial, qui sera présenté le 28 mars, 
pourrait donner quelques indices. 
Mais M. Beauparlant mise surtout 
sur l’annonce du plan d’investisse-
ment en tourisme 2017-2020, pré-
vue dimanche matin à Valcartier. 
Les grandes lignes de ces orienta-
tions, très attendues dans le milieu, 
seront dévoilées par la ministre 
du Tourisme et responsable de la 
Mauricie, Julie Boulet.

La station Vallée du parc a com-
plètement changé de mine depuis 
que l’homme d’affaires Claude 
Gauthier en est devenu proprié-
taire, en 2009. Depuis ce temps, il 
a investi une quinzaine de millions 
de dollars sur trois phases. Pour la 
suite, il apprécierait obtenir un 
signal positif du gouvernement du 
Québec.

Le remplacement d’un vieux 
remonte-pente aménagé en 1972 
est devenu capital pour assurer le 
confort et la sécurité des skieurs. 
En janvier, un bris important a 

d’ailleurs condamné cet équi-
pement pendant une dizaine de 
jours. Un nouveau remonte-pente 
équipé de télésièges entraînerait 
des débours de deux millions $.

Selon M. Beauparlant, l’ennei-
gement du domaine skiable 

représente un enjeu capital pour 
l’avenir de l’industrie. L’hiver 2016-
2017 a ravi les amateurs de plein 
air, mais les deux saisons précé-
dentes avaient passé à l’histoire 
pour les mauvaises raisons. Pour 
le directeur général, il est devenu 
impératif que dès les premiers 
froids, la station puisse fabriquer 
de la neige artificielle.

Un e  pa r t i e  d u  p ro b l è m e  a 
été résolue en début d’année, 
lorsque le ministère du Déve-
loppement durable, de l’Envi-
ronnement et de la Lutte contre 
les changements climatiques a 
accordé un nouveau certificat 
d’autorisation pour permettre à 
Vallée du parc de puiser de l’eau au 
lac des Souches, après de longues 
négociations. Cet apport permet 
d’appuyer la source présente au 
bas des pistes.

Par contre, la performance de 

l’équipement demeure un irritant. 
Actuellement, Vallée du parc pos-
sède des pompes qui siphonnent 
700  gallons à la minute. Pour 
gagner en temps, elles devraient 
doubler, sinon tripler ce rythme. 
Pour y parvenir, il faut acquérir des 
équipements plus performants, un 
investissement de 200 000 $. Si on 
ajoute les tuyaux et les perches, on 
atteint le million de dollars. 

«C’est une question d’efficacité et 
de rentabilité», souligne M. Beau-
parlant. «Il faut être en mode ski 
rapidement pour attirer la clien-
tèle. Avant Noël, ça prend le plus 
de pistes ouvertes possible. Si on 
n’accroche pas les gens au début 
de la saison, c’est plus difficile 
ensuite.»

Autre projet, celui de centraliser 
le service à la clientèle à Vallée du 
parc, qui entraînerait un agran-
dissement estimé à 600 000 $ du 

centre de location. Si vous ajoutez 
de nouveaux investissements de 
120 000 $ pour l’éclairage en mon-
tagne, une nouvelle entrée élec-
trique et quelques autres dépenses 
afférentes, près de quatre mil-
lions $ doivent être injectés au 
principal centre de glisse en Mau-
ricie pour lui permettre d’améliorer 
son offre.

Au fil des années, M. Beaupar-
lant a observé qu’il existait très 
peu de programmes disponibles 
pour venir en aide à l’industrie 
du tourisme hivernal. Voilà pour-
quoi la présentation du plan de 
Mme Boulet, dimanche, alimente 
ses espoirs.

«On apprécierait n’importe 
quelle forme d’aide qui nous per-
mettrait d’amortir ces coûts pour 
mettre à niveau nos infrastruc-
tures», commente-t-il.

DÉVELOPPEMENT
M. Beauparlant avance qu’un 

signal positif encouragerait le 
propriétaire à s’engager dans une 
nouvelle phase de développement. 
Déjà, il se dit prêt à ouvrir cinq 
nouvelles pistes et au moins deux 
sous-bois pour les skieurs.

Le développement de l’offre de 
sentiers de raquettes et de ski de 
fond entre dans cette réflexion, la 
conception d’un anneau de glace 
également. Le très fort engoue-
ment pour la luge, dont 70 % des 
adeptes viennent de l’extérieur, 
indique que la piste devra être 
éclairée plus tôt que tard. L’intérêt 
pour le vélo à pneus surdimen-
sionnés attire aussi l’attention.

Dans l’esprit du directeur géné-
ral, tous ces projets permettraient 
d’augmenter le pouvoir d’attrac-
tion de Vallée du parc, afin qu’elle 
devienne une destination com-
plète. Déjà, il précise que 60 % de 
sa clientèle vient de l’extérieur de 
Shawinigan.

« N o t r e  r a y o n n e m e n t  e s t 
assez grand», fait-il remarquer. 
«On n’est pas une petite station 
municipale.»

PRÉSENTATION DU PLAN D’INVESTISSEMENT EN TOURISME 2017-2020

Vallée du parc veut un signal positif

Le directeur général de la station Vallée du parc, Alain Beauparlant, avec à l’arrière le fameux remonte-pente qui date 
de 1972. —PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS.

GUY VEILLETTE
guy.veillette@lenouvelliste.qc.ca

SHAWINIGAN — Un début de sai-
son le 15 décembre, un domaine 
skiable ouvert à 100 % pendant 
la période des Fêtes: toutes les 
conditions étaient réunies pour 
permettre à Vallée du parc de 
connaître un départ canon en 
2016-2017. Avec encore deux ou 

trois semaines d’activité, le direc-
teur général, Alain Beauparlant, 
se dit satisfait de la saison qui 
s’achève.

«On devrait  être autour de 
100 000 jours/ski, ce qui est très 
bon pour nous», témoigne-t-il, en 
rappelant que le froid, la pluie ou la 
neige tardive avaient considérable-
ment hypothéqué les deux saisons 
précédentes.

«Nous aurons un bon hiver, 

malgré une semaine de relâche 
très ordinaire, la pire depuis que 
je suis en poste, en 2009», ajoute-
t-il néanmoins. «Nous avons eu 
une baisse de 35 % par rapport 
à l’année dernière, attribuable 
au froid et à la pluie. Ça a été la 
même chose à travers le Québec, 
où les baisses ont varié entre 25 % 
et 65 %.»

L’année qui s’achève passe-
ra à l’histoire pour la hausse 

spectaculaire des entrées journa-
lières à Vallée du parc. À 16 450 
jusqu’ici, elles surpassent déjà de 
près de 50 % les 11 000 recensées 
pour toute la saison 2015-2016. 

L e  n o m b r e  d e  p a s s e s  s a i -
sonnières a aussi connu une 
b e l l e  p r o g r e s s i o n  d e  1 6   % 
c e t  h i v e r,  p a r t i c u l i è r e m e n t 
en raison d’un engouement pour 
le ski en soirée. Pour les blocs de 
quatre heures, la direction s’attend 

à jouer dans les mêmes eaux 
que les 18 000 forfaits vendus en 
2015-2016.

La saison de ski en soirée se ter-
minera samedi, puisque les varia-
tions de température à ce temps-ci 
de l’année glacent les pistes après 
le coucher du soleil. La ferme-
ture complète est prévue le 9 ou 
le 16 avril, selon les humeurs de 
Dame Nature et l’intérêt des ama-
teurs de glisse.

Une très bonne saison

«On apprécierait 
n’importe quelle 
forme d’aide qui nous 
permettrait d’amortir 
ces coûts pour mettre 
à niveau nos 
infrastructures»
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La FADOQ-
Mauricie plaide 
pour davantage 
de prise en 
charge des 
services aux 
personnes aînées

PAULE VERMOT-DESROCHES
paule.vermot@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Les événe-
ments qui sont survenus à la 
résidence Villa du jardin fleuri, 
où deux personnes ont perdu la 
vie en moins d’un an en quittant 
leur chambre par une porte exté-
rieure, sont le reflet d’un problème 
beaucoup plus large qu’une simple 
question de système de sécurité. 
C’est du moins l’avis de la Fédé-
ration de l’âge d’or du Québec 
(FADOQ) Mauricie. 

«Parler simplement d’un système 
de sécurité adéquat, c’est de biai-
ser le débat. Oui, évidemment, on 
veut qu’il n’y ait jamais d’accident. 
Ça n’aurait pas dû arriver. Mais à 
quel point, dans le mécanisme 
réel d’évaluation des besoins 
des personnes aînées, on aurait 
pu éviter ces drames? C’est un 
débat large et complexe», indique 
Hélène Lapointe, responsable au 
développement des services à la 
FADOQ-Mauricie.

L’organisme insiste pour ne 

pas critiquer les résidences pour 
personnes âgées qui, plaide-t-il, 
essaient toutes de faire du bon 
travail. Toutefois, la directrice 
de la FADOQ-Mauricie, Ginette 
Lapointe, remet en question le 
soutien réel qui est donné aux 
familles et aux résidences lorsque 
vient le moment d’évaluer la condi-
tion réelle du parent, et donc de 
pouvoir objectivement reconnaître 
les types de services nécessités. 

«La majorité des gens n’habitent 
pas avec leur parent et ne peuvent 
voir, dans le quotidien, l’état pré-
cis de la personne. Dans le cas des 
proches aidants, ils n’ont bien sou-
vent pas la compétence réelle pour 
évaluer objectivement», explique 

Mme  Lapointe,  qui  rappelle 
qu’une considération émotive, 
mais aussi financière, vient forcé-
ment biaiser l’évaluation de la per-
sonne. Car si l’aîné a des besoins 
qui requièrent de se retrouver dans 
une résidence offrant plus de ser-
vices, la considération des moyens 
financiers entrera forcément en 
ligne de compte.

C’est pourquoi la FADOQ-Mau-
ricie estime qu’il faudrait col-
lectivement se pencher sur trois 
réflexions incontournables. La 
première serait de songer à un 
système de tarification pour les 
résidences privées qui serait uni-
versel et qui tiendrait compte de 
la capacité de payer de chaque 

famille, un peu comme le prin-
cipe de tarification dans les HLM. 
Pour ce faire, indéniablement, 
une aide gouvernementale sera 
nécessaire.

Par ailleurs, il faudrait offrir aux 
familles un suivi plus adéquat sur 
la situation réelle de la personne et 
sur ses besoins. Une simple grille 
d’évaluation offrant une estima-
tion de la situation à un parent, 
comme il se fait actuellement, ne 
serait pas suffisante, alors que les 
familles sont par la suite référées 
à certaines ressources d’héberge-
ment sans pour autant avoir toute 
la compétence d’évaluer si cette 
ressource est adéquate. Qui plus 
est, cette considération devrait 

également passer par une codifi-
cation beaucoup plus précise des 
ressources d’hébergement en fonc-
tion des services et du niveau de 
sécurité offerts, croit la FADOQ.

Finalement, le vieillissement de 
la population et les nombreux cas 
de pertes cognitives entraîneront 
forcément un embouteillage à la 
porte des CHSLD si l’on ne par-
vient pas à aider certaines rési-
dences privées à offrir des services 
supplémentaires, comme de la sur-
veillance de nuit par exemple, sans 
que la facture ne soit automatique-
ment refilée aux résidents. 

Mme Lapointe prend l’exemple 
de sa propre mère qui vit actuel-
lement en CHSLD en raison de la 
maladie d’Alzheimer, mais qui n’a 
aucun autre problème de santé. 
«La seule chose dont ma mère a 
besoin, c’est d’une surveillance de 
nuit, puisqu’elle se lève et erre. Or, 
les résidences privées qui offrent 
ces services coûtent forcément 
plus cher. Mais combien de per-
sonnes sont dans notre situation? 
La place de ma mère n’est pas dans 
un CHSLD, mais nous n’avons 
pas d’autre choix», constate-t-
elle, ajoutant qu’à travers une 
b onif icat ion du programme 
de maintien à domicile, le gouver-
nement serait en mesure d’aider 
certaines résidences à offrir des 
services supplémentaires et ainsi 
enlever une certaine pression sur 
les familles et sur le système public 
de santé.

« En ce  moment,  on a  tou-
jours l’impression de travailler 
dans l’urgence plutôt que dans 
la prévention. Mais il  va fal-
loir que l’on prenne davantage 
en charge les services aux per-
sonnes aînées. Il faut se mettre les 
yeux en face des trous, parce que 
là, il y a eu des morts», constate 
Hélène Lapointe.

DÉCÈS À LA VILLA DU JARDIN FLEURI

«Un débat large et complexe»

Hélène et Ginette Lapointe, respectivement responsable au développement des services et directrice générale de la 
FADOQ-Mauricie, plaident pour une meilleure prise en charge des services offerts aux personnes aînées en résidence. 
— PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS

BRIGITTE TRAHAN
brigitte.trahan@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — La question 
de l’interdiction de pêcher avec 
des poissons-appâts vivants refait 
surface alors que le GRIL (Groupe 
de recherche interuniversitaire en 
limnologie et en environnement 
aquatique) a pris position, jeudi, 
en faveur de la nouvelle réglemen-
tation du gouvernement.

Le GRIL rappelle que «des 
recherches menées par Pierre 

Magnan, professeur à l’UQTR et 
membre du GRIL qui a travaillé 
pendant plus de 30 ans sur l’im-
pact de l’introduction de pois-
sons-appâts, ont montré que les 
lacs québécois qui ont connu de 
telles introductions ont affiché des 
baisses de rendement à la pêche 
sportive de 50 % à 70 % en truite 
mouchetée».

De leur côté, l’Aire faunique com-
munautaire du lac Saint-Pierre et 
la Fédération québécoise des chas-
seurs et pêcheurs sont revenues à la 
charge, jeudi, pour faire connaître 

leurs craintes face aux effets indi-
rects de la nouvelle interdiction.

Selon leur point de vue, cette 
réglementation provoquera «une 
forte diminution du nombre de 
pêcheurs sportifs, de pêcheurs 
commerciaux de poissons-appâts, 
de guides de pêche et de centres de 
pêche». Or ces derniers, estiment 
les deux organismes, «constituent 
un essentiel réseau de suivi des 
espèces aquatiques envahissantes».

«Jamais le MFFP (ministère des 
Forêts, Faune et Parcs) ne sera en 
mesure de les remplacer, faute de 

moyens financiers», estiment-ils.
«Les pêcheurs commerciaux de 

poissons-appâts pourraient même 
participer» au contrôle des espèces 
envahissantes «puisqu’ils en font la 
capture dans leurs engins de pêche. 
C’est d’ailleurs un non-sens que le 
ministère, actuellement, leur inter-
dise d’éliminer les espèces enva-
hissantes qu’ils capturent et qu’il 
les oblige à les remettre à l’eau», 
font valoir les deux organismes au 
passage.

Le GRIL plaide toutefois que 
des sondages effectués au Canada 

et aux États-Unis démontrent 
qu’entre 20 % et 40 % des pêcheurs 
reconnaissent avoir libéré leurs 
appâts. Rien ne laisse croire que les 
pêcheurs du Québec n’ont pas la 
même habitude.

Le GRIL craint que sans cette 
mesure de contrôle, la redou-
tée carpe asiatique, qui a été 
signalée dans le fleuve récem-
ment, se retrouve dans les lacs et 
les eaux intérieures du Québec. 
Bref, ce sont tous les systèmes aqua-
tiques du Québec que l’on veut 
protéger.

INTERDICTION DES POISSONS-APPÂTS AU LAC SAINT-PIERRE

Les bons effets côtoient les mauvais
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NANCY MASSICOTTE
nancy.massicotte@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Après avoir 
écouté les plaidoiries de la dé-
fense pendant deux jours et demi, 
la Couronne ne s’est pas fait prier, 
jeudi après-midi, pour commencer 
son argumentaire dans la cause 
des quatre policiers accusés de 
voies de fait contre Alexis Vade-
boncoeur et de fabrication de faux 
rapports. 

Pour faire  valoir  sa  preuve, 
Me Aryanne Guérin s’est montrée 
particulièrement percutante en 
s’attaquant elle aussi à la crédibi-
lité des témoins de la défense et à 
l’intervention des policiers. «Mal-
gré leur stress, le niveau de risque 
élevé et le fait que c’était la pre-
mière fois qu’ils avaient une telle 
peur, leur intervention serait par-
faite? J’ai un peu de difficulté avec 
ça», a-t-elle déclaré.

Elle comprend mal d’ailleurs 
que les policiers n’aient pas pris 
le temps de se parler avant d’in-
tervenir. «On n’a pas besoin d’at-
tendre dix minutes mais quelques 

secondes de plus auraient suffi 
pour intervenir adéquatement... 
et pas de cette manière que je 
considère gratuite», a-t-elle ajouté, 
donnant l’exemple de l’agent Joey 
Ouellet, qui est arrivé sur les lieux 
en renfort et qui n’a pas eu besoin 
d’utiliser des techniques de diver-
sion après avoir évalué la situation. 

Me Guérin a aussi précisé non 
sans ironie qu’à ses yeux, «les 
témoignages des quatre accusés 
étaient très bien préparés, livrés 
avec une chronologie impec-
cable, suivant un canevas. Bref des 

témoignages parfaits!» Malgré tout, 
elle y a relevé des contradictions et 
des éléments qui laissent pour le 
moins perplexe quant à leur fiabi-
lité, notamment sur le fait que trois 
d’entre eux se concentraient sur le 
bras droit du suspect alors que 
l’arme était à sa gauche. Elle a aussi 
remarqué que tous ont témoigné 
de la résistance du suspect mais 
qu’ils ont pourtant été incapables 
de décrire ce que leurs collègues 
faisaient.

Plus encore, elle croit impos-
sible ou à tout le moins particulier 

que le policier Dominic Prono-
vost, dont la conjointe Barbara 
Provencher s’est retrouvée sans 
barricade alors qu’elle pourchas-
sait Vadeboncoeur, puisse dire 
en cour qu’elle était une collègue 
comme les autres sur les lieux de 
l’intervention. «Je crois plutôt que 
c’est ce qui explique pourquoi il 
s’est précipité auprès du suspect 
pour intervenir. C’est intempestif. 
Ça me dit qu’il voulait le punir car 
c’est impossible qu’il n’ait pas été 
affecté», a-t-elle affirmé. 

Quant à Vadeboncoeur, que la 
défense a dépeint comme un fief-
fé menteur, elle a admis son pas-
sé judiciaire et sa consommation 
d’opiacés. Mais il est aussi normal 
pour elle de retrouver certaines 
contradictions dans son témoi-
gnage. «Il a été contre-interrogé 
pendant quatre jours et demi sur 
un événement qui remonte à trois 
ans et demi. Il n’avait même pas 
revu la vidéo ou relu sa déclara-
tion», a-t-elle mentionné.  

Selon elle,  Vadeboncoeur a 
décidé volontairement de jeter 
son arme et de se coucher les bras 
en croix, sans que personne ne 
le force et sans qu’on lui indique 
une distance entre son arme et 
lui. «Il pensait alors que c’était 
la meilleure façon de montrer 
qu’il voulait se rendre. Ses gestes 
démontraient sa reddition», 

a-t-elle ajouté. 
Elle a rappelé au juge Steve 

Magnan que dans les faits, il n’avait 
pas une seconde arme de cachée 
sur lui. «Pourquoi aurait-il mis ses 
bras sous son corps alors? Il n’avait 
aucune raison de le faire. S’il l’a 
fait, c’est parce qu’il recevait des 
coups», a-t-elle affirmé. 

Quant aux blessures que Vade-
boncoeur prétend avoir dont celles 
aux testicules mais qui n’ont pas 
fait l’objet de preuve médicale, 
elle a rappelé que ce dernier ne 
s’était jamais plaint formellement 
de celles-ci après son arrestation. 
«Comment peut-on dire qu’il n’a 
pas de bleus ou d’ecchymoses 
puisqu’on ne l’a même pas regar-
dé?», a-t-elle demandé.

Toujours selon elle, quoiqu’en 
dise l’expert de la défense Denis 
Rancourt, la vidéo démontre bien 
que l’agent Pronovost a bel et bien 
asséné un premier coup de pied 
lorsqu’il s’est approché de Vade-
boncoeur. Un élément qui aurait 
été déterminant pour la suite des 
choses. «La vidéo ne peut pas 
inventer des images. Ce n’est pas 
un artefact. Même Denis Rancourt 
ne nie pas qu’il y a peut-être eu un 
contact», a-t-elle souligné. 

Ses plaidoiries vont se poursuivre 
vendredi. 

Par ailleurs, la défense a termi-
né ses plaidoiries plus tôt dans la 
journée. Me Roxane Hamelin, qui 
défend la policière Barbara Pro-
vencher, a été la dernière à prendre 
la parole pour réclamer elle aussi 
l’acquittement de sa cliente, et ce, 
sur tous les chefs d’accusation. Elle 
a notamment discrédité la version 
d’Alexis Vadeboncoeur en relevant 
des contradictions dans son témoi-
gnage sur les ordres qui avaient été 
donnés par les policiers.

AFFAIRE VADEBONCOEUR

Au tour de la crédibilité des 
policiers d’être attaquée

TROIS-RIVIÈRES (MLA) — La 
Sûreté du Québec demande l’aide 
du public afin de retrouver Jérémy 
Vézina, un homme de 30 ans origi-
naire de Shawinigan qui est porté 
disparu depuis mercredi.

Le trentenaire a été vu pour la 
dernière fois à son domicile de 
l’avenue Georges de Shawini-
gan. Ses proches ont des raisons 
de craindre pour sa santé et sa 
sécurité.

M. Vézina mesure 1,75 m, pèse 
68 kg, a les cheveux bruns ainsi 
que les yeux pers et porte une 
barbe de quelques jours. La der-
nière fois qu’il a été vu, il portait 
un manteau d’hiver gris avec les 
manches noires, des pantalons 
bleus ainsi que des souliers noirs 
avec des semelles blanches. Il 
pourrait se trouver dans la région 
de Trois-Rivières.

To u t e  p e r s o n n e  q u i  c r o i t 

détenir des informations pou-
vant permettre de retrouver 
cet individu est invitée à commu-
niquer avec la Centrale de l’infor-
mation criminelle de la Sûreté 
du Québec en téléphonant au 
1 800 659-4264.

Un homme de 30 ans 
porté disparu

Jérémy Vézina

TROIS-RIVIÈRES (MLA) — Le can-
didat à la mairie de Trois-Rivières, 
Jean-François Aubin, a profité 
de la tenue, mercredi, de la Jour-
née mondiale de l’eau pour souli-
gner qu’il est primordial selon lui 
qu’une ville assure une gestion effi-
cace et durable des eaux usées et 
que les citoyens aient accès à des 

sources d’eau potable saines, et ce, 
gratuitement. Pour y arriver, il croit 
que Trois-Rivières devrait devenir 
Communauté bleue. Il déposera 
d’ailleurs une proposition en ce 
sens s’il est élu comme maire en 
novembre prochain. À titre de 
Communauté bleue, une localité 
doit s’engager à reconnaître l’eau 

comme un droit de la personne 
et promouvoir des services d’ap-
provisionnement et de traitement 
financés et exploités par le secteur 
public. Elle doit également inter-
dire la vente d’eau embouteillée 
dans les établissements publics et 
proscrire la fluoration de son eau 
potable.

Aubin veut une Communauté bleue

La Couronne ne s’est pas fait prier pour s’attaquer à la crédibilité des quatre 
policiers accusés de voies de fait contre Vadeboncoeur.  — PHOTO: SYLVAIN MAYER 
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L’ex-conjoint de Daphné Boudreault 
accusé de meurtre prémédité: elle 
avait lancé des appels à l’aide
LOUIS-SAMUEL PERRON
La Presse

Daphné Boudreault avait peur 
d’Anthony Pratte-Lops. Son ex-
copain l’avait déjà battue et pre-
nait très mal leur récente rupture. 
Néanmoins, les policiers auraient 
refusé d’escorter la jeune femme 
jusqu’à son ancien appartement, 
même si elle venait d’appeler 
le 911 pour dénoncer le harcèle-
ment qu’elle subissait. Quelques 
heures plus tard, elle y était tuée 
à coups de couteau. Le Bureau 
des enquêtes indépendantes 
(BEI) a été appelé hier à faire la 
lumière sur l’intervention de la 
Régie intermunicipale de police 
Richelieu-Saint-Laurent.

Anthony Pratte-Lops a été accusé 
du meurtre prémédité de Daphné 
Huard-Boudreault, 18 ans, jeudi 
après-midi au palais de justice 
de Saint-Hyacinthe. Menottes 
aux poignets, l’accusé de 22 ans 

avait la tête basse à la lecture de 
l’unique chef d’accusation. Barbe 
mi-longue et crâne rasé, il affichait 
un visage imperturbable. Il n’a pris 
la parole qu’à deux reprises pour 
acquiescer à des questions du 
juge. Il n’a enregistré aucun plai-
doyer lors de sa comparution, à 
laquelle assistaient des proches 
de la victime et des curieux. Il 
reviendra en cour le 19 avril.

Daphné Boudreault avait rompu 
la semaine dernière avec Anthony 
Pratte-Lops, son copain depuis 
deux ans. Or, ce dernier consi-
dérait plutôt être «en pause». 

Mercredi matin, il avait décou-
vert qu’elle fréquentait un autre 
homme. Furieux, il est débarqué 
à 5  h  30 au travail de Daphné 
pour l’invectiver, raconte sa col-
lègue de travail au dépanneur, 
Sophie-Andrée Savard. «J’ai vu 
qu’elle pleurait et qu’elle avait 
peur. Elle a appelé la police. Elle 
leur a dit qu’elle était harcelée 
par un homme instable menta-
lement», explique-t-elle. Un an 
plus tôt, Daphné Boudreault avait 
appelé la Sûreté du Québec pour 
violence conjugale, affirment ses 
collègues Shanon Meilleur et Sté-
phanie Peddie. D’autres amies de 
la victime ont confirmé à La Presse 
le passé violent de l’accusé.

«Elle leur a dit: ‘‘ça fait deux ans 
que j’ai peur de lui et que je veux 
partir’’. Mais ça ne leur a pas sonné 
de cloche!», confie Sophie-Andrée 
Savard, qui a assisté à la discus-
sion de Daphné Boudreault avec 
les quatre policiers. Elle a alors 
demandé une escorte policière 
afin d’aller récupérer son télé-
phone volé dans l’appartement 
de son ex-conjoint. «Les policiers 
n’ont pas voulu escorter Daphné, 
parce qu’ils ne voulait pas alerter 
la propriétaire de M. Pratte-Lops. 
Daphné craignait pour sa vie, 
elle pleurait, elle avait peur. En 
quittant, [vers 11 h 45], elle m’a 
dit qu’elle allait porter plainte à 
la police», raconte sa collègue et 
amie Stéphanie Peddie.

«Elle m’a dit: ‘‘est-ce qu’il faut 
que je meure pour que les poli-
ciers fassent quelque chose?’’», 
raconte Shanon Meilleur.  La 
suite des événements reste floue, 
jusqu’à l’intervention d’une poli-
cière à 12 h 28. La jeune femme 
devait se rendre avec sa belle-
mère à son ancien appartement, 
le sous-sol d’une résidence de 
Mont-Saint-Hilaire, pour récu-
pérer ses effets personnels. Or, sa 
belle-mère est arrivée 10 minutes 
après elle. Mais déjà, Anthony 
Pratte-Lops avait été menotté par 

les policiers et la jeune femme 
était grièvement blessée. La pro-
priétaire de la maison, Eunice 
Jolin, n’a rien entendu, puisqu’elle 
se trouvait à l’étage au moment 
du meurtre. «J’étais sous le choc, 
c’était irréel», raconte-t-elle.

«Anthony m’a appelé avant de 
commettre son geste. Pendant 
longtemps, on a essayé de le rai-
sonner. [Daphné] a quand même 
demandé une escorte policière, et 

ils ne sont pas arrivés à temps...», 
confie Alexis Massé, le nouveau 
copain de Daphné Boudreault. 
Il était un homme brisé jeudi, 
submergé par l’émotion. Il tenait 
néanmoins à assister à la com-
parution pour «regarder dans les 
yeux» l’accusé «pour qu’il com-
prenne qu’il n’avait pas le droit 
d’enlever la vie d’une personne 
à qui beaucoup de gens tenaient 
et qui était merveilleuse», a-t-il 
raconté en sanglotant à l’extérieur 
de la salle de cour. «On pardonne, 
mais on n’oublie pas», a-t-il lâché.

À Québec, le ministre de la 
Sécurité publique Martin Coi-
teux s’est montré satisfait que le 

BEI se penche sur le travail des 
policiers dans cette affaire «pour 
voir si effectivement, tout a été fait 
correctement». «C’est toujours 
important que tous les signaux 
soient pris très au sérieux», a 
dit  le ministre.  Mais pour la 
députée de Québec solidaire, 
Manon Massé, il est clair que de 
sérieuses questions se posent sur 
le travail des policiers. «C’est plu-
tôt évident que la police n’a pas 
assez pris au sérieux - comme ça 
arrive - des femmes qui disent 
‘‘je suis en danger, il va m’arriver 
quelque chose’’», a-t-elle dit. La 
SQ enquête sur le meurtre.

FACEBOOK
Quelques heures avant la mort 

de Daphné Boudreault, mercredi, 
Anthony Pratte-Lops a publié sur 
Facebook deux vidéos au conte-
nu fort troublant. Ces vidéos de 
quelques minutes risquent de 
devenir des éléments de preuve 
importants pendant le procès. 
«Je te souhaite tout le malheur 
du monde! Je te souhaite que tu 
ne sois jamais heureuse. Tu me 
dégoûtes!», rugit-il dans une vidéo 
diffusée vers 9 h du matin, donc 
après son apparition sur les lieux 
du travail de Daphné Boudreault. 
«J’essaie juste de te montrer mon 
amour,  de me battre pour la 
femme que j’aime!», rage-t-il, en 
faisant ensuite un doigt d’honneur 
à la caméra.

Avec Martin Croteau

«Elle avait peur»

Daphné Boudreault craignait son ex-conjoint. Malgré ses appels à l’aide, elle a 
été retrouvée assassinée.

Les collègues de Daphné Boudreault n’avaient que de bons mots à son égard.  
Ils étaient sous le choc jeudi quand ils ont appris ce qui s’était produit. 
— PHOTO: LA PRESSE

Anthony Pratte-Lops est accusé du 
meurtre prémédité de Daphné Bou-
dreault. Il l’aurait déjà battue dans le 
passé et prenait très mal leur récente 
rupture. — PHOTO: FACEBOOK

«Elle m’a dit: ‘‘est-ce 
qu’il faut que je meure 
pour que les policiers 
fassent quelque 
chose?’’»
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L’APTS remporte 
le vote pour les 
employés de 
catégorie 4
PAULE VERMOT-DESROCHES
pvermot@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Les 5000 in-
firmières, infirmières auxiliaires 
et inhalothérapeutes du CIUSSS 
Mauricie et Centre-du-Québec 
seront désormais représentés par 
la Fédération interprofessionnelle 
de la santé du Québec- FIQ. Les ré-
sultats du vote suivant la période 
de changement d’allégeance syn-
dicale ont été rendus publics jeudi.

Rappelons qu’une campagne de 
changement d’allégeance syndi-
cale avait été rendue nécessaire 
par la récente réforme du ministre 
de la Santé Gaétan Barrette, 
réforme qui exigeait notamment 

que les travailleurs d’une même 
catégorie au sein du CIUSSS ne 
soient plus représentés que par 
un seul syndicat.

Pour la catégorie 1, soit les infir-
mières, infirmières auxiliaires et 
inhalothérapeutes, trois syndicats 
représentaient l’ensemble des 
5000 membres qui œuvrent dans 
plus de 100 établissements de la 
région Mauricie et Centre-du-
Québec. Au terme du dépouille-
ment du vote, la FIQ a remporté la 
campagne avec 1701 votes, contre 
1269 pour le SIIIACQ-CSQ et 901 
voix pour la CSN.

Pour la présidente du comité exé-
cutif transitoire de la FIQ en Mau-
ricie, Nathalie Perron, c’est une 
très belle victoire, d’autant plus 
que la campagne de changement 
d’allégeance n’a pas été de tout 
repos, pour aucune des organisa-
tions syndicales. «Ça a été une très 
longue campagne. Mais de notre 
côté nous avons toujours mené 
une campagne positive autant que 
possible», explique Mme Perron, 
qui ajoute que la lutte était particu-
lièrement serrée entre la FIQ, qui 

comptait au départ 2000 membres, 
et le SIIIACQ-CSQ, qui en comp-
tait environ 1900. Ce dernier syn-
dicat était d’ailleurs présent dans la 
région depuis plus de 60 ans.

«Ça a été une lutte très serrée et 
tout pouvait être possible. Mais 
nous sommes très heureux que les 
membres aient choisi notre force 
de frappe. Les gens se sont retrou-
vés chez nous. Ils ont confiance 
au fait que nous nous dédions 
exclusivement au domaine de la 
santé, que nous sommes là pour 
défendre leurs intérêts», croit 
Mme Perron.

Selon Nathalie Perron, la FIQ 
ira maintenant à la rencontre 
de l’ensemble de ses nouveaux 
membres et compte lancer un 
appel à l’ouverture. «Nous sommes 
tous appelés à travailler ensemble 
désormais, dans le meilleur intérêt 
de nos membres. Nous allons nous 
rencontrer, les trois organisations, 
pour faire les transferts de dossier 
et nous leur tendons la main pour 
s’investir dans une continuité», 
explique celle qui rappelle que ce 
nouveau syndicat aura désormais 

18 mois pour négocier le nouveau 
contrat de travail local.

CATÉGORIE 4
D e  l e u r  c ô t é ,  l e s  q u e l q u e 

4000 employés de la catégorie 4 
(employés de laboratoire, ima-
gerie médicale, archives et pro-
fessionnels de la santé) ont opté 
pour l’Alliance du personnel pro-
fessionnel et technique de la santé 
et des services sociaux (APTS), 
avec 1504 voix, contre 1206 pour 
la CSN et 474 pour la FTQ. Pour 
Sylvie Godin, répondante poli-
tique de l’APTS pour la Mauricie et 
le Centre-du-Québec, il s’agit d’une 
belle victoire qui s’ajoute, à ce jour, 
à un parcours sans fautes de l’orga-
nisation syndicale au Québec, qui 
a remporté le vote de la catégorie 4 
dans les douze premières régions à 
dépouiller leur vote.

«Ça a été une campagne difficile, 
déchirante aussi parce qu’avec 
le temps, nous avions créé des 
alliances pour les luttes communes 
avec les autres organisations syn-
dicales. Maintenant, nous sommes 
là pour la défense de nos membres 
et nous allons continuer d’être pré-
sents pour tous les employés que 
nous représentons», indique celle 
qui ajoute que beaucoup de travail 
attend désormais la nouvelle unité 
syndicale.

«Nous devons établir une struc-
ture de service à travers la région 
pour offrir une bonne qualité 
de service. Et nous devons nous 
mettre au travail pour arrimer 
les conventions collectives d’ici 
18 mois», ajoute-t-elle. Présente-
ment, une douzaine de conven-
tions collectives sont en vigueur et 
devront être unifiées.

CIUSSS: les infirmières choisissent la FIQ

Dans notre texte sur Nemaska 
Lithium publié dans l’édition du 
23 mars en page 10, il était indiqué 
que Johnson Matthey Matériaux 
de batteries n’avait toujours pas 
reçu d’échantillons d’hydroxyde 
de lithium. En fait, ce client a 
bien reçu des échantillons, mais 
pas encore de qualité conforme 
aux attentes pour entreprendre 
la production. La direction de 
l’entreprise s’attend à ce que ces 
standards de qualité soient ren-
contrés très bientôt. Précisons aus-
si que Nemaska Lithium compte 
39 employés, dont 35 en Mauricie.

Précision

LA CHONDROÏNE
UNE SOLUTION
NATURELLE POUR
VOS ARTICULATIONS...
Vos articulations vous font
souffrir et vous recherchez
des solutions naturelles?

Produit de santé naturel homologué
Licence NPN : 80001547

FLEX-O-FLEX CHONDRIN

2 POUR 1 - En vigueur du 25 au 30 mars 2017
LIGNES OUVERTES Solutions
Santé avec Guylaine Boisvert
sur CKBN-FM Bécancour 90,5 FM
samedi de 8 h à 9 h.

Santé en direct avec Johanne
Verdon samedi de 8 h à 10 h sur
Radio V.M

Commandes
postales
1 877 511.3368

T-RVitavie 
.quebec

homologué

.quebec

Tél.: 819 376-6000
info@reneleclair.ca

AUDIOPROTHÉSISTEAUDIOPROTHÉSISTE

Plus de 10 ans d’expérience

Trois-Rivières 5495, boul. Jean-XXIII (suite 102)
La Tuque 520, rue Commerciale

Nicolet 160, rue du Faubourg

• prothèse auditive • examen et ajustement
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BRIGITTE TRAHAN
brigitte.trahan@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — En février 
dernier, l’organisme COMSEP 
annonçait en grande pompe son 
association avec l’animalerie 
Museau d’or pour la tenue d’une 
collecte d’articles usagés pour les 
animaux de compagnie apparte-
nant à des personnes en situation 
de pauvreté. Quelle ne fut pas la 
déception de la directrice, Sylvie 
Tardif, de découvrir à la mi-mars 
qu’une initiative presque iden-
tique était organisée parallèle-
ment par une entreprise privée de 
Trois-Rivières.

Il y a quelques jours, en effet, 
la propriétaire de l’entreprise tri-
fluvienne La Petite promeneuse, 
Nathalie Bélanger, faisait parvenir 
un communiqué de presse aux 
médias afin d’annoncer la tenue 
d’une collecte d’articles neufs 
pour animaux et d’argent visant 
à aider les personnes en situation 
de pauvreté à prendre soin de leur 

animal de compagnie.
Mme Bélanger s’est associé plu-

sieurs partenaires pour ce projet, 
dont l’animalerie Au Fin Museau 
dont le nom porte même à confu-
sion avec l’animalerie Le Museau 
d’or.

Parmi ses autres partenaires, 
Mme Bélanger avait même recru-
té deux organismes commu-
nautaires qui viennent en aide 
aux personnes défavorisées, soit 
Ebyôn de Trois-Rivières et Les 
Artisans de paix dont la direction 
est assumée par le frère de Sylvie 
Tardif, Robert Tardif.

Pire encore,  les  deux cam-
pagnes se déroulent à des dates 
semblables.

La cueillette de Mme Bélanger 
se fait du 1er au 30 avril tandis que 
celle de COMSEP s’est amorcée 
en février, se termine fin mars et 
une première distribution se fera 
le 12 avril.

Mme Tardif ne cache pas que 
l’arrivée inattendue d’une initia-
tive presque identique à la sienne 
a créé une déception au sein de 

COMSEP, d’autant plus que deux 
partenaires du milieu communau-
taire devenaient soudainement 
des compétiteurs, en quelque 
sorte, face à son initiative.

De son côté, Mme Bélanger 
explique qu’elle planifiait ce pro-
jet depuis un an sans savoir ce 
que projetait COMSEP. «Je ne 
peux pas reculer», dit-elle, parce 
que dès le 1er avril, une séance de 
photographie d’animaux de com-
pagnie en échange d’un don pour 
cette cause a été annoncée. «Il y a 
des rendez-vous de pris», fait-elle 
valoir.

Devant cet imbroglio complè-
tement inattendu, Mme Tardif a 
réuni son équipe et discuté avec 
les organismes Ebyôn et Artisans 
de la paix.

Il en est ressorti que COMSEP 
proposera un partenariat à La 
Petite promeneuse afin que les 
forces des deux organisations 
arrivent à se conjuguer pour cette 
cause unique.

Nathalie Bélanger se dit très 
ouverte. «Tout ce que je veux, c’est 

que le public en profite», dit-elle, 
mais «ça va dépendre de ce qu’ils 
m’offrent», fait-elle valoir, ayant 
investi beaucoup dans son projet, 
notamment en créant un logo et 
en recrutant une dizaine de par-
tenaires commerciaux.

Mme Bélanger indique qu’elle 
a d’abord en tête d’aider les per-
sonnes défavorisées qui ont des 
animaux de compagnie puisqu’au 
bout du compte, sa campagne, 
appelée Donner pour ceux qui les 
aiment, ne lui rapporte rien si ce 
n’est qu’un peu de visibilité.

«Au départ, je ne voulais même 
pas mettre mon nom d’ailleurs», 
précise celle qui a aussi organisé 

des campagnes, dans le passé, 
pour la SPA et la lutte au cancer.

Mme Bélanger a démarré son 
entreprise il y a six ans. Elle offre 
des services de promenade pour 
chiens, de taxi pour chiens et chats 
chez le vétérinaire et de gardien-
nage à domicile pour animaux de 
compagnie.

E l l e  d é t i e n t  d e  n o m b r e u x 
diplômes en comportement et 
entraînement canin et elle a aussi 
suivi des formations avec Jacynthe 
Bouchard.

L’organisme COMSEP, Nathalie 
Bélanger, de même que les parte-
naires communautaires impliqués 
dans ces initiatives, se rencontre-
ront sous peu pour voir comment 
il serait possible de joindre leurs 
forces.

Sylvie Tardif indique qu’une pre-
mière distribution des dons se fera 
par COMSEP le 12 avril sur invi-
tation des membres de COMSEP 
seulement, des Artisans de paix et 
d’Ebyôn.

L’organisme veut ainsi empêcher 
les friperies de venir se servir et 
d’écrémer les meilleurs dons.

La friperie de COMSEP est en 
effet accessible à tous sans dis-
cernement et elle reçoit régu-
lièrement la visite de marchés 
aux puces et de friperies privées, 
indique Mme Tardif.

Cette situation est acceptée 
parce que le but de la friperie 
est de générer des revenus pour 
COMSEP, explique-t-elle.

Cette fois, c’est différent, pré-
cise-t-elle. «Des entreprises nous 
ont donné des sacs de nourriture 
neufs pour animaux», dit-elle et 
il n’est pas question de voir cette 
nourriture être revendue par des 
friperies privées qui en tireraient 
des profits, assure-t-elle.

En attendant que les violons s’ac-
cordent, le public est invité à faire 
un don à l’organisme de son choix.

Les points de chute, pour La 
Petite promeneuse, sont l’anima-
lerie Au Fin museau et l’Hôpital 
vétérinaire trifluvien. Pour COM-
SEP, les dons peuvent être déposés 
directement aux locaux de l’orga-
nisme ou encore à l’animalerie 
Museau d’or.

CUEILLETTE D’ARTICLES ET DE NOURRITURE  POUR ANIMAUX

Imbroglio entre deux 
initiatives charitables

Michelle Plante, responsable du projet chez COMSEP et la directrice générale, 
Sylvie Tardif devant une partie des articles pour animaux dont le public et les 
entreprises ont fait don jusqu’à présent. — PHOTO FRANÇOIS GERVAIS

CONSULTEZ NOTRE NOUVELLE
SECTION AUTOMOBILES SUR
HTTP://OCCASION.LENOUVELLISTE.CA/
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Le contrat pour 
le pavillon de 
service a été 
octroyé
TROIS-RIVIÈRES (PVD) — Le 
projet de patinoire réfrigérée de 
la Fondation des Canadiens de 
Montréal, qui sera construite pour 

l’hiver 2018 derrière l’école Car-
dinal-Roy à Trois-Rivières, com-
mence de plus en plus à prendre 
forme. Lundi soir, le conseil muni-
cipal a entériné le contrat pour la 
construction du pavillon de service 
adjacent à la patinoire.

La construction de ce pavillon 
était une exigence de la fonda-
tion, seul engagement demandé 
à la Ville de Trois-Rivières pour 
l’obtention de cette patinoire com-
munautaire réfrigérée, outre les 

coûts d’électricité et d’entretien de 
l’équipement.

Lundi soir, une résolution auto-
risant le contrat de construction a 
été adoptée à l’unanimité, accep-
tant la plus basse des soumissions 
conformes reçues pour cet équi-
pement. Le contrat a été octroyé à 
835 200 $, en deçà de ce qui avait 
été prévu au départ.

«C’est bien en bas de nos esti-
mations de départ. Nous avions 
budgété environ 1,1 M$ pour la 

construction de ce pavillon de 
service, alors nous sommes bien 
heureux de voir que c’est sorti 
beaucoup plus bas», évoque le 
porte-parole de la Ville de Trois-
Rivières, Yvan Toutant.

La construction du pavillon 
de service est prévue pour l’été 
2017, tout comme le début de la 
construction des équipements liés 
à la patinoire réfrigérée. L’inaugu-
ration de la patinoire devrait avoir 
lieu à l’hiver 2018.

PATINOIRE DU CANADIEN

Le projet prend forme

MARTIN LAFRENIÈRE
martin.lafreniere@lenouvelliste.qc.ca

MASKINONGÉ — La Municipa-
lité de Maskinongé se prépare à 
adopter un règlement d’emprunt 
de 1 926 000 $ afin d’aider 113 de 
ses citoyens à rendre leur maison 
conforme en matière de traitement 
des eaux usées.

Le conseil maskinongeois a mis 
sur pied un programme de finan-
cement destiné aux propriétaires 
de maisons situées à l’extérieur du 
périmètre urbain et dont les ins-
tallations septiques ne sont plus 
conformes. Les élus désirent que 
toute la municipalité respecte les 
normes environnementales d’ici 
décembre 2018. Pour faciliter la 
vie des citoyens, ce programme de 
financement permettra à tous de 
profiter d’un taux d’intérêt avanta-
geux en raison du montant global à 
emprunter.

«On va faire un règlement d’em-
prunt après avoir obtenu l’auto-
risation du ministère des Affaires 
municipales et on s’attend à une 
réponse positive d’ici la fin du mois. 
Avec le règlement d’emprunt, c’est 
le ministère qui négocie le taux», 
explique Roger Michaud, le maire 
de Maskinongé.

Quelque 250 maisons ne respec-
teraient pas les exigences environ-
nementales à Maskinongé. Un total 
de 113 demandes acheminées au 
bureau municipal satisfait le maire 
de Maskinongé.

«Des gens ont déjà fait leurs tra-
vaux en 2015 et en 2016, d’autres 
vont les payer comptant. Le pro-
gramme de financement est une 
possibilité qu’on offre aux citoyens. 
C’est pour aider les moins nantis. 
Je ne veux pas que quelqu’un dise 
qu’il n’a pas l’argent pour ça», note 
M. Michaud, bien conscient que 
ces travaux peuvent représenter 
des débours de plusieurs milliers 
de dollars.

Le maire s’attend à ce que les 
citoyens concernés par ce pro-
gramme puissent lancer les travaux 
au cours des prochains mois. Afin 
de s’assurer que l’argent emprunté 
serve bien à installer des équipe-
ments septiques, la Municipalité 
exige que les travaux soient faits 
par un entrepreneur.  Un chèque 
conjoint sera émis à l’attention du 
propriétaire et de l’entrepreneur.

Par l’entremise de son compte de 
taxes annuel, chaque citoyen par-
ticipant au programme de finance-
ment remboursera le capital et les 
intérêts sur 20 ans.

INSTALLATIONS 
SEPTIQUES  
À MASKINONGÉ

1,9 million $ 
pour aider 
les citoyens

DANIEL
DAIGNEAULT

LYDIANE
ST-ONGE

ROBERT
LALONDE

DANIEL
LAVOIE

LOUISE
LACOURSIÈRE

JEAN-PIER
GRAVEL

MARTIN
MICHAUD

CHRISTIAN
TÉTRAULT

LOUISE
PORTAL

INDIA
DESJARDINS

À surveiller samedi:

À surveiller vendredi,
lors de l’après-midi

des retraités

5825, boul. Gene-H.-Kruger, Trois-Rivières
819 375.7771

CLUB PISCINE
VOUS INVITE À SA

JOURNÉE FAMILIALE

Tirages et surprises
toute la journée!

MILIALE

65
a n s

Depuis

On réalise
vos projets
d’extérieur!

RÉSERVEZ
VOTRE PISCINE
ET SPA
DÈS MAINTENANT!

25 MARS
DE 9H À 17H
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JEAN-MARC SALVET
Le Soleil

De son élection, en avril 2014, 
jusqu’à la fin janvier, le gouverne-
ment Couillard a procédé à tout 
près de 1500 nominations à divers 
postes de l’État québécois. De ce 
nombre, moins de 55 personnes 
proviennent des minorités visibles, 
selon une compilation effectuée 
par Québec solidaire (QS).

Cinquante-trois personnes sur 
un total de 1496! Une propor-
tion qui correspond à 3,5 % seu-
lement, déplore le député Amir 
Khadir. Les personnes issues des 
minorités visibles représentaient 
11 % de la population québécoise 
en 2011.

«Cela démontre l’échec de ce gou-
vernement à montrer l’exemple, 
lui qui se drape dans des vertus 
d’ouverture aux minorités», com-
mente le député en entrevue avec 
Le Soleil. «Les bottines ne suivent 

pas les babines», selon lui. Il appelle 
le premier ministre Philippe Couil-
lard à davantage de cohérence.

Chaque semaine, le conseil des 
ministres du gouvernement du 
Québec procède à une série de 
nouvelles nominations.

Amir Khadir veut être clair. Per-
sonne ne peut prétendre que Phi-
lippe Couillard est xénophobe 
ou raciste, convient-il. Il estime 
cependant que son ministère, le 
Conseil exécutif — celui par lequel 
passent les nominations gouver-
nementales à tous les échelons 
de l’État — reproduit des schémas 
d’une autre époque.

Ce n’est pas ainsi qu’on améliore-
ra le sort des immigrants en géné-
ral, déclare-t-il.

Il espère que la compilation effec-
tuée par son parti agira comme un 
révélateur et contribuera à une 
prise de conscience.

Début février, M. Khadir avait 
é v o q u é  e n  p o i n t  d e  p r e s s e 
c e t t e  f a i b l e  p r o p o r t i o n  d e 

représentants des minorités 
visibles dans les lieux du pou-
voir. Mais les chiffres qu’il avait 
en main n’étaient pas précis. La 
compilation était en cours.

LISTE DE 120 PAGES
Québec solidaire a scruté les 

nominations dans les ministères 
du gouvernement et dans toutes 
les entités relevant en tout ou en 
partie de lui, de l’Office de la pro-
tection du consommateur à la 
Régie des rentes du Québec en 
passant par la Société québécoise 
de récupération et de recyclage. La 
liste de Québec solidaire s’étend 
sur plus de 120 pages.

Pré ci s ons  que d es  no ms  y 
reviennent plus d’une fois. Une 
même personne peut avoir été 
gratifiée d’une nomination gouver-
nementale à deux reprises parce 
que ses fonctions ont changé. 
Les 1496 nominations relevées 
par Québec solidaire ne corres-
pondent donc pas précisément à la 
nomination d’autant de personnes 
différentes.

Pour établir son décompte, 
Q u é b e c  s o l i d a i r e  a  r e p é r é , 
dans l’ensemble des nomina-
tions, «tous les noms ayant une 

consonance non occidentale», 
ce qui signifie, explique-t-on au 
parti, qu’on n’a pas rangé dans 
le camp des minorités visibles 
les patronymes «des personnes 
d’origine italienne ou grecque».

Québec solidaire rappelle que 
la Commission des droits de la 
personne a déjà établi que «s’il 
est clair que, de manière géné-
rale, tous les immigrants ont 
plus d’obstacles à surmonter 
pour décrocher un emploi que 
les ‘‘natifs’’, il semble que ceux 
des minorités ‘‘racisées’’ soient 
encore plus désavantagés».

La définition officielle de «mino-
rités visibles» de la Commis-
sion des droits de la personne 
exclut  les  autochtones.  Pris 
sous cet angle strict, la situation 
est encore pire, note Québec 
solidaire. De 53 personnes pro-
v e n a n t  d e s  m i n o r i t é s  d i t e s 
visibles, on passe alors à 46, soit 
à l’équivalent de 3 % du total des 
1496 nominations.

NOMINATIONS AU GOUVERNEMENT

QS déplore le faible nombre de membres de minorités visibles

Le député solidaire Amir Khadir.
—  PHOTOTHÈQUE LE SOLEIL

JEAN-MARC SALVET
Le Soleil

La présentation du 3e plan qué-
bécois de lutte contre la pau-
vreté est reportée à l’automne 
prochain. Dans ce plan, le gou-
vernement de Philippe Couillard 
prendra l’engagement politique de 
faire en sorte qu’entre 100 000 et 
1 1 0  0 0 0  Q u é b é c o i s  d e  p l u s 
puissent se hisser au-dessus du 
seuil de pauvreté d’ici la fin de 
2022 , a appris Le Soleil.

Les deux premiers plans dont 
s’est  doté  le  Québe c depuis 
1 5  a n s  n ’o nt  ja m a i s  p e r m i s 
de répondre à l’objectif d’une loi 
adoptée par l’Assemblée nationale 

en 2002, loi qui devait amener le 
Québec dans le club des nations 
industrialisées comptant le moins 
de personnes pauvres.

Le 3 e plan devait  être  pré-
senté d’ici  l’été.  Il  ne le sera 
pas. Le ministre de l’Emploi et 
de la Solidarité sociale, Fran-
çois Blais, a expliqué au Soleil
que les travaux entourant son 
élaboration doivent encore se 
poursuivre. 

Ent re  aut re s  p our  p ouvoir 
é v e ntu e l l e m e nt  l e s  a r r i m e r 
avec des éléments que contien-
dra un rapport  que son col-
l è g u e  d e s  Fi n a n c e s,  C a r l o s 
Leitão, et lui ont commandé sur la 
création d’un «revenu minimum 
garanti».

En janvier 2016, le premier 
ministre Philippe Couillard avait 
invité M. Blais à se pencher sur un 
projet allant «dans la direction de 
l’instauration» d’un revenu mini-
mum garanti. 

L e  ministre  de l ’Emploi  et 
de la Solidarité sociale croit 
que le rapport sur lequel des 
experts travaillent et son propre 
plan de lutte contre la pauvreté 
pourraient «converger» en tout ou 
en partie.

Sur papier,  le revenu mini-
mum garanti repose sur l’idée 
d’intégrer en une seule presta-
tion des allocations fournies par
 l’État et des crédits d’impôt — ou 
à tout le moins, une partie de ces 
aides.

«ACCORD 
GOUVERNEMENTAL»

La cible de réduction de la pau-
vreté a été clairement déterminée, 
confirme le ministre François Blais. 
Elle correspond aux moyens de 
l’État, dit-il.

«Il y a un accord sur cette ques-
tion au sein du gouvernement. 
Il consiste à améliorer le reve-
nu disponible des 800 000 per-
sonnes ou à peu près qui sont 
aujourd’hui sous le seuil de pau-
vreté au Québec. Et à sortir plus de 
100 000 personnes de la pauvreté 
d’ici la fin de l’application du plan, 
en 2022.»

S e l o n  l e s  s t a t i s t i q u e s , 
760 000 Québécois vivaient sous 
le seuil de pauvreté en 2014. Ce 

seuil varie en fonction de la situa-
tion des ménages.

«Dans ce plan, il n’y aura pas seu-
lement l’affirmation d’une cible. Y  
figureront, le processus et les outils 
qui feront qu’on sera en mesure de 
l’atteindre; car il faut de la volon-
té politique, mais aussi des bons 
outils.»

Au terme du plan, le Québec 
apparaîtra dans le groupe des 
États qui font le mieux en matière 
de lutte contre la pauvreté, assure 
François Blais.

Puisqu’il sera présenté tout juste 
un an avant le prochain scrutin 
général au Québec, le Parti libéral 
devra le porter durant la campagne 
électorale. C’est en quelque sorte 
un premier engagement politique. 

D’ICI LA FIN DE 2022, SELON LE MINISTRE BLAIS

100 000 Québécois «sortiront de la pauvreté»

ORANGE O’CLOCK
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Moulin Michel
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Moulin Michel
de Gentilly

SÉBASTIEN LÉPINE ET LE
QUATUOR 4AILES
SAMEDI 8 AVRIL À 20H

Moulin Michel de GentillyProduits de chloralcalis

Billetterie : 819 298-2882
Écoutez des extraits à www.pleinsud.ca
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HIVER-PRINTEMPS 2017
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Déjà des idées 
lors de la 
rencontre 
d’information
MARC ROCHETTE
marc.rochette@lenouvelliste.qc.ca

NICOLET — Bonifier une infras-
tructure sportive existante, faire 
de l’agriculture urbaine, aména-
ger un espace pour des activités, 
exploiter le terrain des Sœurs du 
Précieux-Sang à des fins artis-
tiques: voilà autant d’idées qui ont 
surgi lors de la rencontre d’infor-
mation tenue à l’hôtel de ville de 
Nicolet au sujet du budget parti-
cipatif citoyen de 130 000 dollars.

«On était vraiment content d’y 
voir une trentaine de personnes. 
Ça leur a permis de faire un pre-
mier test de recevabilité, car les 
gens sont venus avec une idée 
en tête. Ce fut fort intéressant», a 
commenté la mairesse Geneviève 
Dubois. 

Celle-ci était également heu-
reuse d’y retrouver des citoyens 
de différentes générations. «Et 
souvent, ce sont les mêmes per-
sonnes qui s’impliquent. Mais là, 
il y avait vraiment des nouveaux 
visages, des gens qu’on n’avait 
jamais vus à la Ville. Ça touche 
des gens qui n’ont pas l’habitude 
de s’impliquer à la Ville», a-t-elle 
fièrement rapporté.

«Il y avait vraiment 
des nouveaux visages, 
des gens qu’on n’avait 
jamais vus à la Ville. Ça 
touche des gens qui 
n’ont pas l’habitude de 
s’impliquer.»
— La mairesse Geneviève Dubois

Découlant de son engagement 
électoral, la démarche du bud-
get participatif citoyen se veut 
un processus démocratique par 
lequel les Nicolétains de 16 ans 
et plus décideront de la façon 
d’utiliser une part du budget 
public. En 2017, une enveloppe 
de 130 000 $ est réservée pour 
la réalisation de trois projets en 
2018 et dont l’ampleur minimale 
a été fixée à 15 000 dollars.

Cette approche de consulta-
tion est basée sur l’implication 
des citoyens en quatre étapes, la 

première consistant à générer des 
idées de projets d’ici le 1er mai, 
13 h, avant que ne s’enclenche 
un processus de bonification des 
idées, permettant des discussions 
citoyennes et des rencontres avec 
les intervenants municipaux dans 
le but de répondre aux questions.

Ensuite, les porteurs d’idées 
seront amenés à rassembler 
l’ information permettant de 
réaliser les analyses technique, 
juridique et financière de leur 
projet. Finalement, du 30 août au 
6 septembre, tous les Nicolétains 
seront appelés à voter afin d’iden-
tifier le projet qu’ils souhaitent 

voir se réaliser. Le choix retenu 
sera ensuite entériné par voie de 
résolution au conseil municipal.

La Ville souhaite la réalisation 
de projets d’investissement en 
équipement ou aménagement 
d’intérêt général et à visée col-
lective. Aussi, les Services à la 
communauté souhaitent s’ad-
joindre des citoyens pour for-
mer un comité de pilotage. Un 
appel à tous est ainsi lancé aux 
résidents âgés de 16 ans et plus. 
Pour soumettre une candidature, 
il faut remplir le formulaire en 
ligne dans le site Internet nicolet.
ca, à la section Ville. Une version 

papier est également disponible 
à la réception de l’hôtel de ville.

«Ceux qui déposent les pro-
jets ne peuvent pas être sur le 
comité de pilotage, on le veut 
vraiment indépendant. Il sera 
composé de quatre personnes 
de la Ville et quatre citoyens», 
précise Mme Dubois.

Pour elle, le 1er mai représente 
la prochaine date importante 
pour y déposer «le premier germe 
de l’idée». «Ça va être tout un 
apprentissage du milieu munici-
pal. Il faut que le projet soit rece-
vable, peut-être aura-t-il besoin 
de plans et devis ou d’études, 

peut-être faudra-t-il que ça passe 
au niveau de l’urbanisme ou du 
greffe. Il faut les accompagner là-
dedans», a-t-elle expliqué.

Et cette dernière souligne qu’il 
ne s’agit pas seulement que de 
lancer une idée. «Il faut que le 
citoyen soit prêt aussi à faire son 
bout de travail avec la Ville. On 
en veut des projets et on veut les 
accompagner pour les rendre 
admissibles, s’ils ne le sont pas 
à première vue, et trouver des 
alternatives. Mais clairement, on 
veut trois projets pour l’année 
prochaine», a conclu la mairesse 
Dubois.

BUDGET PARTICIPATIF CITOYEN À NICOLET

Un décollage réussi

LE SALON DU PONTON ET

BATEAU DE PÊCHE

Au Centre Sportif Alphonse-Desjardins... 26e édition

LE SALON DU PONTON
C’EST AUSSI

CAMPING, CHASSE ET PÊCHE

DU 31 MARS AU 2 AVRIL

Pour information: www.pourvoirie.net

PLUS DE 150 EXPOSANTS ET PLUSIEURS POURVOIRIES
PÊCHE

LE MÉGASALON

ÉTANG
DE PÊCHETUNNEL DE TIRCROSSMAN

TOUTES LES MEILLEURES MARQUES SUR PLACE
PROFITEZ DES MEILLEURS PRIX!

ENTRÉE GÉNÉRALE : 12$
GRATUIT MOINS DE 18 ANS

Encourageons la relève

HEURES D’OUVERTURE
Vendredi 31 mars : 10 h à 21 h • Samedi 1er avril : 10 h à 19 h • Dimanche 2 avril : 10 h à 17 h

Valide pour
les 3 jours
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Si la maison de 
l’Expo pouvait 
parler...
Trois-Rivières, ville d’histoire et de 
culture, dites-vous?

Eh bien moi qui croyais être 
reconnue comme faisant partie 
de cette histoire depuis plus de 
cent ans, moi qui ai une archi-
tecture particulière, moi qui ai 
vu passer plein d’événements au 
parc de l’Exposition et qui ai été 
négligée par la Ville tout au long 
de ces nombreuses années – sans 
me plaindre –, voilà qu’aujourd’hui 
on veut mettre fin à toute mon his-
toire. Moi qui pourrais, avec une 
certaine volonté politique, ser-
vir encore à plein d’organismes 
si seulement on voulait bien me 
redonner «un peu d’amour». Il me 
semble que je le mérite bien.

Vous, les historiens de notre ville 
et vous, les membres du conseil 
de ville, devriez avoir la préoccu-
pation de me protéger et protéger 
le patrimoine de Trois-Rivières 

pour que les générations futures 
sachent le rôle que j’y ai joué et 
reconnaître, enfin, ma participa-
tion à l’Histoire de notre ville.

En 2006, la Ville a reconnu mon 
caractère patrimonial à conserver. 
Qu’arrive-t-il de cette reconnais-
sance? Bien qu’il soit minuit moins 

une, je crois qu’il n’est jamais trop 
tard pour se souvenir de mon 
existence et me donner un second 
souffle.

— La maison de l’Expo

Monique Leclerc
Trois-Rivières

CARREFOUR DES LECTEURS

Le Québec n’est pas le public cible de la revue Maclean’s, 
il est juste la cible.

C’ était il y a onze ans. La 
Ville de Trois-Rivières, 
inspirée par le débat 

soulevé par l’intention de démolir 
la petite maison du terrain de l’Ex-
position, avait décidé de dresser un 
inventaire des propriétés de la Ville 
et d’identifier celles ayant un intérêt 
patrimonial. Les bâtiments du parc 
de l’Exposition, incluant la petite 
maison qui est de nouveau vouée 
à la démolition, en faisaient partie.

L’exercice avait réuni des inter-
venants de différents services 
municipaux: aménagement et 
développement du territoire, loi-
sirs, culture, services techniques et 
travaux publics. Sur cette liste d’une 
vingtaine de bâtiments, plusieurs 
immeubles non classés mais pour 
lesquels on a reconnu un caractère 
patrimonial à préserver: la petite 
maison de l’Expo, le bâtiment prin-
cipal de l’aéroport, le centre culturel 
Pauline-Julien, l’édifice François-
Nobert, les bâtiments du parc Pie-
XII, le siège administratif d’IDE 
Trois-Rivières, la porte Pacifique-
Duplessis, le moulin du terre-plein 
de l’Exposition, les bâtiments du 
parc de l’Exposition, l’hippodrome, 
l’hôtel de ville, et la salle J.-Antonio-
Thompson, notamment.

C’est donc dire qu’à l’époque, la 
Ville avait été assez sensible au 
débat engendré par le sort de la 
petite maison de l’Expo pour réflé-
chir sur la façon dont elle devra 
réaliser les interventions sur les 
immeubles ayant un caractère 
patrimonial.

Le problème, aujourd’hui, c’est 
que la petite maison de l’Expo n’ap-
partient plus à la Ville mais au Club 
Jockey du Québec, qui possède aus-
si l’hippodrome voisin. Les proprié-
taires ont formulé une demande de 
permis de démolition, l’immeuble 
abandonné étant jugé dangereux 
depuis plusieurs années.

Le porte-parole de la Ville a indi-
qué qu’il y avait, à l’appui de la 
demande de démolition, un rap-
port d’ingénieur qui confirme qu’il 
n’y a plus rien à faire avec ce bâti-
ment, sinon que de le démolir.

Mais si elle le voulait vraiment, la 
Ville ne pourrait-elle pas interve-
nir, racheter cet immeuble pour un 
montant symbolique et envisager 
des travaux de restauration? Un 

peu comme elle l’a fait récemment 
pour la maison Rocheleau, près du 
Sanctuaire.

En 2000, deux ans avant la fusion, 
l’ancienne Ville de Cap-de-la-
Madeleine avait cité cette maison, 
alors appelée manoir des Jésuites. 
La Ville de Trois-Rivières a acquis 
le bâtiment en 2011 et a planifié 
des travaux de réfection d’environ 
trois quarts de million de dollars. 
Le résultat est particulièrement 
réjouissant.

Et pourtant, avant l’acquisition par 
la Ville, les pronostics n’étaient plus 
très bons pour ce bâtiment.

La maison de l’Expo – ou ancien 
bureau de la Commission de l’Ex-
position – apparaît dans l’inven-
taire patrimonial de Trois-Rivières, 
où on décrit avec force détails sa 
valeur patrimoniale. La maison est 
construite en 1920, ce qui en fait 
le bâtiment le plus ancien sur le 
terrain de l’Exposition tel qu’on le 
connaît encore aujourd’hui. On doit 
les plans à l’architecte Jules Caron, à 
qui on doit la plupart des bâtiments 
actuels du terrain de l’Exposition, 
dont la vacherie, la bâtisse indus-
trielle et la porte Duplessis.

Son architecture reflète les ten-
dances stylistiques du début du 
20e siècle, notamment le courant 
anglais Arts and Crafts, qui compte 
peu d’exemples chez nous. Il rap-
pelle, en particulier par son toit et 
son avant-toit, les maisons améri-
caines de style Prairie, popularisé 
par Frank Lloyd Wright.

Les bâtiments du parc de l’Expo-
sition ont tous, au fil des ans, fait 
l’objet de rénovations importantes. 
Sauf le pavillon de l’Expo. Le terrain 
de l’Exposition dans son ensemble 
est un lieu riche sur le plan archi-
tectural, mais aussi sur le plan 
historique.

Il y a une douzaine d’années, 
des citoyens et des élus s’étaient 
mobilisés pour la sauvegarde de la 
petite maison de l’Expo. L’histoire 
se répète, avec un mouvement 
citoyen qui s’organise timidement 
et tardivement cette fois. 

La petite maison de l’Expo serait 
centenaire en 2020. N’est-on pas 
capable, à Trois-Rivières, de pré-
server un édifice centenaire?

Si on répond non, alors on a vrai-
ment un problème.

L’histoire qui 
se répète

La petite maison de l’Expo est une fois de plus menacée. — PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS
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Notez que je parle ici des islamistes 
et que je ne mets pas tous les réfu-
giés et tous les immigrants musul-
mans dans le même panier. Bon 
nombre de ressortissants originaires 
du Moyen-Orient, du Maghreb ont 
été depuis les années 60 et sont 
encore des apports très positifs 
pour la société québécoise. Pensons 
au grand nombre d’enseignants, 
d’hommes et femmes d’affaires, de 
médecins, de juristes, d’ingénieurs, 
etc.

Ce que les Québécois voient dans 
le voile islamique n’est en fait que 
la pointe de l’iceberg. À l’évidence, 
selon leur plan, déjà expérimenté 
en France par exemple, les isla-
mistes n’imposeront pas seule-
ment le voile, mais tout un code de 
vie basé stratégiquement sur trois 
pôles.

Créer la séparation. La stratégie 
islamiste consiste en premier lieu 
à ne pas entretenir de relations 
amicales avec les infidèles. Ils vont 
donc créer des barrières en diffé-
renciant les croyants musulmans 
des infidèles qui pratiquent d’autres 
religions ou qui ne pratiquent pas. 
Ainsi le voile est un moyen d’établir 
cette distance. 

Par la suite, la population de 
souche s’étant habituée au voile, 
elle devra se faire au port du 
niqab dans les lieux publics: autre 
mesure ségrégationniste. Une fois 
cet accommodement dit religieux 
toléré, on en réclame d’autres: l’abo-
lition de la mixité dans les salles de 
gymnastique, dans les piscines, 
dans les cliniques médicales, de 
manipuler de la viande de porc, 
l’ajout de fêtes musulmanes au 
calendrier public, et ainsi de suite. 
C’est la séparation à petites doses 
jusqu’à ce que la population s’habi-
tue et accepte la différence. Toutes 
ces exigences, tout en créant des 
barrières avec la population locale, 
contribuent à accorder à la commu-
nauté musulmane un statut spécial. 

La force du nombre. Bientôt, 
l’identité musulmane s’affirme de 
plus en plus au fur et à mesure 
que les musulmans gagnent de 

l’importance démographique 
grâce à des vagues d’immigration 
et à une natalité galopante. Les 
imams prêchent quatre enfants par 
famille! C’est la recherche et l’ob-
tention du pouvoir par le nombre. 
Depuis le début des années 2000, 
leur nombre a commencé à aug-
menter de façon exponentielle. Il a 
plus que quadruplé. Dans 15 ou 20 
ans, ces deux facteurs conjugués, 
natalité et immigration, les 300 000 
musulmans du Québec (dont 7 % 
sont estimés être des intégristes), 
dépasseront, croit-on, le million. 
Ils quadrupleront à nouveau dans 
15 ou 20 ans. Pendant ce temps, 
leurs mosquées, actuellement au 
nombre de 70 dont 53 se trouvent 
dans la région de Montréal, leurs 
écoles, leurs médias, en somme 
leurs organisations, se multiplient. 
On assistera alors à l’apparition de 
«ghettos», ou zones réservées aux 
seuls musulmans.

Conquérir l’autre. Cependant avec 
l’atteinte de la force du nombre 
commence le Djihad (combat), soit 

le durcissement et l’intimidation. 
Les islamistes vont régner dans leur 
espace musulman de façon à impo-
ser la Charia (les lois islamiques) 
dans leur communauté. Restée 
longtemps souterraine, dès lors, 
la confrontation entre la culture 
québécoise et la culture islamiste 
se montrera au grand jour. Car le 
Djihad vise à effriter peu à peu la 
culture du pays d’accueil jusqu’à 
gain de cause, soit la conquête 
de l’Autre, et l’Islam va s’étendre 
puisque la volonté de faire de nou-
veaux adeptes est un trait de l’Islam. 
Récemment, ce prosélytisme ardent 
était d’ailleurs l’objet de la confé-
rence à l’Université Concordia qui 
fut annulée à cause d’un appel à la 
bombe. 

Tous les Québécois doivent 
aujourd’hui en prendre conscience 
et être prêts à se protéger contre ce 
cheval de Troie, pour ne pas avoir 
un jour, à défendre leur identité sur 
leur propre territoire. Le Québec 
par son accueil, son ouverture et 
par sa faible démographie est plus 
vulnérable que tout autre pays de 
l’Occident, donc une proie facile à 
conquérir.

Les islamistes ont beau jeu, car ils 
profitent du multiculturalisme et du 
manque de législation.  Puisqu’il n’y 
a pas eu de Charte de laïcité, ni de 
loi votée par le Parlement, on pour-
rait vivre l’effritement de la culture 
et de l’identité québécoises. Cette 
destruction graduelle est quasi 
irréversible, les islamistes ayant 
progressivement acquis des droits. 
Il aurait fallu réagir il y a dix ou 
quinze ans.

Voilà, en résumé, la stratégie de 
conquête de l’Islam radical. Et le 
tout a commencé par un petit carré 
de tissu. Comment les musulmans 
islamistes qui viennent vivre au 
Québec tout en voulant imposer 
leur culture et coutume, peuvent-
ils alors s’intégrer à la société d’ac-
cueil du pays qu’ils habitent? C’est 
une utopie. 

Roger Greiss
Shawinigan

Le Québec serait-il au 
carrefour de son destin?

Dans 15 ou 20 ans, le nombre de mu-
sulmans au Québec pourrait, croit-on, 
atteindre le million. Déjà, leur pré-
sence est bien visible, avec quelque 
70 mosquées, dont 53 dans la grande 
région de Montréal, comme celle-ci à 
Montréal-Nord. Ils ont aussi leurs 
écoles, leurs médias, leurs organisa-
tions. Pour l’auteur de cette lettre, 
cette «force du nombre» fait partie 
de la «stratégie islamiste».
— PHOTO: LA PRESSE

Pourquoi  
ce laxisme 
gouvernemental?
Je ne comprends vraiment pas 
que notre gouvernement n’ait pas 
encore saisi que le cellulaire au 
volant est à tout le moins aussi 
dangereux que l’alcool au volant.

Ceux qui osent conduire en état 
d’ébriété deviennent très dan-
gereux pour eux-mêmes, leurs 
passagers ainsi que les autres 
conducteurs qu’ils croisent sur leur 
route. Mais ceux qui conduisent 
leur véhicule en textant ou en 
lisant des courriels sont encore 
plus dangereux, puisqu’ils sont 
obnubilés par ce qu’ils écrivent 

ou lisent, ou par le simple fait 
d e  ma n i pu l e r  c e s  ap pa re i l s 
électroniques. Ils deviennent 
donc distraits ou aveugles face à 
la route.

Il est grandement temps que le 
gouvernement réagisse... et agisse!

Pierre Duguay
Trois-Rivières

Est-il possible d’imaginer des 
parents tuer sciemment leur enfant 
à sa naissance, parce que cet enfant 
souffrira physiquement ou morale-
ment, un jour ou l’autre? La réponse 
est non!

Nous espérons toujours le meil-
leur pour ceux que nous aimons, 
ce qui nous oblige à protéger féro-
cement à la fois leur santé et leur 
vie. Mais comme le hasard s’oppose 
souvent aux choix que nous faisons, 
le nouveau-né sera-t-il comblé de 
bonheur ou en sera-t-il privé? Nous 
l’ignorons!

M a i s  l a  d i g n i t é  h u m a i n e 
n o u s  o b l i g e  à  l e  r e s p e c t e r 
inconditionnellement!

Depuis 1946 jusqu’à aujourd’hui, 
l’Organisation mondiale de la santé 
(OMS) définit la santé comme un 
état de complet bien-être physique, 
mental et social, et ne consiste pas 
seulement en une absence de 
maladie ou d’infirmité. La santé 
implique que tous les besoins fon-
damentaux de la personne soient 
satisfaits, qu’ils soient affectifs, 
sanitaires, nutritionnels, sociaux ou 
culturels, et ce, à compter du stade 
de l’embryon jusqu’à la personne 
âgée.

Le médecin veille donc à la santé 
des personnes et de toute la collec-
tivité, le rendant ainsi responsable 
de l’aide à vivre!

Mais qu’arrive-t-il quand la guéri-
son devient impossible pour ceux 
qui:
- veulent vivre pour ceux qu’ils 
aiment;
- veulent mourir pour ne pas déran-
ger ceux qu’ils aiment;
- sont seuls ou abandonnés;
- n’ont aucune ressource financière; 
- ont des survivants qui refusent 
d’être dérangés; 
- veulent en finir parce qu’ils ont 
assez souffert sans être rendus au 
bout du chemin?

Certains vieux parents font alors le 
sacrifice ultime de leur vie pour ne 
pas déranger leurs propres enfants, 
qu’ils ont pourtant aimés, nettoyés, 
nourris, socialisés, instruits et sou-
vent financés. Les vieux parents se 
retrouveront alors de façon ano-
nyme dans des résidences ou des 
CHSLD, avant de quitter la vie, bien 
seuls...

Les gens ont surtout besoin, en fin 
de vie, de s’accrocher à une main 
réconfortante et chaude, de se sen-
tir encore utiles et d’être couverts de 
baisers. 

I l s  v e u l e n t  e m p o r t e r  av e c 
eux la preuve qu’ils n’auront 
pas vécu en vain et avoir la certi-
tude que quelqu’un se souviendra 
d’eux... 

C’est ça la dignité humaine!
Il n’y a rien d’indigne, au contraire, 

à suivre les étapes de la vie!

Et tout ça pendant que les anti-
douleurs ou les antidépresseurs 
enraient le mal... Pas besoin de 
piqûre ni de calendrier pour fixer 
la date du «dernier spectacle fami-
lial» ou, mieux, des prochaines 
vacances!

On ne choisit  pas l’heure à 
laquelle nous venons au monde, ni 
celle où nous le quittons!

Aucune loi, adoptée POUR et non 
PAR la majorité de la population, ne 
peut apporter une solution valable 
à des problèmes individuels et 
familiaux.

Le but ultime de nos gouverne-
ments serait-il de désengorger les 
lits d’hôpitaux?

En fait, la loi 52 permet aux gens 
de choisir entre «mourir seuls pen-
dant longtemps» et «mourir rapi-
dement» pour éviter de pleurer et 
libérer la place!

Si cette loi dérape, elle fera de 
nombreuses victimes d’un choix 
de mots inapproprié: «mourir 
dans la dignité», ça veut dire quoi 
exactement?

Nous sommes tous nés égaux en 
raison de notre droit à la vie!

La «dignité humaine» signifie que 
toute personne mérite un respect 
inconditionnel, quels que soient 
l’âge, le sexe, la santé physique ou 
mentale, la religion, la condition 
sociale ou l’origine ethnique de 
l’individu en question.

En arrivera-t-on à éliminer la 
«classe moyenne», prétextant 
qu’elle a le mal de vivre parce qu’elle 
paie trop d’impôts?

Pourtant, la plupart de ces per-
sonnes sont plus sereines et équi-
librées que les mieux nantis... Le 
réflexe normal, c’est de vouloir 
vivre, pas mourir!

L’universalité des soins, c’est aussi 
l’universalité de la vie.

Nous devrions cesser de toujours 
revendiquer aux gouvernements 
la solution à nos problèmes parce 
que, au final, c’est notre liberté que 
nous perdrons!

Nous devons, en tant qu’indivi-
dus membres d’une société civi-
lisée, souscrire à l’«aide à vivre», 
en assumant nos responsabilités 
personnelles.

Pourquoi nos gouvernements 
mettent-ils autant d’emphase sur 
un problème strictement émotion-
nel et personnel, qui fait «jaser», 
comme la loi 52, plutôt que de sti-
muler l’économie?

Pour conclure, qui se souvient du 
film d’anticipation Soleil vert, sorti 
en 1973? Je pense que nous com-
mençons à y voir plusieurs simi-
litudes très inquiétantes dans le 
monde actuel...

Denyse St-Onge
Trois-Rivières

L’aide à vivre dans la dignité
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le monde

LONDRES — Abattu mercredi après avoir tué 
quatre personnes, Khalid Masood, auteur de 
l’attentat de Londres, avait été condamné à 
plusieurs reprises, mais rien ne semblait pré-
sager qu’il préparait un acte terroriste.

L’homme, âgé de 52 ans, était apparu 
«il y a quelques années» sur les radars du 
MI5, le service de renseignement intérieur 
britannique, dans le cadre d’une enquête 
en lien avec «l’extrémisme violent», a ex-
pliqué la première ministre Theresa May. 
Mais il n’était alors qu’un «personnage 
périphérique».

Selon la police londonienne, Khalid Masood, 
né dans le Kent (sud-est de l’Angleterre), n’a 
toutefois «jamais été condamné pour des 
délits terroristes». Un porte-parole a précisé 
qu’il était bien de nationalité britannique.

Selon The Guardian, Masood ne figurait pas 
sur la liste du MI5 des 3000 personnes les plus 
susceptibles de commettre un acte terroriste.

Photographié gisant au sol après avoir été 
abattu par la police (photo), il avait connu 
de nombreux démêlées avec la justice. Sa 
première condamnation remonte à 1983. 
L’homme avait depuis été condamné à 

plusieurs reprises pour «agressions» et 
«possession d’armes» notamment, la der-
nière fois en décembre 2003 après avoir été 
arrêté en possession d’un couteau.

Selon la BBC, l’homme s’était présenté 
comme «enseignant» lorsqu’il a loué le vé-
hicule Hyundai avec lequel il a foncé dans la 
foule sur le pont de Westminster mercredi.

La chaîne SkyNews, citant une source ayant 
rencontré l’auteur de l’attaque de Londres 
par le passé, affirme qu’il avait une femme et 
trois enfants. Selon d’autres médias, il vivait 
en couple et avec un enfant.  AFP

Khalid Masood, l’assaillant passé à travers les radars

LONDRES — L’attentat qui a frap-
pé le coeur de Londres mercredi a 
fait quatre morts, outre l’assaillant, 
selon un bilan de la police jeudi. 
Une trentaine de personnes ont 
été hospitalisées. Voici ce que l’on 
sait sur elles :

• Une femme d’une quarantaine 
d’années a été tuée sur le pont de 
Westminster, enjambant la Tamise 
face à Big Ben, où la voiture de 
l’auteur de l’attaque a foncé dans 
la foule. Il s’agit de Aysha Frade, 
43 ans, une Britannique de mère 
espagnole et originaire de Galice 
(nord-ouest de l’Espagne), selon 
une source diplomatique espa-
gnole. «Nous sommes bien sûr 
très touchés ici, tout le monde les 
connaissait», dit à l’AFP Manuel 
Ares, 86 ans, ami d’enfance de la 
mère de la victime. Elle est née à 
Londres où elle s’est mariée et a eu 
deux filles, a-t-il ajouté, s’exprimant 
depuis Betanzos.

• La seconde victime, également 
fauchée sur le pont de Westmins-
ter, est un touriste américain 
d’une cinquantaine d’années.  
Le président Donald Trump a 
confirmé un peu plus tard la mort 
de Kurt Cochran dans un tweet 
jeudi après-midi, présentant ses 
condoléances à sa famille. Il était 
à Londres avec son épouse pour 
leur 25e anniversaire de mariage.

•  Le troisième mort  est  un 
policier, Keith Palmer, 48 ans. Il 
était stationné devant l’une des 
entrées du parlement de West-
minster au moment où l’assail-
lant, qui a abandonné sa voiture 
contre les grilles de l’édifice, ten-
tait d’y pénétrer. L’agresseur lui 
a porté plusieurs coups de cou-
teau, selon les témoins. M. Pal-
mer, marié et père de famille, 
n’était pas armé. Il était dans la 
police depuis 15 ans.

• Le quatrième mort est un 
homme de 75 ans décédé jeudi des 
suites de ses blessures.  AFP

Portrait des 
victimes

Associated Press

LONDRES — D’un ton empreint de 
défi, la première ministre britan-
nique Theresa May a lancé jeudi à 
l’intention du groupe armé État is-
lamique que le peuple britannique 
«n’a pas peur», après que l’organi-
sation extrémiste eut revendiqué 
l’attaque perpétrée la veille dans 
le coeur de Londres.

Le suspect a semé la panique, en 
plein après-midi mercredi, sur le 
pont de Westminster en fonçant 
avec un véhicule utilitaire sport sur 
des passants, tuant trois piétons. Il 
a ensuite poursuivi sa cavale à pied 
en poignardant à mort un policier 
dans l’enceinte même du parle-
ment britannique.

L’assaillant a ultimement été 
abattu par un policier, alors qu’il 
se dirigeait vers le palais de West-
minster. Les autorités britanniques 
ont identifié l’auteur de l’attentat 

comme étant Khalid Masood, un 
homme de 52 ans qui habitait la 
région du West Midlands, où se situe 
notamment la ville de Birmingham.

La police a procédé, jeudi, à l’ar-
restation de sept personnes à Bir-
mingham et une à Londres — cinq 
hommes et trois femmes. Les autori-
tés croient que les prévenus fomen-
taient d’autres attentats terroristes en 
lien avec l’attaque de mercredi.

Parmi les maisons qui ont fait 
l’objet de perquisitions à Birmin-
gham figure l’endroit où Khalid 
Masood habitait jusqu’à la période 
des Fêtes, a témoigné une voisine.

Iwona Romek, qui dit avoir occu-
pé un logement à deux portes de 
celui du suspect, affirme que Khalid 
Masood avait une femme et un jeune 
enfant. Il semblait être «un père de 
famille normal qui aimait s’occuper 
de son jardin», a-t-elle raconté.

Au parlement, Mme May a livré un 
discours sans merci dans lequel 
elle a salué l’héroïsme des poli-
ciers, de même que la bravoure 

des gens ordinaires qui ont repris 
le cours normal de leur vie dans les 
heures ayant suivi l’attaque.

«En ce moment même, des mil-
lions de personnes montent à bord 
de trains et d’avions pour se rendre à 
Londres, et pour voir de leurs propres 
yeux la meilleure ville du monde», a-t-
elle dit. «Ce sont ces gestes — des mil-
lions de gestes normaux — qui nous 
fournissent la meilleure réponse au 
terrorisme. Une réponse qui prive nos 
ennemis de leur victoire, qui refuse 
de les laisser gagner, qui prouve que 
nous n’abandonnerons jamais.»

En mémoire des quatre per-
sonnes qui ont perdu la vie dans 
l’attaque (lire autre texte), les 
députés ont observé une minute 
de silence.

HOMMAGE AUX VICTIMES
L’heure était également au recueil-

lement, jeudi soir, sur la place Tra-
falgar, où plusieurs milliers de 
personnes se sont rassemblées pour 
rendre hommage aux victimes.

De grandes bougies scintil-
laient devant la National Gallery 
pour évoquer la vie des défunts. 
La foule, recueillie, était si silen-
cieuse que l’on pouvait entendre 
les cloches de Big Ben résonner 
au loin.

L’attaque de mercredi était le pre-
mier incident mortel au parlement 
britannique depuis 1979, lorsque 
le député conservateur Airey 
Neave avait été tué dans un atten-
tat à la voiture piégée perpétré par 
des militants irlandais.

Au cours des quatre dernières 
années, les autorités britanniques 
disent avoir déjoué 13 complots 
terroristes.

Des milliers d’extrémistes isla-
mistes se trouvent présentement 
au Royaume-Uni, mais une frac-
tion seulement d’entre eux font 
l’objet d’une surveillance policière, 
a révélé un représentant des forces 
de l’ordre. Surveiller un seul suspect 
nécessite le concours de dizaines 
de policiers.

ATTENTAT DE LONDRES

Retour à la vie normale

L’heure était au 
recueillement, 
jeudi soir, sur 
Trafalgar 
Square, où 
plusieurs  
milliers de 
personnes se 
sont 
rassemblées 
pour rendre 
hommage aux 
victimes de 
l’attaque de 
mercredi sur 
le pont de  
Westminster. 
— PHOTO AFP
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Le maire Dubois 
revient emballé
MARC ROCHETTE
marc.rochette@lenouvelliste.qc.ca

BÉCANCOUR — Le maire de 
Bécancour, Jean-Guy Dubois, est 
revenu emballé de la Rencontre 
internationale des municipalités 
efficaces qui avait lieu plus tôt cette 
semaine à Montréal. Il était l’un 
des quelque 400 leaders du milieu 
municipal et de l’énergie à s’y don-
ner rendez-vous pour accélérer la 
transition énergétique. 

«Que Bécancour devienne le 
centre québécois des énergies 
vertes, je ne rêve pas en couleurs, 
mais j’aime ça rêver en noir et 
blanc et dire que Bécancour sera 
un endroit attrayant pour les entre-
prises de Green Tech. C’est le rêve 
que je caresse», a-t-il clairement 
laissé savoir tout en soulignant 
que l’événement correspondait à 
sa vision.

Organis é  pa r  l ’A ss o ciat ion 

québécoise de la maîtrise de 
l’énergie (AQME), le rendez-vous 
s’est déroulé, entre autres, sous 
le thème de la nouvelle écono-
mie verte en pleine ascension. Il 
s’inscrivait dans le cadre d’AME-
RICANA, le Forum sur l’environ-
nement et Salon international des 
technologies environnementales.

«Oui, le Green Tech 
est à la mode. Mais la 
différence à 
Bécancour, c’est qu’on 
a un espace que 
d’autres n’ont pas.»

 — Le maire Jean-Guy Dubois

«Oui, le Green Tech est à la 
mode. Mais la différence à Bécan-
cour, c’est qu’on a un espace que 
d’autres n’ont pas. Autour du 
Parc LaPrade, il y a toute une 
zone de protection par rapport 
aux populations. Et les grandes 
entreprises ont des rejets qui 
peuvent être très bien réutilisés 

et réutilisables. On pourrait très 
bien accommoder ces choses-là 
ici», a précisé le premier magis-
trat, qui aime bien parler des 
technologies vertes comme étant 
la 5e Révolution.

«On est vraiment rendu là. On 
est à passer des paroles aux actes. 
Mais il y a des barrières sociales, 
économiques et technologiques 
qui empêchent de faire ce virage, 
soit celui de passer aux nouvelles 
énergies», a-t-il appris lors de son 
passage dans la métropole.

Sa participation lui aura permis 
de comprendre l’importance des 
enjeux environnementaux liés à 
la protection de l’eau, la pollution 
de l’air et la décarbonisation. 

«Ça fait l’unanimité qu’il y a des 
gestes à poser. Quand on dit qu’à 
l’échelle mondiale, il y aura un 
déficit important d’eau potable 
en 2030, nous, on est béni, on en 
a beaucoup, on est peut-être la 
partie du monde qui est la mieux 
équipée en termes d’eau potable. 
L’eau potable va prendre une 
dimension supérieure au pétrole. 
C’est fondamental, c’est la survie 
de l’espèce», affirme M. Dubois.

Si l’un de ses objectifs était 
donc d’acquérir des connais-
sances, l’autre consistait à faire 
connaître Bécancour, un nom, 
dit-il, encore trop méconnu. «Je 
suis allé faire de la vente pendant 
deux jours. J’ai vendu notre futur 
incubateur, qu’on devrait mettre 
au point cette année, et notre 
désir d’aller vers le Green Tech», 
s’est-il plu à indiquer.

D e plus,  en compag nie  du 
directeur général d’Innovation 
et Développement économique 
Trois-Rivières, Mario De Tilly, 
le maire a fait une présentation 
de la région auprès d’une ving-
taine d’entreprises françaises. 
D’ailleurs, l’une d’elles, «qui fait 
beaucoup de recherche et déve-
loppement et qui est présente 
dans 20 pays», pourrait bien se 
rendre à Bécancour pour un 
projet dans le domaine du trai-
tement des matières résiduelles.

«C’est sûr que ça nous met sur 
la map et ça donne des contacts 
q u i  p e u v e n t  ê t re  f é c o n d s  à 
court et moyen termes», a-t-il 
conclu par rapport à ce genre 
d’événement.

RENCONTRE INTERNATIONALE DES MUNICIPALITÉS EFFICACES

À faire rêver Bécancour

facebook.com/
lenouvelliste
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Elle largue entre 
autres des 
propriétés en 
milieu urbain à 
Québec et à 
Trois-Rivières
MARTIN CROTEAU
La Presse

QUÉBEC  — Junex a renoncé à 
près de la moitié de ses permis de 
recherche pétrolière et gazière 
au Québec l’an dernier. Elle s’est 
notamment départie de ses pro-
priétés en Estrie et en Beauce, 
convaincue qu’il lui sera impossible 
d’en extraire du gaz de schiste de 
sitôt.

L’entreprise québécoise confirme 
avoir abandonné 34 permis qui 

couvrent une superficie de près 
de 6700 km2 dans la province en 
2016. C’est près de la moitié de son 
domaine minier, explique son vice-
président aux affaires corporatives 
et chef des finances, Dave Pépin.

«Si vous avez des propriétés sur 
lesquelles vous payez des droits, 
il faut envisager une perspective 
de développement à un moment 
donné, dans un horizon de moyen 
terme au moins. Et on ne voyait 
pas cela dans les régions où on a 
abandonné nos permis», résume 
M. Pépin.

Junex renonce à  plusieurs 
«claims» dans la région des Appa-
laches, qui chevauche l’Estrie et la 
Beauce, où elle espérait extraire du 
gaz des shales se trouvant dans le 
sous-sol. Elle largue aussi des pro-
priétés en milieu urbain à Québec 
et à Trois-Rivières.

L’entreprise conserve des permis 
de recherche dans l’île d’Anticosti, 
dans les Basses-Terres du Saint-
Laurent et en Gaspésie. Dans cette 
dernière région, elle concentre ses 
efforts sur le projet Galt, où elle 

a enregistré l’an dernier la plus 
importante production de pétrole 
jamais vue dans un puits québécois.

Ce n’est pas la première fois que la 
société abandonne des permis de 
recherche, mais l’ampleur de l’opé-
ration des derniers mois est inédite. 
La décision permettra à l’entreprise 
d’économiser des charges annuelles 
d’environ 60 000 $.

L’exploration pétrolière et gazière 
tourne au ralenti au Québec depuis 
2011, lorsque le gouvernement du 
Québec a suspendu la validité des 
permis de recherche de gaz de 
schiste. L’an dernier, le gouverne-
ment Couillard a adopté des règles 
jugées parmi les plus strictes en 
Amérique du Nord pour encadrer 
l’industrie.

Junex assure que sa décision n’est 
pas liée au contexte réglementaire 
québécois, mais elle ne cache pas 
que l’industrie tourne au ralenti 
dans la province. «Dans une région 
en émergence qui se développe, 
c’est une excellente stratégie d’être 
présents dans toutes les régions et 
dans tous les bassins sédimentaires, 

dit M. Pépin. Dans une juridiction 
où ça avance aussi lentement, ça 
devient des charges financières 
qui ne sont pas jouables pour des 
petites entreprises.»

GASTEM AUSSI
Junex n’est pas la seule société 

pétrolière à avoir abandonné des 
permis de recherche l’an dernier. 
La société Gastem a perdu six per-
mis, faute d’avoir acquitté les droits 
annuels.

Le président de Gastem, Ray-
mond Savoie, confirme avoir 
renoncé à des propriétés aux Îles-
de-la-Madeleine, en Gaspésie et 
au sud de Montréal. L’entreprise 
conserve néanmoins cinq permis.

M. Savoie dit vouloir concentrer 
ses activités ailleurs qu’au Québec, 
évoquant l’environnement régle-
mentaire de la province.

«On se développe ailleurs plu-
tôt que de s’asseoir et d’attendre, 
a-t-il indiqué. La situation est très 
difficile au Québec pour l’explora-
tion et le forage, compte tenu des 
orientations.»

RECHERCHE PÉTROLIÈRE ET GAZIÈRE

Junex a abandonné la 
moitié de ses permis
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JOCELYNE RICHER
La Presse canadienne

QUÉBEC — Tous partis confondus, 
ou presque, le Québec s’est expri-
mé d’une seule voix jeudi pour ra-
brouer le gouvernement fédéral, 
jugé trop peu enthousiaste à l’idée 
de financer les grands projets qué-
bécois de transport en commun.

L’Assemblée nationale a frôlé l’una-
nimité (à 95 votes pour, aucun 
contre et deux abstentions) pour 
déplorer, par le biais d’une motion, 
le peu de place faite aux priorités 
du Québec dans le budget déposé 
la veille par le ministre fédéral des 
Finances, Bill Morneau.

Tous les députés et ministres libé-
raux présents ont voté en faveur de 
la motion déposée par le porte-
parole péquiste en matière de 
finances, le député de Rousseau, 
Nicolas Marceau.

Le premier ministre Philippe 
Couillard, qui n’a pu voter étant 
parti à Lachute inaugurer un centre 

de pédiatrie sociale, a quand même 
endossé la motion et en a profité 
pour réaffirmer sa détermination à 
entendre le gouvernement fédéral 
s’engager à financer substantiel-
lement les trois grands projets de 
transport en commun qu’il a iden-
tifiés comme prioritaires pour le 
Québec.

Tous les députés péquistes et 
caquistes ont emboîté le pas pour 
appuyer la motion, de même que 
les trois députés indépendants 
présents. Seuls les deux députés 
de Québec solidaire, Amir Khadir 
et Manon Massé, ont préféré s’abs-
tenir. Ils ont jugé que la motion était 
trop favorable à la privatisation du 
réseau de transport collectif.

«Nous aurions plutôt voulu que 
ça (la motion) mette l’accent sur le 
réseau public de transport financé 
publiquement, contrôlé publique-
ment», a dit M. Khadir en point de 
presse.

La motion, qui sera expédiée à 
Ottawa, exprime «la très grande 
déception» du Québec, en rai-
son de l’absence d’engagements 

financiers pris par le gouvernement 
fédéral dans plusieurs dossiers 
jugés prioritaires par le Québec, 
nommément le train électrique 
(REM) et la prolongation vers 
l’est de la ligne bleue du métro, à 
Montréal.

Un troisième projet sur la liste 
de priorités du gouvernement ne 
figure pas dans la motion: le Ser-
vice rapide par bus (SRB) à Québec.

«On veut les trois projets et on 
veut Ottawa dans les trois projets», 
a résumé le premier ministre Couil-
lard, lors d’une mêlée de presse à 
Lachute.

Il a dit avoir besoin, et rapide-
ment, «d’un écho très fort» en pro-
venance d’Ottawa, un écho «très 
net et très précis», en faveur de 
ces trois projets «qui doivent se 
réaliser». Et pour devenir réalité, 
ces coûteux projets ont besoin de 
l’argent d’Ottawa, a-t-il insisté.

La motion, que les élus libéraux 
ont proposé d’adopter sans débat, 
déplore par ailleurs le fait que le 
budget fédéral passe sous silence 
les dossiers du bois d’oeuvre, de 

la compensation espérée pour 
les producteurs fromagers et 
des modifications à apporter 
aux conventions fiscales avec la 
Barbade.

À Ottawa, cependant, la fronde 
québécoise a semblé créer plus 
de surprise que de malaise, consi-
dérant que tout va pour le mieux 
dans les relations Québec-Ottawa, 
du point de vue du gouvernement 
Trudeau.

Le premier ministre Justin Tru-
deau a réagi à l’initiative en assimi-
lant la position du gouvernement 
Couillard à un «jeu» politique, 
duquel le gouvernement fédéral 
sortirait perdant à tout coup. «Si 
j’avais dit exactement comment ça 
va se faire, comment on allait tout 
faire, ils auraient dit: «Ha! Mon 
Dieu! C’est pas à vous de décider 
ça, c’est à nous de le faire!» Je com-
prends le jeu qui se joue», a-t-il dit, 
en se montrant rassurant sur le fait 
que son gouvernement était prêt à 
«investir dans les projets de trans-
port collectif du Québec», sans 
donner de détails.

La ministre du Développement 
international et de la Francopho-
nie, Marie-Claude Bibeau, s’est 
montrée surprise, croyant qu’il 
existe un malentendu sur le finan-
cement des projets de transport 
collectif. «Ces dossiers-là sont de 
bons exemples qui pourraient 
être financés par nos programmes 
d’infrastructures, alors je ne vois 
pas pourquoi il y a une inquiétude 
à ce moment-ci. Je suis étonnée», 
a-t-elle dit.

«Notre main est tendue. J’espère 
que Québec va la prendre», a ren-
chéri la ministre du Patrimoine, 
Mélanie Joly.

Se disant lui aussi «surpris», le 
ministre des Transports, Marc Gar-
neau, est confiant que «le Québec 
va avoir sa part», promettant «pour 
bientôt» de «très belles annonces» 
accompagnées «de versements his-
toriques en transport en commun 
et en logement abordable».

Le ministre Bill Morneau a sou-
tenu de son côté qu’il avait de «très 
bonnes relations avec le Québec». 
À propos des projets de transport 
collectif, il a dit, en français, qu’il 
était «très important d’avoir une 
façon de travailler avec les pro-
vinces pour être certain que ça va 
être très bon pour l’économie et 
pour les gens à travers le pays».

Il a dit aussi espérer pouvoir don-
ner au Québec une meilleure idée 
de ses positions sur divers sujets 
«dans 6-8 mois».

BUDGET FÉDÉRAL

Le Québec exprime sa «grande 
déception» par une motion

MATHIEU LAMOTHE
mathieu.lamothe@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Au lendemain 
de son dépôt, François-Philippe 
Champagne défend bec et ongles le 
deuxième budget du gouvernement 
libéral dirigé par le premier ministre 
Justin Trudeau.

L e  d é p u t é  d e  S a i n t - M a u -
rice – Champlain à la Chambre des 

communes soutient ne pas com-
prendre les raisons pour lesquelles 
le budget présenté par son collègue 
attitré aux Finances, Bill Morneau, 
soulève l’ire de l’opposition, des 
élus de l’Assemblée nationale et de 
certains intervenants du milieu. 
Pour celui qui occupe également 
les fonctions de ministre du Com-
merce international depuis quelques 
mois, cet exercice budgétaire est au 
contraire la preuve concrète que le 

gouvernement dont il fait partie est à 
l’écoute des besoins des Canadiens. 
Les mesures annoncées qui ont 
comme objectif de favoriser la for-
mation et l’innovation constituent 
de beaux exemples selon lui.

«C’est ça qu’on a besoin au Québec 
alors j’ai été un peu surpris. Ce dont 
les gens me parlent, notamment les 
[dirigeants de] petites et moyennes 
entreprises qui constituent le cœur 
de notre économie, c’est que le plus 
gros problème qu’on a en région, 
c’est le capital humain. Alors, inves-
tir des sommes importantes dans la 
formation de la main-d’œuvre afin 
de s’assurer que les gens aient les 
bonnes qualifications, c’est un mes-
sage important», déclare-t-il.

Il ajoute que les dispositions rela-
tives à l’innovation sont très avanta-
geuses pour une région comme la 
Mauricie. Elles devraient favoriser 
le virage vers les nouvelles techno-
logies qui s’orchestre présentement.

«On a choisi six secteurs, dont trois 
qui sont tout particulièrement adap-
tés à la Mauricie. Quand on parle de 
technologies propres, de fabrication 
de pointe et de numérique, c’est vers 
ça qu’on s’est tourné en Mauricie 
dans notre transformation indus-
trielle. Quand je vois que l’on investit 
dans ces secteurs-là, c’est de ça qu’on 

a  besoin», poursuit le député avant 
de préciser que le budget répond 
aux attentes des personnes qui ont 
été rencontrées lors des consul-
tations prébudgétaires qu’il a lui-
même menées l’automne dernier.

En ce qui a trait à la déception 
exprimée par la Chambre de com-
merce et d’industries de Trois-
Rivières et le député néodémocrate 
de Trois-Rivières, Robert Aubin, en 
réaction à l’absence du projet de 
train à grande fréquence dans le 
budget, M. Champagne mentionne 
que ce n’est pas parce qu’il n’en a pas 
été question que ce projet est mort. 
Il assure d’ailleurs qu’il y croit tou-
jours et qu’il n’est pas question pour 
lui d’arrêter de le promouvoir.

« En 2016,  nous avions mis 
trois millions $ pour des études. 
Ces dernières se poursuivent. C’est 

certain qu’à titre de porte-parole de 
la région, je crois que c’est un levier 
économique et touristique excep-
tionnel. [...] Comme député, je vais 
poursuivre mon travail pour mettre 
en évidence que c’est un projet 
important», assure-t-il.

NORME POUR LE BÉTON:  
LE PROJET EST À L’ÉTUDE

Après l’aide de 30 millions de dol-
lars annoncée en 2016 et qui s’éche-
lonnera sur une période de trois ans, 
certains intervenants, dont Robert 
Aubin, auraient bien aimé que le 
gouvernement vienne à nouveau 
en aide aux victimes de la pyrrhotite. 
Le député trifluvien réclame notam-
ment que le gouvernement finance 
une étude scientifique sur la qualité 
des agrégats du béton qui permet-
trait de mettre en place une norme 
de qualité. Selon M. Champagne, 
l’élaboration d’une telle norme est 
présentement en cours.

«La ministre des Sciences [Kirsty 
Duncan] est saisie du dossier et il 
chemine. Nous sommes au ren-
dez-vous avec une aide concrète 
qui continue cette année avec une 
deuxième tranche de 10 millions $ 
et je discute régulièrement avec la 
ministre du dossier de la norme», 
indique-t-il.

SELON FRANÇOIS-PHILIPPE CHAMPAGNE

Le gouvernement a écouté les gens

«Quand on parle de 
technologies propres, 
de fabrication de 
pointe et de 
numérique, c’est vers 
ça qu’on s’est tourné 
en Mauricie»1267, rue Hart, Trois-Rivières

BOUTIQUE PRESQUE NEUF

Ouvert du lundi au vendredi
de 11 h à 17 h

Les recettes de la boutique seront versées à la

Venez nous voir à la boutique.
Notre nouvelle marchandise du

printemps est arrivée.
Bienvenue à tous!
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AUDREY TREMBLAY
Collaboration spéciale

LA TUQUE — Les fruits et légumes 
ont une place de choix dans l’ali-
mentation des jeunes pour 93 % 
des Mauriciens selon un sondage 
réalisé par Léger pour Metro. Tou-
tefois, même s’ils sont une priorité 
pour les parents, il s’agit d’un défi 
de consommation chez les jeunes 
de 6 à 17 ans qui mangent à peine 
la portion recommandée.

Alors qu’il est recommandé d’in-
tégrer 5 à 10 portions de fruits et 
légumes dans son alimentation 
quotidienne, le sondage révèle 
que la consommation moyenne de 
fruits et de légumes des jeunes de la 
région surpasse de peu la moyenne 
provinciale avec 5,3 portions par 
jour contre 5 pour le Québec.

Le sondage a été effectué récem-
ment auprès de 1555 adultes qué-
bécois ayant au moins un enfant 
âgé de 6 à 17 ans. La moyenne de 
consommation chez les enfants 
de la Mauricie de 6 à 12 ans est de 
5,6 portions quotidiennement, soit 
2,9 portions de fruits et 2,7 portions 
de légumes.

Les ados de la Mauricie de 13 à 
17 ans, quant à eux, mangent seu-
lement 2,2 portions de fruits et 2,3 
portions de légumes par jour, pour 

un total de 4,6 portions.
«C’est tout à fait normal. C’est 

une tendance qui s’observe par-
tout», souligne Geneviève Grégoire, 
porte-parole chez Metro.

Il existe différentes techniques 
pour favoriser la consommation 
de fruits et de légumes. Le parent 
doit s’adapter à la personnalité de 
l’enfant.

«Pour certains légumes, l’enfant 
doit être exposé à 10 ou même 
20 reprises avant d’en apprécier le 
goût. Les fruits et les légumes sont 
directement liés à une saine ali-
mentation, notamment en raison 
de leur apport en fibres, vitamines 
et minéraux. En les incorporant 
à la routine de nos jeunes, nous 
nous assurons de combler leurs 
besoins nutritionnels et de contri-
buer pleinement à leur croissance», 
a indiqué la nutritionniste Linda 
Montpetit.

Toujours selon l’étude, 56 % des 
jeunes de la Mauricie participent à 
la préparation de leur lunch contre 
60 % pour la moyenne provinciale 
et 66 % des jeunes de 6 à 17 ans de 
la région ont une portion de fruits 
dans leur boîte à lunch, contraire-
ment à 76 % des jeunes Québécois.

On remarque également que 74 % 
des parents sondés en 
Mauricie soutiennent 
q u e  l e u r s  e n f a n t s 
mangent souvent santé.

L e s  j e u n e s  d e  l a 
région préfèrent de loin 
les recettes classiques 
(68  %) à la diversité 

(31 %).  Une statistique loin de la 
moyenne provinciale où l’écart est 
beaucoup moins prononcé soit 
57 % pour les recettes classiques 

contre 42 % qui préfèrent, eux, la 
variété dans leur alimentation.

«En Mauricie, c’est 9 % des enfants 
qui demandent à leurs parents de 
manger végétarien, c’est 14 % au 
Québec, et dans la région adminis-
trative de Montréal c’est 23 %. C’est 
une autre différence», souligne 
Mme Grégoire.

L’étude révèle aussi que les 
enfants de la région (20 %) appré-
cient particulièrement la poire dans 
leur alimentation comparativement 
à l’ensemble de la province (11 %).

«Les résultats de ce sondage nous 

rappellent l’importance de pour-
suivre les programmes de sen-
sibilisation des jeunes à la saine 
alimentation tels que Croque San-
té, qui encourage les écoles pri-
maires et secondaires du Québec 
à mettre en place des projets favo-
risant la consommation de fruits et 
légumes», a souligné Marie-Claude 
Bacon, directrice principale, Ser-
vice des affaires corporatives de 
Metro. 

Cette année, 43 projets ont reçu 
une bourse de 1000  $ dans la 
région. Au total, 152 000 $ ont été 

remis aux écoles de la Mauricie au 
cours des cinq dernières années.

«Ce qui est super également, c’est 
qu’on demande que les projets 
aient une composante de rétroac-
tion vers la maison. On sait que la 
maison joue un grand rôle dans 
la question des habitudes alimen-
taires […] Les professeurs sont très 
créatifs et engagés», note Gene-
viève Grégoire.

Croque Santé sera de retour l’an 
prochain pour une sixième édition. 
Les projets pourront être soumis 
dès septembre.

CONSOMMATION DES FRUITS ET LÉGUMES DES JEUNES QUÉBÉCOIS

Une priorité, mais aussi un défi

L’automne dernier, ces jeunes de l’école primaire d’éducation internationale de Trois-Rivières avaient fait des rouleaux 
printaniers lors de l’atelier Croque Santé. —PHOTO: COURTOISIE

La consommation moyenne de 
fruits et de légumes des jeunes 
de la région surpasse de peu la 
moyenne provinciale

Le Mauricien Stéphane Dulude partage avec sa mère et le conjoint de celle-ci un 
montant de 7 millions $ gagné à la loterie Grande Vie lors du tirage du 13 mars. 
Cette loterie propose à ses gagnants d’encaisser 1000 $ par jour à vie ou d’opter 
pour un montant forfaitaire de 7 millions $. La gagnante, Nicole Dulude, de Laval, 
a choisi de se prévaloir du montant forfaitaire et de le partager avec son conjoint 
Robert Hayeur et son fils. Robert Hayeur, Nicole Dulude et Stéphane Dulude ont 
reçu leur lot au Kinzo des Galeries Laval en compagnie d’Yves Corbeil, de Loto-
Québec, à droite sur la photo.

 › GAIN DE 7 MILLIONS $  
À LA LOTERIE GRANDE VIE

La troisième journée Le communautaire, c’est salutaire! a eu lieu, ce jeudi, à l’Université du Québec à 
Trois-Rivières. Les personnes qui y ont participé ont pu échanger avec des représentants d’une cinquan-
taine d’organismes communautaires de la Mauricie. Ces derniers étaient présents dans le but de partager 
leur mission et d’échanger avec de futurs professionnels du domaine de la santé, de l’éducation et des 
sciences humaines. La journée, organisée par l’Association des étudiants en psychoéducation, a permis 
aux participants de visiter les kiosques des différents organismes et de prendre part à des groupes de 
discussions animés par des membres du comité organisateur. — PHOTO: OLIVIER CROTEAU

 › LE COMMUNAUTAIRE EN ÉVIDENCE À L’UQTR
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FRANÇOIS HOUDE
francois.houde@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Avec le départ 
qu’il a connu jeudi, le Salon du livre 
de Trois-Rivières est sur la route 
d’un autre succès. Une foule parti-
culièrement dense de jeunes éco-
liers a envahi le site de l’événement 
en matinée avec tout ce que cela 
comporte d’enthousiasme, de rela-
tif désordre et de bonne humeur.

On n’a probablement pas accueilli 
plus de jeunes que par les années 
passées mais le visiteur est chaque 
fois étonné par la douce folie que 
les jeunes apportent à l’événement. 
Dans un Salon qui a fait de l’image 
son thème et qui fait la place belle 
à la bande dessinée et à l’illustra-
tion, la présence des jeunes ne 
pouvait être plus appropriée. 

Une qui ne se plaindra pas de cet 
enthousiasme, c’est la très sympa-
thique Zviane, présidente d’hon-
neur de cette 29e édition. Elle a 
d’ailleurs présenté la plus rafraî-
chissante attitude qu’on ait vue de 
la part d’un président d’honneur 
du Salon en 29 ans. «Non seu-
lement c’est une première pour 
moi d’être présidente d’honneur 
d’un Salon du livre, mais je ne me 
souviens pas d’avoir vu un auteur 
de bande dessinée reconnu de 
la sorte. Je suis vraiment excitée, 
laissait-elle entendre en entrevue 
en début de soirée. C’est telle-
ment une bonne nouvelle pour la 
BD que des choses comme ça se 
produisent.»

Il est vrai que la bande dessinée 
québécoise vit une période faste 
que reconnaissent plusieurs inter-
venants du domaine. «Il y a une 
effervescence très spéciale dans le 
milieu. Ça fait dix ans que j’en fais 
et je me rends compte que pour 
la première fois, je ne connais pas 
tous les auteurs parce qu’il y en a 
trop! On ne peut pas nécessaire-
ment en vivre comme auteur donc 
ça reste un métier difficile mais je 
ne me plains vraiment pas de ma 
situation. C’est vraiment l’fun ce 
qui se passe en ce moment.»

Madame la présidente croit que 
de faire de l’image le thème du 
Salon pourra contribuer à ame-
ner les gens à porter un regard 
différent sur ce genre littéraire. 
« Beaucoup de gens pensent 

encore que la bande dessinée est 
destinée aux enfants. Il y a une 
si grande richesse dans la bande 
dessinée adulte, je souhaite à 
tous d’avoir la curiosité de l’explo-
rer davantage. J’aimerais que ma 
présidence d’honneur contribue 
à inciter les gens à feuilleter des 
albums, à poser des questions à 
leurs libraires. C’est simplement 
une autre forme de littérature qui 
passe autant par les images que 
les mots. Moi, je dis aux gens de 
se jeter littéralement sur la bande 
dessinée: leur curiosité va être 
récompensée.»

Bien sûr, le Salon demeure le 
carrefour de toutes les littératures 
comme en témoignait jeudi le 
bistro littéraire Télé-Québec. On 
y a reçu aussi bien l’auteure amé-
ricaine Audrey Carlan avec ses 
20 millions d’albums vendus sur le 
mode romantisme à connotation 
érotique que les sœurs Carolane et 
Josiane Stratis avec leur Ton petit 
look tome 2: Les filles sont-elles 
folles? traitant franchement et sans 
tabou de la maladie mentale. 

La présence d’une écrivaine 
américaine constituait d’ailleurs, 
pour le Salon du livre trifluvien, 
une première qui pourrait être 
une porte qui vient de s’ouvrir. 
«Nous sommes absolument ravis 
de l’accueillir, indiquait la direc-
trice générale de l’événement Julie 
Brosseau. C’est par un heureux 
concours de circonstances qu’elle 
est ici parce qu’elle fait une tournée 

québécoise pour la promotion de 
sa série Calendar Girl qui sort en 
français au Québec et son éditeur 
nous a proposé de l’accueillir. Est-
ce une porte qui s’ouvre? J’espère 
que oui! Nous sommes totalement 
ouverts à la présence des écrivains 
de l’étranger.»

«Le Salon du livre de Trois-
Rivières n’est pas exclusivement 
réservé aux auteurs québécois. 
Nous allons toujours faire la promo-
tion d’abord et avant tout de la lit-
térature québécoise et canadienne 
parce que c’est la nôtre, mais si des 
auteurs d’ailleurs veulent venir ici, 
nous allons les accueillir à bras 
ouverts d’autant que nous savons 
qu’il y a un public pour ça.»

La directrice générale se disait, 
par ailleurs, complètement satis-
faite du déroulement des activi-
tés. «C’est toujours très spécial 
d’accueillir les élèves la première 
journée et aujourd’hui,  on a 
connu un gros jeudi avec quelque 
2500 jeunes attendus. Non seule-
ment ils découvrent le Salon mais 
on souhaite qu’ils retournent à la 
maison en parlant de livres.»

La dg se réjouissait aussi de 
l’impeccable déroulement des 
activités. «On n’a pas eu un seul 
accroc. Même la table à dessin de 
La Fabrique culturelle qui est une 
nouveauté et qui implique des 
aspects techniques délicats fonc-
tionne à merveille.» Au plus grand 
plaisir des petits et de bon nombre 
d’adultes, des dessinateurs s’y exé-
cutent devant public alors que leur 
travail est retransmis sur un écran 
géant. À voir.

La cérémonie d’ouverture qui 
s’est déroulée en fin d’après-midi 
est traditionnellement l’occasion 
de dévoiler les gagnants des diffé-
rents prix. Le prix Illustration jeu-
nesse pour un album a été remis à 
Isabelle Arsenault pour Louis par-
mi les spectres, publié à la Pastèque. 
Le prix pour le petit roman illustré 
est revenu à Mika pour Chacun sa 
fenêtre pour rêver chez Soulières 
éditeur. Le prix de la relève a été 
attribué à Valmo pour Un bon jour 
pour la chasse aux dragons aux 
400 coups. Une mention a été don-
née à Amélie Dubois pour La peine 
de Sophie-Fourire aux 400 coups.

Le programme est tout aussi 
chargé en ce vendredi avec notam-
ment des rencontres d’auteurs 
dont Yves Beauchemin à 13 h, une 
table ronde sur l’écriture intime 
ou l’avenir du français au Québec, 
toutes deux à 18 h 30 ainsi que la 
traditionnelle soirée de poésie du 
Festival international de poésie de 
Trois-Rivières.

SALON DU LIVRE DE TROIS-RIVIÈRES

La littérature n’attend 
pas le nombre des années

Comme tant d’autres écoliers en visite au Salon du livre de Trois-Rivières jeudi, Léonie Leblanc était pressée de consulter 
le nouveau livre qu’elle a acheté. — PHOTO: OLIVIER CROTEAU

facebook.com/
lenouvelliste

«Moi, je dis aux gens 
de se jeter 
littéralement sur la 
bande dessinée: leur 
curiosité va être 
récompensée»
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KIM ALARIE
kim.alarie@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Steve Hill 
prendra part à un concert avec 
l’Orchestre symphonique de 
Montréal en 2018. Ce Concert à 
l’aveugle fait partie des 105 spec-
tacles de la programmation dévoi-
lée cette semaine. L’orchestre, 
dirigé par Kent Nagano, offrira 
une expérience sonore immer-
sive où sera mise en vedette la 
musique des années 60. La guitare 
électrique de Steve Hill et l’orgue 
de Jean-Willy Kunz apporteront 
de l’originalité au concert qui sera 
présenté le 16 février 2018. De plus, 
Charles Richard-Hamelin pren-
dra part au concert qui soulignera 
le 50e anniversaire des Cégeps. À 
cette occasion, on regroupera sur 
scène plusieurs anciens lauréats 
de Secondaire en spectacle, dont 
Koriass, Vincent Vallières, Yann 
Perreau, Philippe Brach, Claudine 
Mercier et Jessica Viau. L’événe-
ment aura lieu le 30 novembre 
prochain.

Steve Hill 
jouera  
avec l’OSMKIM ALARIE

kim.alarie@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Le travail d’une 
cinquantaine d’artistes sera mis 
en vedette à l’occasion de la 4e édi-
tion de la Galerie du député les 25 
et 26 mars. 

La majorité des exposants sont des 
artistes peintres, mais des fabri-
cants d’objets d’art et d’artisanat 
exposeront également le fruit de 
leur travail au 4e étage de l’édifice 
Telbec. Quelques personnalités 
présenteront leurs œuvres dont 
Hélène Béland, artiste et profes-
seure reconnue, Daniel Brient, 
qui a ouvert une école de peinture 
à Montréal, l’ancien maire Maurice 
Richard et Donald Martel. C’est 
d’ailleurs à l’initiative de ce dernier 
que l’événement a vu le jour en 
2013. Considérant le succès gran-
dissant de l’activité, le député de la 
Coalition avenir Québec a décidé 
de tenir l’événement sur deux jours 
dans des locaux plus spacieux, lui 
qui s’est récemment découvert une 
passion pour la peinture.

Les visiteurs seront invités à par-
ticiper à l’élaboration d’une œuvre 
collective dont le fond aura été 
réalisé par le peintre bien connu 
Robert Roy de Sainte-Perpétue. 
À la fin de l’exposition dimanche 
après-midi, Maurice Richard don-
nera la touche finale à la création 

collective.
Un volet musical sera ajouté à 

l’événement grâce à la participa-
tion des organisateurs de Musique 
et bulles de Sainte-Angèle. Des 
prestations d’Estelle Roy et du 

groupe Wooden Shapes seront 
présentées de 13 h à 15 h durant 
les deux jours.

Les locaux seront accessibles de 
10 h à 16 h durant les deux jours.

La galerie de Donald Martel 

Flûte Alors! 
présente 
Bach’N’Jazz
TROIS-RIVIÈRES (KA) — Dans 
le cadre de sa série Matinées en 
musique, l’OSTR accueille Flûte 
Alors! qui présentera Bach’N’Jazz 
au Foyer Gilles-Beaudoin le 26 

mars à 11 h. Les billets pour ce ren-
dez-vous familial sont disponibles 
au 819 380-9797 ou sur le réseau 
Ovation.

De par chez nous
TROIS- RIVIÈRES (K A) — La 
série documentaire De par chez 
nous, présentée sur Unis TV, met 

en lumière le travail de Clau-
dine Juneau qui a fondé Fra-
telli Fins Fromages installé au 
Marché public de Shawinigan. 
Les produits locaux sont donc 
encore une fois à l’honneur pour 
cet épisode qui se penche aussi 
sur le travail des créateurs de la 
microbrasserie Ras L’bock de 
Saint-Jean-Port-Joli. En rediffusion, 
les 24, 26 et 29 mars.

LES ARTS EN BREF

Parmi les artistes qui exposeront leur travail à la Galerie du député, on reconnaît à l’avant le député caquiste et insti-
gateur du projet, Donald Martel, entouré des peintres Hélène Béland, Daniel Brient et Robert Roy 
— PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS

La directrice générale et artistique du Complexe culturel 
Félix-Leclerc de La Tuque, Sandie Letendre, a remporté le 
Prix Initiative qui récompense un projet innovant de l’un 
des diffuseurs membres du Réseau Centre. Le jury a été 
impressionné par l’ampleur des projets mis en œuvre pour 
dynamiser la vente de billets et du coup, la rentabilité et la 
pérennité des actions culturelles de la Corporation cultu-
relle de La Tuque. Parmi ceux-ci, la tenue de concerts 
d’après-midi pour les aînés, un festival jeunesse réalisé par 
et pour les jeunes, un magazine en ligne d’entrevues avec 
les artistes de la programmation diffusé en trois éditions 
ainsi que plusieurs autres. Elle a reçu son prix lors de la 
soirée des passionnés à Sherbrooke le 20 mars. 
—PHOTO: AUDREY TREMBLAY

 › LE PRIX INITIATIVE POUR 
SANDIE LETENDRE

VOUS OFFRENT LA CHANCE
D’ASSISTER À LA PREMIÈRE DU FILM

AU CINÉMA DÈS LE 7 AVRIL

LE LUNDI 3 AVRIL À 19H
AU CINÉMA DU CAP

Pour participer, visitez

concoursLesFilmsSeville.com
Indice : Fille

Le concours se termine le 26 mars 2017 à 23h59. Les 50 gagnants recevront leur prix par courriel. Valeur totale des prix : 1 000 $.
Règlements du concours disponibles sur concoursLesFilmsSeville.com.

OMARSY

CLÉMENCEPOÉSY

ET

ANTOINEBERTRAND

UN FILM DE HUGO GÉLIN

DemainToutCommence-LeFilm.com
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HORIZONTALEMENT
1 Représentant du parlement,

élu par le peuple – Outil ser-
vant à prendre des mesures,
constitué d’un simple ruban
gradué.

2 Étendue de terre entourée
d’eau – Durée qui n’a ni
commencement ni fin.

3 Lueur qui précède le lever du
soleil – Qui est ni debout, ni
couché.

4 Qui a un goût acide et aigre
– On dit qu’elle est bavarde.

5 Signifie avant midi
– Moment de répit – Activité
divertissante.

6 Qui ne valent rien
– Astucieuse.

7 Poisson voisin du saumon
– Qui s’est échappé de
l’endroit où il était détenu.

8 Qui lui appartient – Elles ont
un corps de poisson et une
tête de femme.

VERTICALEMENT
1 Pierres précieuses.

2 Celui qui a eu le plus de voix
à une élection – Arrivé à
maturité.

3 Se dit des yeux qui sont entre
le bleu et le vert – Parcourue
des yeux en parlant d’une
phrase.

4 Animal des fonds marins
couvert de longs piquants.

5 Il en faut de la bonne dans le
jardin.

6 C’est le temps des fleurs
– Pas loin.

7 Parasite de l’homme qui vit
dans les cheveux.

8 Enduire d’un corps gras.
9 Partie recourbée par laquelle

on prend un panier – Nom
donné par la Bible à la
première femme.

10Fleur que l’on retrouve
sur le drapeau du Québec
– Pantalon ou prénom du
chanteur Leloup.

11 Inflammation qui provoque
des douleurs à l’oreille – Petit
morceau cubique.

12 Venus au monde – Détério-
rés par une action progressive.
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HORIZONTALEMENT
1. Paralysé en partie.
2. Colères – Voies urbaines.
3. Sert à boucler les cheveux

– Maculé.
4. Le moi – Nettoyer à fond.
5. Gladiateur romain.
6. Néon – Pas habillés – Herbe

courte et �ne.
7. Réduits au silence – Sud-est.
8. Classements – Fulgurant.
9. Transformer en ions – Le

bonsaï l’est.
10. Fait mal à l’oreille – Figure

de voltige aérienne.
11. Ver marin – Dieu jou�u.
12. Etroites.

VERTICALEMENT
1. État d’inertie.
2. Construite – Éructer.
3. Bout de cigare – Peu impor-

tant.
4. Pré�xe – Rares.
5. Mammifères arboricoles

– Est utile à.
6. Garçon d’écurie – Rivière de

France – Tour.

7. On y lave des verres
– Latente.

8. Mère des Titans – Précède
l’université.

9. D’une locution signi�ant
sans qu’on le sache – Propre
à l’âne.

10. Silice cristallisée – Petit
canal.

11. Rivière du Congo – Argent.
12. Substance organique toxi-

que – Sorties.
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leNouvelliste  VENDREDI 24 MARS 2017 DIVERTISSEMENTS   21ÊTES-VOUS OBSERVATEUR
Ces deux dessins sont en apparence identiques.  
En réalité, il y a entre eux HUIT petites différences.

SOLUTION
1 Epaule gauche de l’homme. 2 La dent dans la bouche du gosse 
de gauche. 3 Le rapiècement sur la jambe de son pantalon. 4 
Forme de la bouche du gosse de droite. 5 Une piécette en plus 
devant le gosse de droite. 6 Forme du support arrière de l’écri-
teau. 7 L’a­che supérieure gauche est plus grande. 8 Epaisseur 
de la bordure de trottoir devant la flèche.
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Horoscope
Bélier (21 mars au 19 avril)

Taureau (20 avril au 20 mai)

Gémeaux (21 mai au 21 juin) Vierge (23 août au 22 septembre) Sagittaire (22 novembre au 21 décembre) Poissons (19 février au 20 mars)

Lion (23 juillet au 22 août) Scorpion (23 octobre au 21 novembre) Verseau (20 janvier au 18 février)

Cancer (22 juin au 22 juillet) Balance (23 septembre au 23 octobre) Capricorne (22 décembre au 19 janvier)

Le passage de la théorie à la pratique requiert 
un peu de temps, et il faudrait en allouer 

suffisamment à vos démarches pour qu’elles aient l’occasion 
de faire leurs preuves. En effectuant une série de manoeuvres 
simultanément, il vous sera plus difficile de leur attribuer 
les résultats engendrés. Même si l’impatience vous gagne, 
attendez de voir avant de multiplier vos tentatives... 

Vu qu’elle visite le Signe du Verseau, la Lune 
devrait vous être sympathique. Profitez-en pour 

faire état de vos impressions et de vos émotions. Si les 
personnes qui vous entourent comprennent les sentiments 
qui vous habitent, elles seront en mesure de respecter vos 
choix. Et une inquiétude pourrait se dissiper comme par 
enchantement dans le courant de la journée... 

Avouer son ignorance est une preuve de savoir. 
Déclarer sa faiblesse, un signe de pouvoir. 

L’infaillibilité et l’invincibilité ne sont-elles pas des façades 
servant à camoufler l’insécurité? Vous n’avez pas besoin 
d’entretenir de telles apparences. On vous préfèrera si vous 
laissez paraître quelques imperfections et vulnérabilités qui 
vous donneront un aspect plus humain... 

Parcourant le Signe du Verseau, juste en face 
du Lion, la Lune vous réserve un vendredi 

stimulant... à condition de ne pas vous replier sur vous-
même! L’heure est à l’extraversion. C’est le temps d’apporter 
un maximum de diversité dans vos activités et d’entretenir 
vos contacts. Malgré le carré de Mars en Taureau, n’ayez 
pas peur de faire les premiers pas vers quelqu’un qui vous 
intrigue. 

Tandis que la Lune parcourt le Signe du Verseau, 
le rythme de vos activités pourrait subir quelques 

variantes. C’est peut-être le temps d’expliquer à certaines 
personnes inflexibles qu’elles doivent faire preuve de plus 
de souplesse dans le cadre de tout projet d’équipe. Quoi qu’il 
en soit, vous ne perdrez rien à mettre un peu d’eau dans votre 
vin... 

Les excès tuent plus sûrement que les épées. Et 
tandis que Jupiter visite toujours votre Signe 

tout en s’opposant au duo Mercure-Uranus en Bélier, une 
tendance à l’exagération serait la principale chose que 
vous devriez surveiller. En misant modération et juste 
mesure, vous devriez bénéficier des bienfaits que cet aspect 
planétaire serait prêt à vous accorder... 

De nouvelles rencontres ne sont pas exclues, mais 
compte tenu de l’opposition de Mars en Taureau, 

mieux vaudra ne pas trop les idéaliser. Prenez le temps de 
connaître les gens avant de vous projeter dans l’avenir et de 
vous nourrir d’attentes. Ceci ne veut pas dire que les autres 
seront destinés à vous décevoir, mais qu’il faudrait prendre 
le temps de les découvrir.. 

Maintenant que Mercure en Bélier se trouve au 
trigone de Saturne en Sagittaire, votre logique 

pourrait devenir irréfutable. Une personne têtue pourrait 
même admettre ses torts et vous concéder la victoire suite à 
un débat d’idées. Il est également probable qu’un évènement 
survenant à l’extérieur de votre lieu de résidence ait des 
répercussions directes sur vos activités. 

Qui est dans le bourbier y voudrait mettre autrui. 
Maintenant que quatre astres se trouvent en 

Bélier, au carré du Capricorne, gardez-vous de vous laisser 
influencer par des personnes qui risquent de vous entraîner 
dans leurs problèmes. C’est en demeurant fidèle à vos 
intentions initiales que vous parviendrez mieux à atteindre 
la reconnaissance que vous désirez. 

La Lune a la propriété de sensibiliser. Alors 
qu’elle se trouve encore en Verseau, un entretien 

s’annonce important. Vous pourriez avoir l’occasion 
d’approfondir certaines relations naissantes, qu’elles soient 
de nature romantique ou d’ordre amical et professionnel. Par 
ailleurs, une touche d’originalité de votre part sera sûremnt 
bien appréciée. 

Étant donné qu’elle arrivera demain en Poissons, 
la Lune vous offrira probablement toute une 

fin de semaine. Par conséquent, il vaudra mieux partir à 
l’avance et prévoir les éventuels contrecoups. En gardant 
tout pour la dernière minute, vous risqueriez d’oublier un 
détail important. Toutefois tout ira bien si vous prenez le 
temps de vous concentrer.

Le passage de la Lune en Verseau, au sextil de 
Mercure en Bélier, place vos déplacements 

sous de bons auspices. C’est une journée idéale pour faire 
un petit voyage afin de rendre visite à des gens que vous 
aimez. Si vous connaissez une personne seule, pourquoi ne 
pas l’inviter à se joindre à vos activités. Sa présence pourrait 
modifier pour le mieux une dynamique de groupe. 
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8895 Avis, soumissions,
appels d’offres

AVIS DE LA PREMIÈRE ASSEMBLÉE
Avis est par les présentes donné que la faillite
de BENJAMIN PARADIS, PHARMACIEN INC.
ayant son siège social au 95, rue Jacob,
Champlain (Québec)G0X 1C0 est survenue le
17 mars 2017 et que la première assemblée
des créanciers sera tenue le 3 avril 2017 à
11h au 490, rue des Forges, Trois-Rivières QC
G9A 2H5

Fait à Trois-Rivières, le 20 mars 2017

HOULE SYNDIC INC.
Syndic de l’actif de

BENJAMIN PARADIS, PHARMACIEN INC.
Par : Me Marc -André Houle,
LL.B., LL.M., JD, PAIR, SAI

Syndic autorisé en insolvabilité
490, rue des Forges

Trois-Rivières QC G9A 2H5
Tél. : 819 840-3166

Sans frais 1 844 40 DETTE
www.houlesyndic.ca

8895 Avis, soumissions,
appels d’offres

AVIS DE CLÔTURE D’INVENTAIRE
Conformément à l’article 795 du Code civil du Québec,
PRENEZ AVIS qu’un inventaire des biens d’Aline
TOUSIGNANT, en son vivant, en son vivant résidant
au 303-160, rue du Faubourg, Nicolet (Québec), J3T
0B1, est décédée le 23 juillet 2016, a été reçu devant
Me Julien GUINARD FRÉCHETTE, notaire, et peut être
consulté par les intéressés à son Étude, au 3220 boul.
Saint-Jean, Trois-Rivières (Québec), G9B 2M1.

8895 Avis, soumissions,
appels d’offres

AVIS DE CLÔTURE D’INVENTAIRE
PRENEZ AVIS que Marie-Andrée FAUCHER, en son
vivant domiciliée au 3-2860, rue Codère, Trois-Rivières
(Québec), est décédée le 1er octobre 2016. Un inventaire
de ses biens a été dressé par le liquidateur et peut être
consulté par les intéressés à l’étude de Me Guylaine
Drouin, notaire, située au 2424, rue King Ouest, bureau
110, Sherbrooke (Québec), J1J 2E8.
Donné ce 22 mars 2017
Guylaine Drouin, notaire

8895 Avis, soumissions,
appels d’offres

AVIS DE CLÔTURE D’INVENTAIRE
Avis est donné qu’à la suite du décès de DENIS
PLOURDE, en son vivant domicilié au 1360,
5e rue, Trois-Rivières Qc G8Y 2W2, lequel décès
est survenu le 25 juillet 2016, un inventaire des
biens du défunt a été fait par la liquidatrice
Diane Blais, le 17 mars 2017. Quiconque a
des intérêts à faire valoir peut s’adresser à
Me Manon Proulx, notaire, au 5375, St-Joseph,
# 300, Trois-Rivières, Québec, G8Z 4M5, pour
vérifications à cet inventaire.

Manon Proulx, notaire

8640 IMMOBILIER VENTE
8735 IMMOBILIER LOCATION
8775 SERVICES ET EXPERTS

AVIS I DÈS LA PREMIÈRE JOURNÉE, VEUILLEZ LIRE ATTENTIVEMENT VOTRE ANNONCE. EN CAS D’ERREUR, IL FAUT NOUS AVISER AUSSITÔT CAR NOTRE RESPONSABILITÉ SE LIMITE À LA PREMIÈRE PARUTION. NOUS NE SOMMES RESPONSABLES QUE DU MONTANT FACTURÉ POUR LA
PÉRIODE CRÉDITÉE. LE NOUVELLISTE SE RÉSERVE LE DROIT D’ACCEPTER, REFUSER, ANNULER OU CLASSER CORRECTEMENT TOUTE ANNONCE SOUS LA RUBRIQUE APPROPRIÉE. CERTAINES ANNONCES SONT PAYABLES À L’AVANCE. RENSEIGNEZ-VOUS AUPRÈS DE NOS PRÉPOSÉES.

VOUS POUVEZ NOUS JOINDRE DU LUNDI AU
VENDREDI ENTRE 8 H 30 À 12 H ET 13 H 30 À 16 H 30 
AU 1920, RUE BELLEFEUILLE À TROIS-RIVIÈRES

TÉLÉPHONE 819 378-8363 OU 1 888 378-8363
TÉLÉCOPIEUR 819 691-4356
COURRIEL VENDU@LENOUVELLISTE.QC.CA

petites annonces
8815 SERVICES PERSONNELS
8830 EMPLOIS
8850 VÉHICULES

8870 MARCHANDISES
8895 AVIS
8900 DÉCÈS +

IMMOBILIER
VENTE

8687 Terrains, terres et
fermes à vendre

TERRASSE DES CAPITALES
pour autoconstruction unifamiliale, prêts à
construire,  fond de sable, 819 609-7884

www.vagasinc.ca

IMMOBILIER
LOCATION

8737 Logements à louer
2½-3½-4½ -5½ Semi-meublé ou non, 
rénovés, plancher de bois franc, juil.

819 378-9325

2½-3½-4½
Trois-Rivières et secteur Cap, immédiatement
et juil., stat. pas de chien, 819-374-0917

2½ , RÉNOVÉS, CENTRE-VILLE
chauffés,éclairés, semi-meublés, à partir de
340$/mois. 819 448-5288 ou 448-3804

3½ 320$, 4½ 400$, 5½ 490$
Rénovés, libres.
819 944-8886

3½, 4½, 5½ 
Arrière Galeries du Cap, propre, paisible,
intercom, 819 692-3117, 819 691-7020.

3½- 4½ - 5½
Promotion exceptionnelle, insonorisés, chauf-
fés, éclairés, paisibles, excellents services,
concierge, sécuritaire, stationnements, près
des services et Uqtr. 819 696-7454

3½ HAUT duplex, T-R (bas du Cap), clim., 
entrée lav./séc., stat., remise, cour, près bus
et services, chats OK, enquête crédit, 420$ 
non ch./écl., juil. 450 616-1819/514 668-0773

3½ JUILLET, semi-meublé, 1635 12e Rue, 
flottant/cér., calme, concierge, pas d’animaux
près des rivières, (819) 376-6595 / 266-3297

4½  1ER mois $1
STAT int., ascenseur, pl béton, comtoir grantire,
intercom, très spacieux. 819 609-0425.

4½  1er MOIS À 1$
libre immédiatement, immeuble récent, très
spacieux, comptoir quartz, intercom, rang.,
stat., 819 609-0425.

4½ 3½ 1er mois à 1$
et 2e mois gratuit, libres maintenant, plancher
de béton, très grand, entrée lav./séc. et
lav/vaiss., intercom, stat., 819 609-0425

4½, 450$/mois
Libre, fraichement repeint, bois-franc,
céramique, eau chaude incluse, 2 balcons,
intercom, rangement et stat. 819 609-0425

4½, 5½, près Les Rivières,
ch./écl., clientèle 50 ans et plus, sécurisé,
intercom, refait à neuf, 1245 Des Cyprès;

3790 Jacques de Lavadi; 565$ à 625$/mois, 
819 448-2255.

4½, 5½ TRANQUILLE
Secteur Cap, rue St-Maurice, grand, remise,
possibilité de 2 stats, 819-372-0493

4½  CHATEAU LAVIOLETTE
STAT int., ascenseur, chute déchets, clim.,
intercom, rangement. 819 609-0425.

4½ GRAND STYLE CONDO, avec walk-in,
intercom, déneigé, libre ou le 1er juillet,
Trois-Rivières, 540$, 819-383-7408

4½ LIBRE, style condo, 4680 Côte Rosemont
échangeur d’air, frais peint, plancher bois, 
garage, tranquille. (819) 376-6595 / 266-3297

4½ NEUF, libre, Trois-Rivières Ouest, 575$,
chauffé, éclairé, stationnement déneigé, 
819 372-4835. info@renaissancecia.com

8737 Logements à louer
4½, SECTEUR St-Louis-de-France, idéal
pour personne retraitée et aimant tranquillité

819-378-1916

5½, NEUFS, CLIMATISÉS 
Face à la polyvalente Chavigny (secteur
Trois-Rivières Ouest), remise, 819 697-2020

5½, près autoroute, libre imméd., pas ch./écl.,
570$, 819-693-3306, 819-380-8529.

5½ PRÈS université, rue Des Cyprès,
chauffé, eau chaude fournie, 1 stat. déneigé,
pas d’animaux, 675$, 819-373-1829

5½, Secteur Cap
2e étage, rue François-Duclos, non chauffé,
climatisé, libre 1er juillet. 819 375-5265

5½, secteur Cap 
près autoroute 40, chauffé, frais peint, 

tranquille, planchant flottant et 
céramique, stat., libre, 819 288-5394.

5½, Trois-Rivières, près centre-ville, 450$,
stat., porte-patio, balcon, 819 372-4835.

www.renaissancecia.com

ARRIÈRE GALERIES DU CAP
4½, non ch. ni écl., stat., 485$, 

819 375-3371.

BORD FLEUVE, NEUFS 
3½, 4½, 5½, à compter de 625$, garage,

foyer, ascenseur. 375-0032, 691-7045.

GRAND 5½, 2 portes patio, idéal pour per-
sonnes 50 ans et +, rénové au goût du jour,
réf., secteur St-Odilon, 580$, 819-692-7933

GRAND 5½, Shawinigan Sud, libre mai si dé-
siré, duplex, propre, non ch./écl., 2 stat., prix
700$/mois, 819-537-4662, 819-995-4662.

JARDIN D’EDEN - PRIX RÉDUIT
beau, 4½, style condo, tranquille, stationne-
ment, 625$, libre 1er juil,   819-371-8544

PRÈS HÔPITAL CIUSSS MCQ
6½, rez-de-chaus, non ch./écl.,

pour retraité. 680$. 819 378-4636

8738 Logements à louer
Centre-Mauricie

1 SEUL PAIEMENT, Mont-Carmel, 5 cham-
bres, 935$, capital + intérets + taxes munici-
pale + scolaire + assurance, financement
proprio, 819 370-7468

4½ GRAND, SHAWINIGAN-SUD, avec porte
patio, balcon, intercom, sécuritaire, déneigé,
libre ou 1er juillet, 415$, 819-383-7408

À  SHAWINIGAN
3½, 4½, 5½, services tout compris, intercom,
piscine,  sécuritaire, 819 539-3897.

GRAND 4½, non ch., non écl., 375$, libre
imm., Centre ville Shawinigan, près de tous
les services, 819-536-9008

Shawinigan-Sud, 4½ (triplex de luxe), plan-
cher chauffant, air clim., très grand (1,600 p2),
garage à venir, très tranquille, boisé séparant
des voisins et petit parc familial à l’arrière.
Grande terrasse. Construction neuve.
3220, 103e Avenue. 819 247-4319.

8759 Condos à louer
CONDO DE LUXE, ave. Marion, 4½ sans
passages, avec option d’achat. 750$ par
mois, non ch./écl. Critaires: bon dossier de
crédit, 418-208-1047

8766 Résidences et
centres d'accueil

NON-FUMEUR(EUSE)S, app. rénovés, idéal
pour retraité(e)s 50 ans et +, autonomes,
4½: 572$ et 3½: 439$. 819-840-4031

SERVICES ET
EXPERTS

8783 Massothérapie et
soins thérapeutiques

374-4794  ANOUK : SPÉCIAL 
Vous êtes unique 

vos besoins le sont aussi.

(819) 373-3305 / (819) 995-2626
Un  bon massage.

Johanne

Massothérapie à domicile,pour femmmes 
et hommes. 819 698-2159

8786 Services financiers et
impôts

DETTES VS ÉPARGNE $ 
OSEZ PENSER DIFFÉREMMENT

Alfred 819 698-8880.

RECEVEZ votre remboursement d’im-
pôt fédéral immédiatement. Rapports
d’impôt provincial et fédéral à partir de 48$
(aide-social 28$), 819-378-8951

8787 Argent à prêter

PRÊTS DE 500$
sans enquête de crédit.
www.creditcourtage.ca 

1-866-482-0454

8795 Réparation, rénovation
et construction

DU SOUS-SOL AU GRENIER
homme à tout faire, rénovation petits et
moyens travaux, 20 ans d’expérience.

819 690-6909

SERVICES
PERSONNELS

8816 Agences de rencontres

COEURS ENCHANTES
RENCONTRE SÉRIEUSE 

CONFIDENTIEL (DEPUIS 1998)
Sylvie : 819 373-0181

8819 Messages personnels

0 24 H - 819 269-3200 0
� Kim et ses amies vous recoivent �

et se déplacent.
Endroit propre et discret

100%  NOUVELLES SEXY 24 H
Reçoit et se déplace, discrétion

819 266-2391

� 24H EROTIKA 7/7 �

Massage complet (huile)
Réserver “ sexy Sherry” (819) 266-5329

CHAUDE ET SENSUELLE
jolies courbes
819-272-0763

CHRISTINA, 5’6, 125 lb 
438-926-0347

POUR une rencontre privée intime, 
demandez Sylvie; 819 534-3378

REÇOIT, DÉPLACE,
Très belle femme, sexy et sensuelle 

Osez! 819 701-6046

VANESSA reçoit au Cap-de-la-Madeleine
438-926-0347

EMPLOIS

8834 Offres d'emploi

GLOBAL
ressources humaines

est à la recherche de chauffeurs Classe CL1.
Emploi permanent à l’année. Salaire très
compétitif, nombreux avantages sociaux
(uniforme, assurances, etc...) Minimum 1 an
d’expérience dans un poste similaire.
Contactez Bruno Vallée: 418-800-0294 

bruno.vallee@globalrh.ca
www.globalressourceshumaines. com

LIVREUR(EUSE), serveur(se),
cuisinier(ère) demandé(e)s. Se présenter

au 2005, 105e Ave., 819 536-4440

VÉHICULES

8851 Automobiles

BOUCHER MÉTAL
Achetons de tout, auto, batterie, service de

remorquage, dévérouillage, survoltage,
819-383-1390

CHEVROLET Impala LS 2009, seulement
62,000 km, 8 pneus avec roues, excellent
état, 6,300$. 819-386-1516.

MARCHANDISES

8873 Divers à vendre
ENS. de patio, 5 pièces, bonne qualité,
propre, prix demandé : 150$, 819 535-3785.

LIT 1 PLACE, vaisselier, verre taillé,
bibolots, table ordinateur, etc. 819 376-7840

8882 Meubles et
électroménagers

Laveuse et sécheuse Inglis, blanches,
250$ pour les 2. 819 375-0906

8895 Avis, soumissions,
appels d’offres

AVIS DE LA PREMIÈRE ASSEMBLÉE
Avis est par les présentes donné que la faillite
de BENJAMIN PARADIS, PHARMACIEN INC.
ayant son siège social au 95, rue Jacob,
Champlain (Québec)G0X 1C0 est survenue le
17 mars 2017 et que la première assemblée
des créanciers sera tenue le 3 avril 2017 à
11h au 490, rue des Forges, Trois-Rivières QC
G9A 2H5

Fait à Trois-Rivières, le 20 mars 2017

HOULE SYNDIC INC.
Syndic de l’actif de

BENJAMIN PARADIS, PHARMACIEN INC.
Par : Me Marc -André Houle,
LL.B., LL.M., JD, PAIR, SAI

Syndic autorisé en insolvabilité
490, rue des Forges

Trois-Rivières QC G9A 2H5
Tél. : 819 840-3166

Sans frais 1 844 40 DETTE
www.houlesyndic.ca

8895 Avis, soumissions,
appels d’offres

AVIS DE CLÔTURE D’INVENTAIRE
Conformément à l’article 795 du Code civil du Québec,
PRENEZ AVIS qu’un inventaire des biens d’Aline
TOUSIGNANT, en son vivant, en son vivant résidant
au 303-160, rue du Faubourg, Nicolet (Québec), J3T
0B1, est décédée le 23 juillet 2016, a été reçu devant
Me Julien GUINARD FRÉCHETTE, notaire, et peut être
consulté par les intéressés à son Étude, au 3220 boul.
Saint-Jean, Trois-Rivières (Québec), G9B 2M1.

8895 Avis, soumissions,
appels d’offres

AVIS DE CLÔTURE D’INVENTAIRE
PRENEZ AVIS que Marie-Andrée FAUCHER, en son
vivant domiciliée au 3-2860, rue Codère, Trois-Rivières
(Québec), est décédée le 1er octobre 2016. Un inventaire
de ses biens a été dressé par le liquidateur et peut être
consulté par les intéressés à l’étude de Me Guylaine
Drouin, notaire, située au 2424, rue King Ouest, bureau
110, Sherbrooke (Québec), J1J 2E8.
Donné ce 22 mars 2017
Guylaine Drouin, notaire

8895 Avis, soumissions,
appels d’offres

AVIS DE CLÔTURE D’INVENTAIRE
Avis est donné qu’à la suite du décès de DENIS
PLOURDE, en son vivant domicilié au 1360,
5e rue, Trois-Rivières Qc G8Y 2W2, lequel décès
est survenu le 25 juillet 2016, un inventaire des
biens du défunt a été fait par la liquidatrice
Diane Blais, le 17 mars 2017. Quiconque a
des intérêts à faire valoir peut s’adresser à
Me Manon Proulx, notaire, au 5375, St-Joseph,
# 300, Trois-Rivières, Québec, G8Z 4M5, pour
vérifications à cet inventaire.

Manon Proulx, notaire

8640 IMMOBILIER VENTE
8735 IMMOBILIER LOCATION
8775 SERVICES ET EXPERTS

AVIS I DÈS LA PREMIÈRE JOURNÉE, VEUILLEZ LIRE ATTENTIVEMENT VOTRE ANNONCE. EN CAS D’ERREUR, IL FAUT NOUS AVISER AUSSITÔT CAR NOTRE RESPONSABILITÉ SE LIMITE À LA PREMIÈRE PARUTION. NOUS NE SOMMES RESPONSABLES QUE DU MONTANT FACTURÉ POUR LA
PÉRIODE CRÉDITÉE. LE NOUVELLISTE SE RÉSERVE LE DROIT D’ACCEPTER, REFUSER, ANNULER OU CLASSER CORRECTEMENT TOUTE ANNONCE SOUS LA RUBRIQUE APPROPRIÉE. CERTAINES ANNONCES SONT PAYABLES À L’AVANCE. RENSEIGNEZ-VOUS AUPRÈS DE NOS PRÉPOSÉES.

VOUS POUVEZ NOUS JOINDRE DU LUNDI AU
VENDREDI ENTRE 8 H 30 À 12 H ET 13 H 30 À 16 H 30 
AU 1920, RUE BELLEFEUILLE À TROIS-RIVIÈRES

TÉLÉPHONE 819 378-8363 OU 1 888 378-8363
TÉLÉCOPIEUR 819 691-4356
COURRIEL VENDU@LENOUVELLISTE.QC.CA

petites annonces
8815 SERVICES PERSONNELS
8830 EMPLOIS
8850 VÉHICULES

8870 MARCHANDISES
8895 AVIS
8900 DÉCÈS +

IMMOBILIER
VENTE

8687 Terrains, terres et
fermes à vendre

TERRASSE DES CAPITALES
pour autoconstruction unifamiliale, prêts à
construire,  fond de sable, 819 609-7884

www.vagasinc.ca

IMMOBILIER
LOCATION

8737 Logements à louer
2½-3½-4½ -5½ Semi-meublé ou non, 
rénovés, plancher de bois franc, juil.

819 378-9325

2½-3½-4½
Trois-Rivières et secteur Cap, immédiatement
et juil., stat. pas de chien, 819-374-0917

2½ , RÉNOVÉS, CENTRE-VILLE
chauffés,éclairés, semi-meublés, à partir de
340$/mois. 819 448-5288 ou 448-3804

3½ 320$, 4½ 400$, 5½ 490$
Rénovés, libres.
819 944-8886

3½, 4½, 5½ 
Arrière Galeries du Cap, propre, paisible,
intercom, 819 692-3117, 819 691-7020.

3½- 4½ - 5½
Promotion exceptionnelle, insonorisés, chauf-
fés, éclairés, paisibles, excellents services,
concierge, sécuritaire, stationnements, près
des services et Uqtr. 819 696-7454

3½ HAUT duplex, T-R (bas du Cap), clim., 
entrée lav./séc., stat., remise, cour, près bus
et services, chats OK, enquête crédit, 420$ 
non ch./écl., juil. 450 616-1819/514 668-0773

3½ JUILLET, semi-meublé, 1635 12e Rue, 
flottant/cér., calme, concierge, pas d’animaux
près des rivières, (819) 376-6595 / 266-3297

4½  1ER mois $1
STAT int., ascenseur, pl béton, comtoir grantire,
intercom, très spacieux. 819 609-0425.

4½  1er MOIS À 1$
libre immédiatement, immeuble récent, très
spacieux, comptoir quartz, intercom, rang.,
stat., 819 609-0425.

4½ 3½ 1er mois à 1$
et 2e mois gratuit, libres maintenant, plancher
de béton, très grand, entrée lav./séc. et
lav/vaiss., intercom, stat., 819 609-0425

4½, 450$/mois
Libre, fraichement repeint, bois-franc,
céramique, eau chaude incluse, 2 balcons,
intercom, rangement et stat. 819 609-0425

4½, 5½, près Les Rivières,
ch./écl., clientèle 50 ans et plus, sécurisé,
intercom, refait à neuf, 1245 Des Cyprès;

3790 Jacques de Lavadi; 565$ à 625$/mois, 
819 448-2255.

4½, 5½ TRANQUILLE
Secteur Cap, rue St-Maurice, grand, remise,
possibilité de 2 stats, 819-372-0493

4½  CHATEAU LAVIOLETTE
STAT int., ascenseur, chute déchets, clim.,
intercom, rangement. 819 609-0425.

4½ GRAND STYLE CONDO, avec walk-in,
intercom, déneigé, libre ou le 1er juillet,
Trois-Rivières, 540$, 819-383-7408

4½ LIBRE, style condo, 4680 Côte Rosemont
échangeur d’air, frais peint, plancher bois, 
garage, tranquille. (819) 376-6595 / 266-3297

4½ NEUF, libre, Trois-Rivières Ouest, 575$,
chauffé, éclairé, stationnement déneigé, 
819 372-4835. info@renaissancecia.com

8737 Logements à louer
4½, SECTEUR St-Louis-de-France, idéal
pour personne retraitée et aimant tranquillité

819-378-1916

5½, NEUFS, CLIMATISÉS 
Face à la polyvalente Chavigny (secteur
Trois-Rivières Ouest), remise, 819 697-2020

5½, près autoroute, libre imméd., pas ch./écl.,
570$, 819-693-3306, 819-380-8529.

5½ PRÈS université, rue Des Cyprès,
chauffé, eau chaude fournie, 1 stat. déneigé,
pas d’animaux, 675$, 819-373-1829

5½, Secteur Cap
2e étage, rue François-Duclos, non chauffé,
climatisé, libre 1er juillet. 819 375-5265

5½, secteur Cap 
près autoroute 40, chauffé, frais peint, 

tranquille, planchant flottant et 
céramique, stat., libre, 819 288-5394.

5½, Trois-Rivières, près centre-ville, 450$,
stat., porte-patio, balcon, 819 372-4835.

www.renaissancecia.com

ARRIÈRE GALERIES DU CAP
4½, non ch. ni écl., stat., 485$, 

819 375-3371.

BORD FLEUVE, NEUFS 
3½, 4½, 5½, à compter de 625$, garage,

foyer, ascenseur. 375-0032, 691-7045.

GRAND 5½, 2 portes patio, idéal pour per-
sonnes 50 ans et +, rénové au goût du jour,
réf., secteur St-Odilon, 580$, 819-692-7933

GRAND 5½, Shawinigan Sud, libre mai si dé-
siré, duplex, propre, non ch./écl., 2 stat., prix
700$/mois, 819-537-4662, 819-995-4662.

JARDIN D’EDEN - PRIX RÉDUIT
beau, 4½, style condo, tranquille, stationne-
ment, 625$, libre 1er juil,   819-371-8544

PRÈS HÔPITAL CIUSSS MCQ
6½, rez-de-chaus, non ch./écl.,

pour retraité. 680$. 819 378-4636

8738 Logements à louer
Centre-Mauricie

1 SEUL PAIEMENT, Mont-Carmel, 5 cham-
bres, 935$, capital + intérets + taxes munici-
pale + scolaire + assurance, financement
proprio, 819 370-7468

4½ GRAND, SHAWINIGAN-SUD, avec porte
patio, balcon, intercom, sécuritaire, déneigé,
libre ou 1er juillet, 415$, 819-383-7408

À  SHAWINIGAN
3½, 4½, 5½, services tout compris, intercom,
piscine,  sécuritaire, 819 539-3897.

GRAND 4½, non ch., non écl., 375$, libre
imm., Centre ville Shawinigan, près de tous
les services, 819-536-9008

Shawinigan-Sud, 4½ (triplex de luxe), plan-
cher chauffant, air clim., très grand (1,600 p2),
garage à venir, très tranquille, boisé séparant
des voisins et petit parc familial à l’arrière.
Grande terrasse. Construction neuve.
3220, 103e Avenue. 819 247-4319.

8759 Condos à louer
CONDO DE LUXE, ave. Marion, 4½ sans
passages, avec option d’achat. 750$ par
mois, non ch./écl. Critaires: bon dossier de
crédit, 418-208-1047

8766 Résidences et
centres d'accueil

NON-FUMEUR(EUSE)S, app. rénovés, idéal
pour retraité(e)s 50 ans et +, autonomes,
4½: 572$ et 3½: 439$. 819-840-4031

SERVICES ET
EXPERTS

8783 Massothérapie et
soins thérapeutiques

374-4794  ANOUK : SPÉCIAL 
Vous êtes unique 

vos besoins le sont aussi.

(819) 373-3305 / (819) 995-2626
Un  bon massage.

Johanne

Massothérapie à domicile,pour femmmes 
et hommes. 819 698-2159

8786 Services financiers et
impôts

DETTES VS ÉPARGNE $ 
OSEZ PENSER DIFFÉREMMENT

Alfred 819 698-8880.

RECEVEZ votre remboursement d’im-
pôt fédéral immédiatement. Rapports
d’impôt provincial et fédéral à partir de 48$
(aide-social 28$), 819-378-8951

8787 Argent à prêter

PRÊTS DE 500$
sans enquête de crédit.
www.creditcourtage.ca 

1-866-482-0454

8795 Réparation, rénovation
et construction

DU SOUS-SOL AU GRENIER
homme à tout faire, rénovation petits et
moyens travaux, 20 ans d’expérience.

819 690-6909

SERVICES
PERSONNELS

8816 Agences de rencontres

COEURS ENCHANTES
RENCONTRE SÉRIEUSE 

CONFIDENTIEL (DEPUIS 1998)
Sylvie : 819 373-0181

8819 Messages personnels

0 24 H - 819 269-3200 0
� Kim et ses amies vous recoivent �

et se déplacent.
Endroit propre et discret

100%  NOUVELLES SEXY 24 H
Reçoit et se déplace, discrétion

819 266-2391

� 24H EROTIKA 7/7 �

Massage complet (huile)
Réserver “ sexy Sherry” (819) 266-5329

CHAUDE ET SENSUELLE
jolies courbes
819-272-0763

CHRISTINA, 5’6, 125 lb 
438-926-0347

POUR une rencontre privée intime, 
demandez Sylvie; 819 534-3378

REÇOIT, DÉPLACE,
Très belle femme, sexy et sensuelle 

Osez! 819 701-6046

VANESSA reçoit au Cap-de-la-Madeleine
438-926-0347

EMPLOIS

8834 Offres d'emploi

GLOBAL
ressources humaines

est à la recherche de chauffeurs Classe CL1.
Emploi permanent à l’année. Salaire très
compétitif, nombreux avantages sociaux
(uniforme, assurances, etc...) Minimum 1 an
d’expérience dans un poste similaire.
Contactez Bruno Vallée: 418-800-0294 

bruno.vallee@globalrh.ca
www.globalressourceshumaines. com

LIVREUR(EUSE), serveur(se),
cuisinier(ère) demandé(e)s. Se présenter

au 2005, 105e Ave., 819 536-4440

VÉHICULES

8851 Automobiles

BOUCHER MÉTAL
Achetons de tout, auto, batterie, service de

remorquage, dévérouillage, survoltage,
819-383-1390

CHEVROLET Impala LS 2009, seulement
62,000 km, 8 pneus avec roues, excellent
état, 6,300$. 819-386-1516.

MARCHANDISES

8873 Divers à vendre
ENS. de patio, 5 pièces, bonne qualité,
propre, prix demandé : 150$, 819 535-3785.

LIT 1 PLACE, vaisselier, verre taillé,
bibolots, table ordinateur, etc. 819 376-7840

8882 Meubles et
électroménagers

Laveuse et sécheuse Inglis, blanches,
250$ pour les 2. 819 375-0906
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8895 Avis, soumissions,
appels d’offres

8895 Avis, soumissions,
appels d’offres

RÉFECTION DE RUES ET PAVAGE 2017 (LOT 1)

DEMANDE DE SOUMISSIONS

La Ville de Bécancour demande des soumissions pour la réalisation de travaux
de voirie sur diverses rues sur le territoire de la Ville de Bécancour.

Les plans, devis et formules de soumission peuvent être obtenus auprès
du système électronique d’appels d’offres (SEAO) en consultant le site web
www.seao.ca et en y indiquant le numéro 03-05.03.01-137. Seules sont
admises à soumissionner les personnes, sociétés et compagnies ayant obtenu le
document d’appel d’offres directement du SEAO.

Pour être valable, chaque soumission doit être accompagnée d’une garantie de
soumission correspondant à 10 % du montant total de la soumission, sous forme
de chèque visé ou de cautionnement, fait au nom de la Ville de Bécancour.

Les soumissions, dans des enveloppes scellées, adressées à la soussignée et
identi�ées « Réfection de rues et pavage 2017 (Lot 1) », seront reçues à l’hôtel de
ville, au 1295 avenue Nicolas-Perrot, Bécancour (Québec) G9H 1A1, jusqu’à 11 h
le 11 avril 2017, pour être immédiatement ouvertes publiquement.

La Ville n’encourt aucune responsabilité du fait que les avis écrits ou documents
véhiculés par le système électronique soient incomplets ou comportent une
erreur ou une omission. En conséquence, tout soumissionnaire doit s’assurer,
avant de présenter son offre, d’obtenir les documents reliés à cet appel d’offres.

Pour toute information, vous devez communiquer avec le responsable de l’appel
d’offres, soit monsieur Dany Sauvageau, surintendant division technique, par
courriel, à l’adresse suivante : travaux.publics@ville.becancour.qc.ca.

La Ville de Bécancour ne s’engage à accepter ni la plus basse, ni aucune des
soumissions reçues, ni à encourir aucuns frais, ni aucune obligation d’aucune
sorte envers le ou les soumissionnaires.

Ville de Bécancour, le 24 mars 2017.

Me Isabelle Auger St-Yves
Gref�ère de la Ville

nécrologie
AVIS DE DÉCÈS

AREL , M. Gilbert
83 ans, Saint-Sylvère

GARCEAU  , M. Claude
69 ans, Cap-De

RANCOURT , Mme Rita
ROY BÉLANGER  , Mme Julienne

91 ans, La tuque
TOURIGNY LAUZIÈRE, Mme Yolande

76 ans, Bécancour

AVIS DE DÉCÈS
AREL, M. Gilbert

83 ans, Saint-Sylvère
GARCEAU, M. Claude

69 ans, Cap-de-la-Madeleine
RANCOURT, Mme Rita
ROY BÉLANGER, Mme Julienne

91 ans, La Tuque
TOURIGNY LAUZIÈRE, Mme Yolande

76 ans, Bécancour

Au CSSS de Trois-Rivières–Centre
hospitalier régional, le 14 mars 2017,
est décédé à l'âge de 83 ans, M. Gilbert
Arel, époux de feu Laurette Prévost,
autrefois de Saint-Sylvère.
La famille accueillera parents et amis
au :

Funérarium L. G. Gaudet Inc.
8685  boul. Parc Industriel

Bécancour 
secteur Sainte-Gertrude.

Heure d'accueil: samedi le 25 mars
2017 à partir de 13 h 30.

Les funérailles auront lieu 
le samedi 25 mars 2017

en l'église de Sainte-Gertrude
à 15 h 30.

Par la suite les cendres seront 
déposées au Columbarium 

L G G d i

AREL

M. GILBERT

p
L. Gaston Gaudet inc.
de  Sainte-Gertrude.

Gilbert est allé rejoindre sa bien-
aimée Laurette ainsi que ses enfants ,
Serge, Manon, Jocelyn et Jacquelin.
Il laisse dans le deuil ses enfants :
Jean-Claude (Janet Jury), Chantal
(Réal Verrier), France (Alain Dubeau),
Ghislain (Chantal Denis), Nathalie
(Gaétan Rheault), Stéphane (Pascal
Yann Deschênes); ses petits-enfants :
Suzie (Felipe Rico Jr.), Steve, Amélie
(Michel Morissette), Frédéric (Sophie
Bouchard), Anne-Marie (Marc-
André Labrie-Bélair), Ariane (Francis
Houle), Yannick, Marie-Lène (Jérémy
Hould); ses deux arrière-petits-
enfants adorés Damien et Sophie
Morissette, ainsi que ses soeurs, frères,
belles-soeurs, beaux-frères des
familles Arel et Prévost, plusieurs
autres parents et ami(e)s.
La famille apprécierait  des dons à
l'Association de l'Alzheimer du
Québec, l'Association Diabète Québec
ou à la Société canadienne du Cancer
en compensation de l'envoi de fleurs.

Au CIUSSS MCQ-CHAUR de
Trois-Rivières, le 20 mars 2017, est
décédé à l`âge de 69 ans, monsieur
Claude Garceau, conjoint de madame
Jeanne Dumont et fils de feu
monsieur Clovis Garceau et de feu
madame Rosette Héroux, demeurant
à Trois-Rivières, secteur Cap-de-
la-Madeleine.
La famille accueillera parents et
ami(e)s à la :

Coopérative funéraire 
de la Mauricie

205, rue Rochefort
Trois-Rivières

(secteur Cap-de-la-Madeleine)
G8T 7J6

Heures d`accueil : dimanche, jour de
la liturgie, à compter de 11 h.

Une liturgie de la Parole 
sera célébrée

le dimanche 26 mars 2017 
à 13 h 30 

à la Coopérative funéraire.
L`inhumation des cendres 

aura lieu
à une date ultérieure.

L`ont précédé ses frères : René et
Denis. Outre sa conjointe Jeanne
Dumont, il laisse dans le deuil ses
enfants : Claude Junior, Isabelle
(Laflèche Bourget), Cathy, Jonathan et
Simon; ses petits-enfants : Gabriel,
Tommy, William, Benjamin, Thristan,
Emile, Charlie et Alexya; ses soeurs et
ses frères : Priscille, Michel (Lucie
Charette), Suzie, Linda (Michel
Rivard) et Gaetan (Monique Hébert);
ses beaux-frères et belles-soeurs :
Roger Dumont (Gisèle Brunet),
Céline Rivard (feu Henri Dumont),
L i D (B L d) Hélè

GARCEAU

M. CLAUDE

1947-2017

Centre
d'hébergement

pour
itinérant(e)s
et sans-abris

( )
Louise Dumont (Bruce Lord), Hélène
et Claire; ainsi que plusieurs cousins,
cousines, tantes, neveux, nièces et
ami(e)s.
La famille désire témoigner sa recon-
naissance à l`équipe de soins du
CIUSSS MCQ-CHAUR de Trois-
Rivières pour la qualité des soins et
services reçus.
En sa mémoire, des dons à la Société
canadienne du cancer ou à la Fonda-
tion des maladies du coeur et de
l`AVC seraient grandement appré-
ciés.
Renseignements : 819 370-2883 
Télécopieur: 819 537-8829
Courriel : mauricie@coopfun.ca 
Un registre à sa mémoire est
disponible pour signature au :

www.cooperativefunerairemauricie.com 
Entreprise membre de la 

Corporation des thanatologues 
du Québec.

Madame Rita Rancourt est décédée
paisiblement au CHUS Hôtel-Dieu le
12 mars 2017.
Elle laisse dans le deuil son conjoint
monsieur Gilles Lefebvre ainsi que
ses frères Lucien (Bertha), Gilles
(frère du Sacré-Coeur), ses belles-
soeurs Liliane (Raymond), Monique
(Michel), Lucie (André), Louise
(Ronald), ses beaux-frères Louis
(Jeannine), Yvon (Jeannine), Roland
(Jacqueline), Réjean (Louise), Laurent
(Carole), tous ses neveux, nièces et
de nombreux ami(e)s.
La famille vous attend à la :
Coopérative Funéraire de l'Estrie,

485, rue du 24-Juin
Sherbrooke

J1E 1H1
le vendredi 24 mars 2017 de 14 h à
16 h et de 19 h à 22 h ainsi que le
samedi 25 mars de 9 h jusqu’au
départ pour l’église. La célébration
eucharistique aura lieu à l’église Saint-
Charles-Garnier à 10 h 30. L’église est
située au 3710, rue Charles-Hamel,
Sherbrooke, J1L 1M6.

RANCOURT

MME RITA

1927 - 2017

À La Tuque, au Centre intégré univer-
sitaire de santé et de services sociaux
de la Mauricie-et-du-Centre-du-
Québec, le 21 mars 2017, est décédée
à l'âge de 91 ans, Mme Julienne Roy,
épouse de feu Lucien Bélanger,
demeurant à La Tuque.
La famille accueillera parents et
ami(e)s à la :

Résidence funéraire Caron inc.,
602, rue Commerciale

La Tuque
Heure d'accueil : lundi, jour des funé-
railles, à partir de 11 h.

Les funérailles auront lieu 
le lundi 27 mars 2017 à 13 h 30,

en l'église Saint-Zéphirin de 
La Tuque.

L'inhumation aura lieu au 
cimetière paroissial.

Elle laisse dans le deuil ses filles :
Diane et Lyne; ses petits-enfants :
Yoan (Nathalie), Jean-François
(Carolyn) et Sébastien (Geneviève);
ses arrière-petits-enfants : Kristoff,
Danica, Samuel et Alexandre; son
frère Roger Roy (Margot Bellavance);
ses belles-soeurs et son beau-frère :
Lucienne McDonald (Edouardo
Moquillaza), Denise Lévesque (feu
Denis Roy) et Pierre Simard (feu
Henriette Roy); ainsi que plusieurs
neveux, nièces, cousins, cousines, et
ami(e)s.
La famille désire témoigner sa recon-
naissance au personnel de la Coop et
principalement Sylvie Guillemette
pour leur dévouement.
Des dons à la paroisse Saint-Martin-
de-Tours seraient appréciés.
Renseignements :
Téléphone : 819 523-3566
Télécopieur : 819 523-2701
Courriel : info@residencecaron.com
site web: www.residencecaron.com

ROY

BÉLANGER

MME JULIENNE

1926-2017

ACTIVITÉS

MAISON DE LA FAMILLE 
DES CHENAUX
Le 25 mars, papa en action au 
Centre d’escalade Adrénergique, 
le 27 mars 9h30, café-rencontre 
au 2431 St-Jean, St-Maurice, le 28 
mars, 1 Place du Centre, St-Nar-
cisse et le 29 mars, 100 de la Fa-
brique, La Pérade. Info: 
418-325-2120.

CLUB FADOQ DE PARISVILLE
Le 9 avril de 12 h 30 à 16 h 30, pre-
mier tournoi annuel de cartes 500 
à la salle municipale de Parisville, 
bourse aux trois plus haut poin-
tage de la journée. Info: Denis Pa-

ris 819 292-3069.

CLUB FADOQ SÉRÉNITÉ 
GRAND-MÈRE
Le 25 mars à 20 h, soirée dan-
sante avec le King, coût 7 $ au 
1301, 5e avenue, Shawinigan. Info: 
819 538-7335.

FONDATION QUÉBÉCOISE  
DU CANCER
Le 25 mars à 19 h 30, soirée-béné-
fice style Las Végas au Club de 
golf Les Vieilles Forges, billet 
60 $, plusieurs prix de présence, 
jetons pour jouer, buffet fin de soi-
rée et tirage d’un voyage au Costa 
Rica. Info: André Girard 819 
373-1068.

LUDOTHÈQUE LUDOMINO 
TROIS-RIVIÈRES
Bibliothèque de jeux pour toute la 
famille au 1421, de la Terrière 
(sous-sol de l’église St-Jean-de-
Brébeuf), le 27 mars matinée pa-
rents-enfants. Inscription obliga-
toire 819 374-5707.

SPIRITUALITÉ

RENCONTRE  
INTELLIGENCE ET FOI
Conférence «Comment se faire 
proche de la personne qui im-
migre chez nous», le vendredi  
24 mars 19 h 30 au Séminaire de 
Trois-Rivières.

BABILLARD

La Presse

Bell Canada est sous la loupe de 
surveillants canadiens et québécois 
en matière de télécommunications 
et de consommation en raison du 
nombre soudainement très élevé de 
plaintes des abonnés de son service 
internet Fibe relatives à la hausse 
significative de tarif mensuel qui 
leur est facturée depuis un mois.

Au Commissaire des plaintes 
relatives aux services des télécom-
munications (CPRST), organisme 
indépendant qui agit comme 
«ombudsman» des consomma-
teurs auprès de l’industrie des 
télécommunications, on confirme 
une «hausse considérable depuis 
le début du mois de mars» des 
plaintes de clients du service inter-
net résidentiel de Bell Canada.

«On s’y attendait un peu, avec la 
hausse de tarif [environ 10 %] fac-
turé par Bell depuis le début de 
février. N’empêche, le nombre de 

plaintes que nous recevons depuis 
quelques semaines s’avère très éle-
vé comparativement à ce que l’on 
a vu antérieurement lors de chan-
gements tarifaires», a indiqué Josée 
Thibault, commissaire adjointe au 
CPRST.

À l’OPC du Québec, on indique 
avoir «amorcé des vérifications» 
après avoir relevé que, «depuis 
quelques semaines, des hausses 
tarifaires suscitaient des plaintes à 
l’encontre de Bell». Pour le moment, 
l’OPC fait état d’«une soixantaine» 
de plaintes reçues et en cours de 
vérification. Selon son porte-parole, 
Charles Tanguay, l’OPC recherche 
surtout des cas potentiels d’infrac-
tion à la réglementation québécoise 
sur les contrats de consommation 
«à durée indéterminée».

Cette réglementation prévoit 
notamment un préavis écrit et 
spécifique d’au moins 30 jours aux 
clients avant de modifier les clauses 
de tels contrats, dont le tarif. Et les 
clients ont ensuite un délai de 30 

jours après l’entrée en vigueur d’une 
modification pour la refuser et rési-
lier le contrat concerné, sans frais 
ou pénalité.

Contactée par La Presse, Bell a 
fourni les explications suivantes: 
«Les changements actuels, que 
nous avons communiqués aux 
clients depuis décembre dernier, 
reflètent les investissements que 
nous continuons de réaliser pour 
offrir les meilleurs réseaux à large 
bande pour nos clients, a indiqué 
un porte-parole de l’entreprise. Il 
est important de mentionner qu’en 
matière de large bande, l’utilisation 
a augmenté de 40 % au cours de la 
dernière année seulement. «

RECOURS
«Les consommateurs qui croient 

s’être fait imposer illégalement 
une hausse de tarif peuvent porter 
plainte à l’Office de la protection 
du consommateur», a indiqué le 
porte-parole Charles Tanguay par 
courriel.

Les plaintes de clients 
internet affluent chez Bell

Pour une septième année, plusieurs centaines de convives ont pu dégus-
ter les créations d’une quinzaine de chefs professionnels de la région qui 
avaient été invités à transformer le pâté chinois en un mets gastronomique 
dans le cadre de la traditionnelle soirée organisée par la Démarche des 
premiers quartiers de Trois-Rivières. Cette activité gastronomique s’est 
tenue jeudi soir à la Bâtisse industrielle de Trois-Rivières et a permis d’amas-
ser 21 000 $. Cette somme permettra à l’organisation de poursuivre ses 
efforts pour lutter contre la pauvreté et améliorer les conditions de vie 
des citoyens et des citoyennes des premiers quartiers de Trois-Rivières. 
— PHOTO: STÉPHANE LESSARD

 › LE PÂTÉ CHINOIS RÉINVENTÉ

La Presse

Des membres du programme de 
récompenses Air Miles désirant 
utiliser leurs points pour payer 
des achats dans les commerces 
participants ont frappé un mur 
hier: en raison d’un vol de milles, 
l’entreprise a suspendu le ser-
vice d’échange de points dans les 
magasins. «Nous vous informons 
que grâce à nos procédés nor-
maux de détection des fraudes, 
nous avons identifié des activités 
anormales sur un petit nombre de 

transactions Argent AIR MILES en 
magasin. Certains milles Argent ont 
été volés», indique l’entreprise sur 
son site web.

Les renseignements person-
nels des adhérents ne se sont pas 
retrouvés entre les mains des frau-
deurs, assure la direction du pro-
gramme, qui ajoute avoir contacté 
ses magasins partenaires, la police 
et le centre canadien de lutte contre 
la fraude pour tenter de régler le 
problème.

L’entreprise indique avoir «envoyé 
cette mise à jour à tous les adhé-
rents». Pourtant, hier soir, de 

nombreux membres d’Air Miles 
n’avaient toujours reçu aucune 
information au sujet du vol de 
points et de la suspension des 
échanges en magasin. Une porte-
parole d’Air Miles n’a pas été en 
mesure de nous dire combien de 
temps cette suspension pourrait 
durer. Les membres peuvent tou-
jours échanger leurs points Argent 
contre des bons d’achat électro-
niques, via le site web de l’entre-
prise. Sur la page Facebook du 
programme, plusieurs membres se 
plaignent du manque d’informa-
tions au sujet de ce nouveau pépin. 

Une fraude force la suspension  
des échanges de points Air Miles
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AVIS DE DÉCÈS

AREL , M. Gilbert
83 ans, Saint-Sylvère

GARCEAU  , M. Claude
69 ans, Cap-De

RANCOURT , Mme Rita
ROY BÉLANGER  , Mme Julienne

91 ans, La tuque
TOURIGNY LAUZIÈRE, Mme Yolande

76 ans, Bécancour

AVIS DE DÉCÈS
AREL, M. Gilbert

83 ans, Saint-Sylvère
GARCEAU, M. Claude

69 ans, Cap-de-la-Madeleine
RANCOURT, Mme Rita
ROY BÉLANGER, Mme Julienne

91 ans, La Tuque
TOURIGNY LAUZIÈRE, Mme Yolande

76 ans, Bécancour

Au CSSS de Trois-Rivières–Centre
hospitalier régional, le 14 mars 2017,
est décédé à l'âge de 83 ans, M. Gilbert
Arel, époux de feu Laurette Prévost,
autrefois de Saint-Sylvère.
La famille accueillera parents et amis
au :

Funérarium L. G. Gaudet Inc.
8685  boul. Parc Industriel

Bécancour 
secteur Sainte-Gertrude.

Heure d'accueil: samedi le 25 mars
2017 à partir de 13 h 30.

Les funérailles auront lieu 
le samedi 25 mars 2017

en l'église de Sainte-Gertrude
à 15 h 30.

Par la suite les cendres seront 
déposées au Columbarium 

L. Gaston Gaudet inc.
de  Sainte-Gertrude.

Gilbert est allé rejoindre sa bien-
aimée Laurette ainsi que ses enfants ,
Serge, Manon, Jocelyn et Jacquelin.
Il laisse dans le deuil ses enfants :
Jean-Claude (Janet Jury), Chantal
(Réal Verrier), France (Alain Dubeau),
Ghislain (Chantal Denis), Nathalie
(Gaétan Rheault), Stéphane (Pascal
Yann Deschênes); ses petits-enfants :
Suzie (Felipe Rico Jr.), Steve, Amélie
(Michel Morissette), Frédéric (Sophie
Bouchard), Anne-Marie (Marc-
André Labrie-Bélair), Ariane (Francis
Houle), Yannick, Marie-Lène (Jérémy
Hould); ses deux arrière-petits-
enfants adorés Damien et Sophie
Morissette, ainsi que ses soeurs, frères,
belles-soeurs, beaux-frères des
familles Arel et Prévost, plusieurs
autres parents et ami(e)s.
La famille apprécierait  des dons à
l'Association de l'Alzheimer du
Québec, l'Association Diabète Québec
ou à la Société canadienne du Cancer
en compensation de l'envoi de fleurs.

AREL

M. GILBERT

Au CIUSSS MCQ-CHAUR de
Trois-Rivières, le 20 mars 2017, est
décédé à l`âge de 69 ans, monsieur
Claude Garceau, conjoint de madame
Jeanne Dumont et fils de feu
monsieur Clovis Garceau et de feu
madame Rosette Héroux, demeurant
à Trois-Rivières, secteur Cap-de-
la-Madeleine.
La famille accueillera parents et
ami(e)s à la :

Coopérative funéraire 
de la Mauricie

205, rue Rochefort
Trois-Rivières

(secteur Cap-de-la-Madeleine)
G8T 7J6

Heures d`accueil : dimanche, jour de
la liturgie, à compter de 11 h.

Une liturgie de la Parole 
sera célébrée

le dimanche 26 mars 2017 
à 13 h 30 

à la Coopérative funéraire.
L`inhumation des cendres 

aura lieu
à une date ultérieure.

L`ont précédé ses frères : René et
Denis. Outre sa conjointe Jeanne
Dumont, il laisse dans le deuil ses
enfants : Claude Junior, Isabelle
(Laflèche Bourget), Cathy, Jonathan et
Simon; ses petits-enfants : Gabriel,
Tommy, William, Benjamin, Thristan,
Emile, Charlie et Alexya; ses soeurs et
ses frères : Priscille, Michel (Lucie
Charette), Suzie, Linda (Michel
Rivard) et Gaetan (Monique Hébert);
ses beaux-frères et belles-soeurs :
Roger Dumont (Gisèle Brunet),
Céline Rivard (feu Henri Dumont),
Louise Dumont (Bruce Lord), Hélène
et Claire; ainsi que plusieurs cousins,
cousines, tantes, neveux, nièces et
ami(e)s.
La famille désire témoigner sa recon-
naissance à l`équipe de soins du
CIUSSS MCQ-CHAUR de Trois-
Rivières pour la qualité des soins et
services reçus.
En sa mémoire, des dons à la Société
canadienne du cancer ou à la Fonda-
tion des maladies du coeur et de
l`AVC seraient grandement appré-
ciés.
Renseignements : 819 370-2883 
Télécopieur: 819 537-8829
Courriel : mauricie@coopfun.ca 
Un registre à sa mémoire est
disponible pour signature au :

www.cooperativefunerairemauricie.com 
Entreprise membre de la 

Corporation des thanatologues 
du Québec.

GARCEAU

M. CLAUDE

1947-2017

Centre
Adrienne
Roy
Shawinigan inc.

Besoin
d'un emploi?

Besoin d'aide pour te trouver un emploi,
d'outils (CV, etc.), d'orientation, pour un retour
au travail ou aux études ?

Tu es un(e) alcoolique ou un(e) toxicomane
abstinent ?

Alors le Groupe Profit, financé par les CLE de
Shawinigan, Grand-Mère et Sainte-Thècle,
peut t'aider. Les Services sont personnalisés,
gratuits et confidentiels.

Information : 819 539-9285

Madame Rita Rancourt est décédée
paisiblement au CHUS Hôtel-Dieu le
12 mars 2017.
Elle laisse dans le deuil son conjoint
monsieur Gilles Lefebvre ainsi que
ses frères Lucien (Bertha), Gilles
(frère du Sacré-Coeur), ses belles-
soeurs Liliane (Raymond), Monique
(Michel), Lucie (André), Louise
(Ronald), ses beaux-frères Louis
(Jeannine), Yvon (Jeannine), Roland
(Jacqueline), Réjean (Louise), Laurent
(Carole), tous ses neveux, nièces et
de nombreux ami(e)s.
La famille vous attend à la :
Coopérative Funéraire de l'Estrie,

485, rue du 24-Juin
Sherbrooke

J1E 1H1
le vendredi 24 mars 2017 de 14 h à
16 h et de 19 h à 22 h ainsi que le
samedi 25 mars de 9 h jusqu’au
départ pour l’église. La célébration
eucharistique aura lieu à l’église Saint-
Charles-Garnier à 10 h 30. L’église est
située au 3710, rue Charles-Hamel,
Sherbrooke, J1L 1M6.

RANCOURT

MME RITA

1927 - 2017

À La Tuque, au Centre intégré univer-
sitaire de santé et de services sociaux
de la Mauricie-et-du-Centre-du-
Québec, le 21 mars 2017, est décédée
à l'âge de 91 ans, Mme Julienne Roy,
épouse de feu Lucien Bélanger,
demeurant à La Tuque.
La famille accueillera parents et
ami(e)s à la :

Résidence funéraire Caron inc.,
602, rue Commerciale

La Tuque
Heure d'accueil : lundi, jour des funé-
railles, à partir de 11 h.

Les funérailles auront lieu 
le lundi 27 mars 2017 à 13 h 30,

en l'église Saint-Zéphirin de 
La Tuque.

L'inhumation aura lieu au 
cimetière paroissial.

Elle laisse dans le deuil ses filles :
Diane et Lyne; ses petits-enfants :
Y (N h li ) J F i

ROY

BÉLANGER

MME JULIENNE

1926-2017

Problèmes
de

dépendances

819 373-9435

Centre de
thérapie

mixte
www.maisoncarignan.qc.ca

y p
Yoan (Nathalie), Jean-François
(Carolyn) et Sébastien (Geneviève);
ses arrière-petits-enfants : Kristoff,
Danica, Samuel et Alexandre; son
frère Roger Roy (Margot Bellavance);
ses belles-soeurs et son beau-frère :
Lucienne McDonald (Edouardo
Moquillaza), Denise Lévesque (feu
Denis Roy) et Pierre Simard (feu
Henriette Roy); ainsi que plusieurs
neveux, nièces, cousins, cousines, et
ami(e)s.
La famille désire témoigner sa recon-
naissance au personnel de la Coop et
principalement Sylvie Guillemette
pour leur dévouement.
Des dons à la paroisse Saint-Martin-
de-Tours seraient appréciés.
Renseignements :
Téléphone : 819 523-3566
Télécopieur : 819 523-2701
Courriel : info@residencecaron.com
site web: www.residencecaron.com

A son domicile, le 21 mars 2017, est
décédée subitement à l’âge de 76 ans,
Mme Yolande Lauzière, épouse de M.
Lionel Tourigny, demeurant à Bécan-
cour, autrefois de Nicolet.
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :

Centre funéraire
J.N. Rousseau et frère Ltée

1370, boul. Louis Fréchette
Nicolet J3T 1K8

Heures d’accueil : le vendredi 24 mars
de 19 h à 22 h et le samedi 25 mars, à
partir de 12 h.

Une liturgie de la Parole
sera célébrée le

samedi 25 mars 2017 à 15 h
au Centre funéraire.

L’inhumation aura lieu au
cimetière de Nicolet

à une date ultérieure.
Elle laisse dans le deuil son époux
Lionel Tourigny; ses enfants : Chantal
(Martin Caron) et Marc; ses petits-
enfants : Elizabeth, Marc-Antoine
(Joanie Malo) et Élise; ses soeurs :
Normande (feu Daniel Humber-
droze), Paulette (feu Jean-Claude
Duval) et Madeleine (René Tourigny);
ses beaux-frères et belles-soeurs :
Simon Tourigny (Mariette Marcotte),
Murielle Tourigny et Raymond
Dubuc (feu Micheline Tourigny),
ainsi que plusieurs neveux, nièces,
cousins, cousines et ami(e)s.
L’ont précédée son frère Marcel
Lauzière et sa belle-soeur Yolande
Tourigny (feu André Parent).
Toute marque de sympathie peut se
traduire par des dons à la Fondation
Réa en réadaptation physique
(fondationrea.ca) 6300, avenue de
Darlington, Montréal, H3S 2J4
(514) 340-2707. Des formulaires
seront disponibles au Centre
funéraire.
Renseignements : 819 293-4511
Télécopieur : 819 293-8212 
Courriel : jn_rousseau@sogetel.net
www.jnrousseau.com

Entreprise membre de la 
Corporation des thanatologues

du Québec

TOURIGNY

MME YOLANDE

LAUZIÈRE 

1940 - 2017

915 Messes
anniversaires

MESSE
1er ANNIVERSAIRE
Déjà un an
de passé et
ton souvenir
nous habite
tous les jours.

Tu seras toujours
aussi présente
dans nos cœurs.
De là-haut
continue

de veiller sur
chacun de nous.

MME CORINNE
PROVENCHER MARCOTTE

(décédée le 28 mars 2016)

Une messe anniversaire sera célébrée le samedi
25 mars 2017, à 16 h 30, en la cathédrale de
Nicolet.

Merci à tous les parents et ami(e)s qui s’uniront
à nous, en pensée ou par leur présence lors de
cette célébration.

Sa �lle Monique (Raymond Mathieu) et
ses petits-enfants Marie-Pierre, Nicolas et Erika

920 Remerciements

« Son souvenir
est comme un
livre préféré,
un livre
qu’on lit
et relit et
qui n’est
jamais

refermé. »

Merci du fond du cœur à tous
les parents et ami(e)s qui nous ont

apporté la chaleur de leur sympathie
et le réconfort de leur amitié

lors du décès de

MME LOUISE-ANNE
BOUDREAU CROTEAU

(décédée le 24 décembre 2016)

Ses enfants et les familles
Boudreau et Croteau.

SINCÈRES
REMERCIEMENTS
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NICOLAS DUCHARME
nicolas.ducharme@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES (ND) — Les emplettes de l’entre-
saison chez les Patriotes de l’UQTR se poursuivent. 
Le dernier joueur à s’ajouter à la liste d’épicerie 
de Marc-Étienne Hubert effectuera un retour à 
Trois-Rivières, où il a disputé son hockey midget 
AAA. Il s’agit de Bruno-Carl Denis, des Huskies de 
Rouyn-Noranda.

Le défenseur a en effet 
signé sa lettre d’inten-
tion avec l’UQTR dans 
les derniers jours. Il enfi-
lera donc le chandail vert 
et orange la saison pro-
chaine, à moins qu’une 
équipe professionnelle 
ne vienne cogner à la 
porte avec une offre 
impossible à refuser.

Originaire de Saint-
Ubalde dans Portneuf, 
Denis a disputé la saison 
2012-2013 dans la cité de 
Laviolette avec les Esta-
cades. Même à Shawini-
gan, Denis est loin d’être un inconnu puisque c’est à 
cet endroit qu’il a amorcé sa carrière dans la Ligue de 
hockey junior majeur. Retourné dans les rangs col-
légiaux après cette première saison, il était revenu 
dans le giron de l’équipe à la mi-saison... avant d’être 
échangé durant l’été aux Huskies de Rouyn-Noranda.

C’est en Abitibi-Témiscamingue que le déclic s’est 
fait, sous les ordres de Gilles Bouchard, ironique-
ment, un ancien pilote des Patriotes. Denis a rem-
porté la coupe du Président l’an dernier face aux 
Cataractes en devenant un atout important à la 
ligne bleue de l’équipe. Puis, cette saison, le vétéran 
de 20 ans a inscrit 46 points en 68 matchs, soit 31 de 
plus que la saison précédente.

Bruno-Carl Denis 
rentre au bercail

La section Sud-Ouest de Hockey Mauricie a couronné 
ses champions ce week-end et ce sont les Riverains 2 
de Bécancour qui ont remporté les grands honneurs 
dans la catégorie atome A. La formation dirigée par 
Pascal Doucet, David Lapointe et Éric Caron est com-
posée de Thomas Gervais, Alexis Désilets, Vincent 
Blais, Jérémie Martin, Antony Caron et le gardien 
Arnaud Plourde. Sur la photo, dans la deuxième ran-
gée, on retrouve aussi Jérémie Comeau, Loïc Laforce, 
Jacob Doucet, Jordan Pontbriand et Emery Lapointe. 
—PHOTO: COURTOISIE

 › LES RIVERAINS 
CHAMPIONS ATOME A

Bruno-Carl Denis 
— PHOTO: STÉPHANE LESSARD

SOCCER

HOCKEY

HOCKEYLNH

BASKETBALL

LAH
CALENDRIER
Mercredi 22 mars
Lehigh Valley 3 St. John’s 2 (F)
Bridgeport 3 Albany 1
Binghamton 1 Hershey 3
Iowa 2 Charlotte 3
Chicago 1 Cleveland 2 (F)
Tucson 3 Texas 4 (P)
San Jose 1 San Diego 5
Jeudi 23 mars
Milwaukee à Manitoba, 20h.
Vendredi 24 mars
W./B. Scranton à Syracuse, 19h.
Utica à Albany, 19h.
Iowa à Cleveland, 19h.
Rockford à G. Rapids, 19h.
Spring�eld à Rochester, 19h05.
Providence à Hartford, 19h15.
Toronto à Binghamton, 19h30.
Milwaukee à Manitoba, 20h.
Stockton au Texas, 20h30.
San Diego à Bakers�eld, 22h.
San Antonio à Ontario, 22h.

LNAH
SÉRIES ÉLIMINATOIRES
QUARTS DE FINALE
(QUATRE DE SEPT)
Laval (6) vs. Jonquière (1)
(Jonquière mène la série 3-2)
Vendredi 10 mars
Laval 2 Jonquière 0
Dimanche 12 mars
Jonquière 5 Laval 3
Vendredi 17 mars
Laval 2 Jonquière 5
Dimanche 19 mars
Jonquière 2 Laval 3 (prol.)
Jeudi 23 mars
Laval 1 Jonquière 2
Vendredi 24 mars
Jonquière à Laval, 20h.
Dimanche 26 mars
 x-Laval à Jonquière, 15h.
Sorel-Tracy (2) vs. Rivière-du-Loup (5)
(R.-du-Loup mène la série 3-2)
Vendredi 10 mars
R.-du-Loup 5 Sorel-Tracy 0
Samedi 11 mars
Sorel-Tracy 2 R.-du-Loup 4
Vendredi 17 mars
R.-du-Loup 3 Sorel-Tracy 4
Samedi 18 mars
Sorel-Tracy 2 R.-du-Loup 3 
(prol.)
Jeudi 23 mars
R.-du-Loup 2 Sorel-Tracy 4
Vendredi 24 mars
Sorel-Tracy à R.-du-Loup, 20h.
Dimanche 26 mars
x-R.-du-Loup à Sorel-Tracy, 15h.
St-Georges (3) vs. Thetford (4)
(Thet. Mines gagne la série 4-1)
Vendredi 10 mars
Thet. Mines 3 St-G. 1
Samedi 11 mars
St-G. 1 Thet. Mines 4
Vendredi 17 mars
Thet. Mines 3 St-G. 4
Samedi 18 mars
St-G. 2 Thet. Mines 4
Mercredi 22 mars
Thet. Mines 7 St-G. 3

RENDEMENT - CANADIEN
NOTE: en date du 23 mars.
 MJ B A PTS
Pacioretty  73 33 27 60
Radulov  68 15 33 48
Weber  73 16 25 41
Galchenyuk  52 15 25 40
Byron  72 20 17 37
Danault  73 11 24 35
Markov  54 4 28 32
Petry  71 8 20 28
Shaw  59 11 16 27
Plekanec  70 8 17 25
Beaulieu  66 3 22 25
Gallagher  55 8 15 23
Lehkonen  64 13 6 19
Mitchell  73 8 9 17
Benn  68 4 13 17
King  72 8 7 15
Nesterov  44 4 10 14
Flynn  49 6 4 10
Emelin  69 2 7 9
Carr  33 2 7 9
Martinsen  58 3 4 7
Ott  49 3 4 7
McCarron  26 1 4 5
Redmond  16 0 5 5
Terry  14 2 2 4
Davidson  31 0 2 2
Montoya  19 0 2 2
Hudon  3 0 2 2
Scherbak  3 1 0 1
Price  55 0 1 1
De La Rose  9 0 0 0
Johnston  7 0 0 0
Hanley  7 0 0 0
Farnham  3 0 0 0
Sergachev  3 0 0 0

GARDIENS
 V D DPF Ba JB Moy %Arr.
Price  33 17 5 124 3 2,26 ,923
Montoya  8 6 4 50 2 2,67 ,912

MARQUEURS
NOTE: en date du 23 mars.
 B A Pts
McDavid, Edm 26 59 85
Crosby, Pit 41 40 81
Marchand, Bos 37 43 80
Kane, Chi 32 48 80
Backstrom, Was 22 56 78
Scheifele, Win 29 45 74
Kucherov, TB 34 39 73
Malkin, Pit 33 39 72
Burns, SJ 27 43 70
Seguin, Dal 24 44 68
Draisaitl, Edm 25 42 67
Granlund, Minn 25 41 66
Panarin, Chi 24 42 66
Karlsson, Ott 14 52 66
Tarasenko, STL 34 30 64
Pavelski, SJ 28 36 64
Pastrnak, Bos 31 32 63
Benn, Dal 24 39 63
Kessel, Pit 22 41 63
Wheeler, Win 22 41 63
Tavares, NYI 27 35 62

CALENDRIER
Mercredi 22 mars
Toronto 5 Columbus 2
N.Y. Islanders 3 N.Y. Rangers 2
Edmonton 3 Anaheim 4
Jeudi 23 mars
Tampa Bay 6 Boston 3
Columbus 1 Washington 2 (F)
Arizona 1 Floride 3
Caroline 4 Montréal 1
Pittsburgh 1 Ottawa 2 (F)
New Jersey 2 Toronto 4
Philadelphie 3 Minnesota 1
Calgary 1 Nashville 3
Vancouver 1 St. Louis 4
Dallas à Chicago, 20h30.
Edmonton au Colorado, 21h.
Winnipeg à Los Angeles, 22h30.
Vendredi 24 mars
N.Y. Islanders à Pittsburgh, 19h.
Tampa Bay à Detroit, 19h30.
San Jose à Dallas, 20h30.
Winnipeg à Anaheim, 22h.
Samedi 25 mars
Vancouver au Minnesota, 14h.
Philadelphie à Columbus, 14h.
Chicago en Floride, 19h.
Arizona à Washington, 19h.
Boston à N.Y. Islanders, 19h.
Calgary à St. Louis, 19h.
Toronto à Buffalo, 19h.
Ottawa à Montréal, 19h.
Caroline au New Jersey, 19h.
San Jose à Nashville, 20h.
Colorado à Edmonton, 22h.
N.Y. Rangers à Los Angeles, 
22h30.
Dimanche 26 mars
Minnesota à Detroit, 12h30.
Dallas au New Jersey, 17h.
Philadelphie à Pittsburgh, 19h.
Vancouver à Winnipeg, 20h.
N.Y. Rangers à Anaheim, 21h.
Lundi 27 mars
Nashville à N.Y. Islanders, 19h.
Floride à Buffalo, 19h.
Detroit en Caroline, 19h.
Chicago à Tampa Bay, 19h30.
Arizona à St. Louis, 20h.
Colorado à Calgary, 21h.

ASSOCIATION DE L’EST
SECTION ATLANTIQUE
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Montréal 74 41 24 7 2 38 201 186 91 21-11-4-1 20-13-3-1 6-3-1-0 P-2
Ottawa 73 41 24 6 2 36 193 188 90 20-11-6-2 21-13-0-0 6-2-1-1 G-2
Toronto 73 35 23 7 8 34 225 214 85 19-10-3-4 16-13-4-4 7-2-1-0 G-3
SECTION MÉTROPOLITAINE
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
x-Washington 73 48 17 3 5 46 234 162 104 30-6-1-1 18-11-2-4 5-4-1-0 G-3
x-Pittsburgh 73 46 17 6 4 43 253 201 102 29-4-2-1 17-13-4-3 7-1-0-2 P-1
x-Columbus 73 47 19 5 2 45 231 171 101 26-10-1-0 21-9-4-2 7-2-0-1 P-2
QUATRIÈME AS
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
N.Y. Rangers 74 45 25 1 3 42 235 195 94 19-16-0-3 26-9-1-0 4-4-1-1 P-2
Boston 74 38 30 4 2 36 212 201 82 19-16-0-0 19-14-4-2 5-5-0-0 P-4
N.Y. Islanders 72 34 26 8 4 33 213 220 80 20-10-5-2 14-16-3-2 4-4-1-1 G-1
Tampa Bay 73 35 29 6 3 31 203 205 79 19-14-2-1 16-15-4-2 6-3-1-0 G-1
Caroline 72 32 27 8 5 30 190 207 77 21-10-3-1 11-17-5-4 6-1-3-0 G-2
Philadelphie 73 34 31 4 4 28 191 217 76 21-11-1-3 13-20-3-1 4-5-1-0 G-1
Floride 73 32 30 5 6 27 186 209 75 17-17-1-2 15-13-4-4 3-7-0-0 G-1
Buffalo 74 30 32 6 6 28 183 214 72 17-13-3-3 13-19-3-3 3-6-0-1 P-1
Detroit 72 29 32 11 0 21 180 213 69 14-16-5-0 15-16-6-0 4-6-0-0 G-1
New Jersey 73 27 34 10 2 24 169 215 66 15-14-6-0 12-20-4-2 2-8-0-0 P-1

ASSOCIATION DE L’OUEST
SECTION CENTRALE
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
x-Chicago 73 47 20 5 1 44 222 183 100 24-9-4-1 23-11-1-0 7-2-1-0 P-1
x-Minnesota 73 44 23 4 2 41 236 183 94 24-11-1-0 20-12-3-2 2-8-0-0 P-1
St. Louis 73 40 28 4 1 39 205 196 85 21-11-3-1 19-17-1-0 9-1-0-0 G-4
SECTION PACIFIQUE
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
San Jose 73 42 24 6 1 40 198 169 91 23-10-3-1 19-14-3-0 4-6-0-0 P-4
Anaheim 73 39 23 8 3 36 190 181 89 24-8-2-2 15-15-6-1 7-2-0-1 G-2
Edmonton 73 39 25 4 5 35 212 190 87 20-12-1-3 19-13-3-2 6-3-0-1 P-1
QUATRIÈME AS
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Calgary 74 41 29 2 2 37 204 200 86 22-15-0-0 19-14-2-2 7-3-0-0 P-2
Nashville 73 37 25 7 4 35 215 203 85 22-8-5-2 15-17-2-2 5-3-1-1 G-2
Los Angeles 72 34 31 3 4 32 175 181 75 20-13-0-2 14-18-3-2 4-4-1-1 P-2
Winnipeg 73 33 33 6 1 31 220 232 73 18-18-0-1 15-15-6-0 5-4-1-0 G-3
Dallas 72 29 33 9 1 29 196 233 68 19-12-5-1 10-21-4-0 5-5-0-0 G-1
Vancouver 73 29 35 7 2 25 167 215 67 18-13-6-0 11-22-1-2 3-5-2-0 P-1
Arizona 74 27 38 7 2 21 179 236 63 16-16-3-2 11-22-4-0 4-4-1-1 P-1
Colorado 72 20 49 2 1 20 140 238 43 11-23-1-1 9-26-1-0 3-7-0-0 P-3

LHSAM
FINALE (4 DE 7)
Vendredi 24 mars
St-Léonard à Louiseville, 20h30.
Samedi 25 mars
Louiseville à St-Léonard, 20h30.
Le calendrier complet n’a pas 
encore été dévoilé.

NBA
CALENDRIER
Mercredi 22 mars
Charlotte 109 Orlando 102
Indiana 100 Boston 109
Philadelphie 97 Okl. City 122
Detroit 95 Chicago 117
Atlanta 100 Washington 104
Cleveland 113 Denver 126
New York 101 Utah 108
Milwaukee 116 Sacramento 98
Jeudi 23 mars
Phoenix à Brooklyn, 19h30.
Toronto à Miami, 19h30.
L.A. Clippers à Dallas, 20h30.
Memphis à San Antonio, 20h30.
New York à Portland, 22h.
Vendredi 24 mars
Denver en Indiana, 19h.
Cleveland à Charlotte, 19h.
Detroit à Orlando, 19h.
Brooklyn à Washington, 19h.
Phoenix à Boston, 19h30.
Atlanta à Milwaukee, 20h.
Philadelphie à Chicago, 20h.
La N.-Orléans à Houston, 20h.
Minnesota à L.A. Lakers, 22h30.
Sacramento à Golden State, 
22h30.
Samedi 25 mars
Utah à L.A. Clippers, 15h30.
Washington à Cleveland, 19h30.
Toronto à Dallas, 20h30.
New York à San Antonio, 20h30.
Minnesota à Portland, 22h.
Dimanche 26 mars
Phoenix à Charlotte, 13h.
Brooklyn à Atlanta, 13h.
Okl. City à Houston, 15h30.
Chicago à Milwaukee, 15h30.
Sacramento à L.A. Clippers, 
15h30.
Philadelphie en Indiana, 18h.
Miami à Boston, 18h.
La N.-Orléans à Denver, 20h.
Memphis à Golden State, 20h.
Portland à L.A. Lakers, 21h30.

LHJMQ 
HUITIÈMES DE FINALE
(QUATRE DE SEPT)
Saint John (1) vs Rimouski (16)
Vendredi 24 mars
Rimouski à Saint John, 18h
Samedi 25 mars
Rimouski à Saint John, 18h
Mardi 28 mars
Saint John à Rimouski, 19h30
Mercredi 29 mars
Saint John à Rimouski, 19h30
Vendredi 31 mars
x-Rimouski à Saint John, 19h
R.-Noranda (2) vs Halifax (15)
Vendredi 24 mars
Halifax à Rouyn-Noranda, 19h30
Samedi 25 mars
Halifax à Rouyn-Noranda, 19h
Mardi 28 mars
Rouyn-Noranda à Halifax, 18h
Mercredi 29 mars
Rouyn-Noranda à Halifax, 18h
Shawinigan (3) vs Val-d’Or (14)
Vendredi 24 mars
Val-d’Or à Shawinigan, 19h30
Samedi 25 mars
Val-d’Or à Shawinigan, 16h
Mardi 28 mars
Shawinigan à Val-d’Or, 19h30
Mercredi 29 mars
Shawinigan à Val-d’Or, 19h30
Vendredi 31 mars
x- Val-d’Or à Shawinigan, 19h30
Charl’town (4) vs B.-Comeau (13)
Vendredi 24 mars
B.-Comeau à Charlottetown, 18h
Samedi 25 mars
B.-Comeau à Charlottetown, 18h
Mardi 28 mars
Charlotte. à B.-Comeau, 19h30
Mercredi 29 mars
Charlotte. à B.-Comeau, 19h30
B.-Boisbriand (5) vs Drum’d. (12)
(B.-Boisbriand mène la série 1-0)
Jeudi 23 mars
Drummondville 1 B.-Boisbriand 3
Vendredi 24 mars
Drummondville à B.-Boisbriand, 
19h30.
Dimanche 26 mars
B.-Boisbriand à Drummondville, 
16h.
Mercredi 29 mars
B.-Boisbriand à Drummondville, 
19h.
Vendredi 31 mars
x-Drummondville à B.-Boisbriand, 
19h30.
A.-Bathurst (6) vs Québec (11)
Vendredi 24 mars
Québec à Acadie-Bathurst, 18h
Samedi 25 mars
Québec à Acadie-Bathurst, 18h
Mardi 28 mars
Acadie-Bathurst à Québec, 19h
Mercredi 29 mars
Acadie-Bathurst à Québec, 19h
Vendredi 31 mars
x- Québec à Acadie-Bathurst, 18h
Cap-Breton (7) vs Gatineau (10)
Vendredi 24 mars
Gatineau à Cap-Breton, 18h
Samedi 25 mars
Gatineau à Cap-Breton, 18h
Mardi 28 mars
Cap-Breton à Gatineau, 19h30
Mercredi 29 mars
Cap-Breton à Gatineau, 19h30
Vendredi 31 mars
x- Cap-Breton à Gatineau, 19h30
Chicoutimi (8) vs Victoriaville (9)
Vendredi 24 mars
Victoriaville à Chicoutimi, 19h30
Samedi 25 mars
Victoriaville à Chicoutimi, 16h
Mardi 28 mars
Chicoutimi à Victoriaville, 19h
Mercredi 29 mars
Chicoutimi à Victoriaville, 19h
Vendredi 31 mars
x-Victoriaville à Chicoutimi, 19h30MIDGET AAA

DEMI-FINALES
(QUATRE DE SEPT)
S. St.-François (1) c. Lévis (9)
(S St-François mène la série 3-2)
Vendredi 10 mars
Lévis 3 S. Saint-François 2 (prol.)
Dimanche 12 mars
Lévis 3 S. Saint-François 6
Vendredi 17 mars
S. Saint-François 5 Lévis 4 (prol.)
Dimanche 19 mars
S. Saint-François 8 Lévis 4
Mercredi 22 mars
Lévis 4 S. Saint-François 3 (prol.)
Vendredi 24 mars
S. Saint-François à Lévis, 19h30.
Dimanche 26 mars
x-Lévis au S. Saint-François, 13h.
C.Lemoyne (3) c. Trois-Rivières (8)
(Trois-Rivières gagne la série 4-0)
Vendredi 10 mars
T.-Rivières 4 C.C.-LeMoy. 0
Dimanche 12 mars
T.-Rivières 3 C.C.-LeMoy. 2 (prol.)
Vendredi 17 mars
C.C.-LeMoy. 1 T.-Rivières 2
Dimanche 19 mars
C.C.-LeMoy. 3 T.-Rivières 4

MLS
ASSOCIATION DE L’EST
 MJ V D N BP BC Pts
Atlanta 3 2 1 0 11 3 6
Orlando 2 2 0 0 3 1 6
New York 3 2 1 0 4 4 6
FC Toronto 3 1 0 2 4 2 5
New York City 3 1 1 1 5 2 4
Columbus 3 1 1 1 4 4 4
Chicago 3 1 1 1 3 5 4
Philadelphie 3 0 1 2 3 4 2
Montréal 3 0 1 2 3 4 2
D.C. United 3 0 2 1 0 6 1
N.-Angleterre 2 0 2 0 1 3 0

ASSOCIATION DE L’OUEST
 MJ V D N BP BC Pts
Portland 3 3 0 0 10 3 9
FC Dallas 3 2 0 1 4 2 7
Houston 3 2 1 0 7 6 6
San Jose 3 2 1 0 5 4 6
Kansas City 3 1 0 2 2 1 5
FC Seattle 3 1 1 1 6 5 4
Colorado 3 1 1 1 3 3 4
Los Angeles 3 1 2 0 3 4 3
FC Vancouver 3 0 2 1 2 5 1
Salt Lake 3 0 2 1 1 4 1
Minnesota 3 0 2 1 4 13 1
Samedi 25 mars
Minnesota en N.-Angleterre, 14h.
Salt Lake à New York, 16h.
Portland à Columbus, 19h30.

COLLÉGIAL
DEMI-FINALES (3 DE 5)
Samedi 25 mars
Lennoxville à St-Lawrence, 15h30.
Sorel-Tracy à A.-Laurendeau, 20h.
Dimanche 26 mars
St-Lawrence à Lennoxville, 16h.
A.-Laurendeau à Sorel-Tracy, 
19h30.

SOMMAIRE
Caroline 4
Montréal 1
Première période
1. Montréal, Galchenyuk 16 
(Shaw, Lehkonen) 6:46
2. Caroline, Lindholm 10 (Tera-
vainen, Aho) 16:10 (an)
Pénalité(s) — Emelin Mon 15:23.
Deuxième période
3. Caroline, Stempniak 13 (Faulk, 
Hani�n) 19:21
Pénalité(s) — Aucune pénalité.
Troisième période
4. Caroline, Stempniak 14 (Skin-
ner, Ryan) 5:11
5. Caroline, Skinner 29 (Sans 
aide) 17:57 (fd)
Pénalité(s) — Faulk Car 9:34, 
Radulov Mon 13:38.
Tirs au but
Caroline 9 5 9 — 23
Montréal 7 9 6 — 22
Gardiens — Caroline: Eddie 
Lack (G, 6-5-2); Montréal: Carey 
Price (P, 33-18-5).
Avantages numériques — 
Caroline: 1-2; Montréal: 0-1.
Arbitres — Justin StPierre, Dan 
O’Rourke. Juges de lignes — 
Tony Sericolo, Ryan Gibbons.
Assistance — 21,288.
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entre vous et moi
CLAUDE LORANGER    collaboration spéciale, claude.loranger@icloud.comlenouvelliste.ca  claude.loranger@icloud.com

ANDRÉ ALIE,  un abonné des 
grands rendez-vous du tournoi 
printanier au hockey senior A de 
la Mauricie, depuis l’entrée en 
scène du BigFoot de Saint-Léo-
nard en 2011-2012 dans le circuit 
Beauchamp, refuse carrément de 
se donner tout le crédit devant les 
succès de son équipe au cours des 
cinq dernières années. 

«L’équipe d’abord et avant tout. 
L’organisation est réglée au quart 
de tour. C’est une belle histoire de 
famille. Et je suis entouré de grands 
leaders à l’image de SAMUEL 
FORTIER (directeur général et 
joueur) que je considère le cœur 
et l’âme de l’équipe», de souli-
gner le grand chef Alie, qui vise 
une quatrième coupe en cinq ans 
d’existence pour l’équipe de la rive 
sud. 

LE RETOUR DE VOULIGNY
COACH ALIE, pour qui j’ai la 

plus grande admiration, avait une 
autre carte cachée dans son plan 
de match avant le début de la 
finale typiquement mauricienne 
qui les opposera au club Belle-
mare de Louiseville. En effet, ce 
grand rasssembleur et motivateur 
récidive et il fera appel à son pote 
SÉBASTIEN VOULIGNY avec qui 

il a soulevé la coupe Sher-Wood 
en 2016. Celui-ci relèvera MARC-
ANDRÉ LAROCHE qui sautera 
dans la mêlée dans le grand bal 
printanier. BRUNO THÉRIAULT 
complétera le trio derrière le banc. 
En fin de compte, Alie imprime sa 
propre marque chez le BigFoot-
Familiprix, si vous voulez mon avis.

BOUT PARFAIT AU CLUB DE 
CURLING GRAND-MÈRE

Un autre bout parfait de huit 
points a été accompli sur les glaces 
du club Grand-Mère mercredi 
dernier. L’exploit a été réalisé par 
l’équipe du capitaine JACQUES 
GRENIER et ses partenaires de 
jeu débutants ALAIN BARBEAU, 
HAROLD ELSENSOHN et GILLES 
DUROCHER (notre photo).

Deux excellents joueurs du 
Complexe de curling Laviolette 

participent cette semaine au 
Championnat provincial de curling 
mixte, disputé à La Sarre en Abi-
tibi. Il s’agit de SOPHIE MORIS-
SETTE et STÉPHANE ROY qui 
jouent en compagnie de DOMI-
NIQUE RICARD et PIERRE-LUC 
MORISSETTE (capitaine). Une 
autre joueuse de haut niveau de 
la région, ROXANE PERRON du 
TRC, fait partie de l’équipe de 
LOUIS BIRON à ce même tournoi.

Le club de curling Grand-Mère 
a couronné dimanche les cham-
pions de son tournoi invitation. Il 
s’agit des équipes de STÉPHANE 
MICHAUD du TRC (section A) 
ainsi que celles de MARCEL 
MARCHAND du Laviolette (B) et 
ALAIN CLOUTIER du club Grand-
Mère (C). 

Trois membres de la même 
famille, soit JOCELYN GIROUX, 

sa conjointe LYNE BOURASSA 
et leur fils WILLIAM, participent 
cette semaine au Championnat 
provincial Colts au club de cur-
ling Glenmore. Ces membres du 
club Grand-Mère jouent en com-
pagnie de MICHEL PAQUIN, un 
autre mordu de curling dont l’ex-
périence est de cinq ans et moins 
dans ce sport.

La Ligue Performance du Com-
plexe Laviolette vient de couronner 
ses grands champions. Il s’agit de 

l’équipe de MARTIN FERLAND, 
FRANÇOIS BOUDREAU, SIMON 
BRUNELLE et PIERRE PERRON 
qui continue de tout rafler d’année 
en année. Cependant, ces derniers 
ont dû livrer une chaude lutte à 
l’équipe de PIERRE GERVAIS, 
GUY TURNER, PATRICK MAR-
TIN et ALAIN MAILLETTE, suivis 
de près par MARCEL MARCHAND 
et ses coéquipiers JACQUES BOIS-
VERT, MICHEL COSSETTE et 
SERGE BOURASSA.

L’effet 
Alie

André Alie, un vrai de vrai. —PHOTO: STÉPHANE LESSARD

Un autre bout parfait de huit points a été accompli sur les glaces du club Grand-
Mère mercredi dernier par l’équipe de Jacques Grenier.

Rumeur quand
tu nous tiens!
RENÉ MARTIN des Aigles de la 
Can-Am dément la rumeur qui 
circule voulant qu’il brigue les suf-
frages aux prochaines élections 
municipales de Trois-Rivières. Et il 
ne dirait pas non la prochaine fois. 
«C’est dans mon plan de carrière 
de faire de la politique municipale 
un de ces quatre», dit-il... 

A N D R É  P R O N O V O S T  n e 
mâchait pas ses mots chez RON 
FOURNIER à Bonsoir les sportifs au 
106,9 FM, le lendemain du match 
où son petit-fils ANTHONY MAN-
THA des Red Wings de Detroit 
a enfilé un but de toute beauté 
devant parents et amis au Centre 
Bell. L’ancienne bougie d’allu-
mage des Foreurs de Val-d’Or a fait 
prendre des tasses de café à ALEX 
GALCHENYUK et SHEA WEBER 
du Canadien pour conduire les 
siens à la victoire. Avec son franc-
parler habituel, le légendaire Pro-

novost a rappelé constamment de 
«laisser les joueurs s’exprimer» tant 
chez les pros que dans les rangs 
juniors. 

FRANCIS DESROSIERS ,  un 
autre ancien gardien de but des 
Patriotes de l’UQTR, campe lui 
aussi un rôle dans la série Béliveau: 
le documentaire sur la chaîne His-
toria, tout comme OLIVIER DAL-
LAIRE, YANN JOSEPH, DAN TICE 
et SÉBASTIEN BORDELEAU.

SE RGE GARCE AU ,  profes-
sionnel du club de golf Méta-
béroutin, a été éprouvé par le 
décès de sa maman RAYMONDE 
DUCHARME-GARCEAU.

Dans le même ordre d’idées, 
l’Ouestri f luvien BERTRAND 
LAMOTHE (une bonne connais-
sance et ancien propriétaire du 
Motel Le Deauville) s’est éteint 
mardi. Il laisse dans le deuil sa 
conjointe JACQUELINE CÔTÉ-
LAMOTHE ainsi que ses enfants 
ALAIN, CAROLE, MANON et 
CHANTALE. 

G A S T O N  B O U F FA R D  f a i t 

remarquer que les pistes de ski 
de fond et de raquette Le Rocher 
de Grand-Mère sur le golf local 
demeureront ouvertes tant et aus-
si longtemps que les conditions 
météo le permettront. Info plus : 
819 538-9511.

Au Salon de quilles de Fran-
cheville...Chez les Bons Copains/
Copines, JEAN-PIERRE SPÉ-
NARD, GUY HARNOIS, GUY 
PAQUIN, BENOIT AUBRY, LUC 
ROBIDOUX, ROBERT RHEAULT, 
GISÈLE SPÉNARD et ÉLOÏSE 
F I LT E AU  s e  d é m a r q u e n t . . . 
À noter les parties parfaites 
d e  R AY M O N D  B E A U M I E R 
et PIERRE GENEST... Dans le 
groupe des As du mercredi, YVES 
LEBOEUF et BARRY ROBERTS 
ont signé des matchs de 300... Et ce 
dernier a explosé pour un triple de 
803... Avec une moyenne de 225, 
MARIO ABEL est dominant aux 
grosses quilles. Idem pour NOËL 
LONGCHAMPS qui présente 
une moyenne de 226 aux petites 
quilles...

EN VITESSE
 › RETOUR 
DANS LE 
TEMPS

Cette photo remonte à 
1959 où l’on aperçoit An-
dré Lahaye (19 ans) alors 
qu’il portait les couleurs 
des Tigers de Brighton 
en Angleterre sur les re-
commandations de son 
grand ami Russel Malone 
qui évoluait pour l’équipe 
Nottingham. Après un 
séjour chez les Anglais, la 
fusée Lahaye a terminé 
son stage junior avec les 
Reds de Trois-Rivières. 
Ensuite, il a évolué pour 
les Loups de La Tuque 
pendant quatre saisons. 
Il était l’une des gloires 
locales. Outre le hoc-
key, Lahaye a aussi attiré 
l’attention dans la disci-
pline fastball. C’était une 
gazelle et tout un voleur 
de but!
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RG NOM B P PTS +/- RG NOM B P PTS +/- RG NOM B P PTS +/- RG NOM B P PTS +/-

1 DENIS OUELLETTE 408 658 1066 102
2 MATTHIEU GRAVEL 382 677 1059 73
3 RICHARD BIBEAU 437 619 1056 73
4 LUCAS LAMBERT 374 677 1051 64
5 PATRICK DUFRESNE 425 624 1049 125
6 ROGER THERRIEN 425 624 1049 105
7 SERGE PAQUETTE 410 639 1049 82
8 PASCALE FREDETTE 407 642 1049 55
9 PATRICE DOUCET 409 637 1046 77
10 VICKY BERTHIAUME 400 645 1045 56
11 MATHIEUAYOTTE 367 676 1043 138
12 CHARLÈNE DOYON 401 641 1042 29
13 SERGE TOUPIN 382 660 1042 110
14 ROGER BERTHIAUME 418 623 1041 78
15 SYLVIE TRAVERSY 418 623 1041 71
16 PIERRE BLAIS 400 640 1040 100
17 MARTIN LAROCHE 375 665 1040 117
18 PIERREAYOTTE 391 646 1037 89
19 JOCELYN ÉTHIER 375 662 1037 35
20 MARIO DESSUREAULT 410 625 1035 54
21 JEAN TAPPS 385 648 1033 103
22 STÉPHANIE FERRON 382 651 1033 95
23 MICHAEL KANE 418 614 1032 38
24 SYLVAIN ROBERT 406 626 1032 85
25 CARMEN GAUTHIER 398 633 1031 73
26 JOSÉE HOULE 405 625 1030 142
27 JAMIE LACROIX 403 627 1030 61
28 ALYCIA DALLAIRE 384 646 1030 83
29 MICHELVERRET 431 597 1028 106
30 MARIE-CLAUDE SÉVIGNY 388 639 1027 72
31 MARKUS SCHAERLI 387 640 1027 57
32 JACK LAMY 416 610 1026 14
33 LUCAS KANE 404 622 1026 124
34 JACQUES RAYMOND 384 642 1026 54
35 CLAUDE L’HEUREUX 360 666 1026 57
36 YVES THERRIEN 413 612 1025 47
37 JEAN-PIERRE DAOUST 409 615 1024 44
38 PIERRE MAGNY 394 629 1023 69
39 STÉPHANE CARLE 372 650 1022 87
40 WILLIAM KANE 368 654 1022 150
41 DENIS JUNEAU 418 603 1021 35
42 MICHEL LEFRANCOIS 373 648 1021 157
43 RENÉ DÉSILETS 370 651 1021 112
44 GILLES NADEAU 403 617 1020 42
45 JOANIEARCHAMBEAULT 336 684 1020 63
46 JUDE LAMBERT 369 649 1018 81
47 STEVE RANCOURT 367 651 1018 130
48 SERGE BARIL 361 657 1018 58
49 JEANVÉZINA 414 603 1017 101
50 RENÉ GERVAIS 411 606 1017 87
51 ÉRIC TREMBLAY 399 618 1017 69
52 JACQUES COCHRANE 398 619 1017 104
53 NORMAND HINSE 386 631 1017 86

54 ANDRÉ BLAIS 396 620 1016 55
55 BENOIT DÉSILETS 373 643 1016 63
56 GEORGETTE LAMBERT 372 644 1016 62
57 GUY LACHAPELLE 372 644 1016 29
58 WILLIAM DARGIS 410 605 1015 104
59 RAYMOND LAVERGNE 390 625 1015 93
60 DENIS RHEAULT 376 639 1015 82
61 PIERRE RAYMOND 370 645 1015 70
62 YVON FERRON 366 649 1015 72
63 DAVE THELLEND 408 606 1014 92
64 CARL MICHAUD 379 635 1014 136
65 DAVID MILETTE 376 638 1014 102
66 JEAN MAILHOT 428 585 1013 94
67 PATRICE FREDETTE 418 595 1013 114
68 MARC-ANDRÉ BEAUDRY 393 620 1013 107
69 FRANCIS BERTHIAUME 379 634 1013 56
70 LUCIEN MONTEMBEAULT 403 609 1012 62
71 MARTIN TRAVERSY 400 612 1012 135
72 GAÉTAN LEMIRE 384 628 1012 79
73 DANIELLE DUFRESNE 425 586 1011 117
74 CLAUDE LAVOIE 412 599 1011 23
75 JEAN-LOUIS CARON 387 624 1011 68
76 LUCIE DROUIN 383 628 1011 125
77 NICOLE L’HEUREUX 362 649 1011 55
78 MARC PROULX 362 649 1011 30
79 ALAIN TURGEON 405 605 1010 47
80 JACQUESVALLIÈRES 400 610 1010 -14
81 JACQUES ST-LOUIS 385 625 1010 124
82 DENIS DESAULNIERS 385 625 1010 32
83 KARINE MONTEMBEAULT 376 634 1010 2
84 ANDRÉ POLIQUIN 373 637 1010 147
85 YVON CLOUTIER 369 641 1010 103
86 JULIE SAMSON 364 646 1010 68
87 MARIO BOLDUC 408 601 1009 48
88 LOUISE COLLINS 385 624 1009 115
89 SERGE LACHAPELLE 366 643 1009 71
90 JEAN-YVES COSSETTE 408 600 1008 56
91 FABIEN DÉSILETS 378 630 1008 72
92 MARIE-CLAUDE SOUCY 359 649 1008 92
93 ÉRIC BERTRAND 401 606 1007 32
94 ALBERT BLAIS 395 612 1007 84
95 LYNE TURCOTTE 380 627 1007 69
96 COLETTE ST-ARSENEAULT 341 666 1007 86
97 CHARLES-ANTOINE MILOT 410 596 1006 81
98 ALAIN BOISVERT 390 616 1006 104
99 ROGER DELAGE 380 626 1006 93
100 GREGVILLIARD 380 626 1006 -2
101 ALEXANDRA FERRON 366 640 1006 43
102 JEAN-PIERRE GÉLINAS 392 613 1005 95
103 ALAIN LAMONTAGNE 391 614 1005 50
104 ROGER ST-YVES 384 621 1005 100
105 SERGE BOUCHARD 380 625 1005 116
106 ALEXANDRE FAUCHER 376 629 1005 49

107 ÉRIC MORIN 405 599 1004 36
108 MARCEL CANUEL 389 615 1004 13
109 LISE THERRIEN 388 616 1004 50
110 SYLVAIN COSSETTE 371 633 1004 30
111 RODRIGUE OTIS 347 657 1004 96
112 RÉJEAN DUMAS 403 600 1003 86
113 CÉLINE BLAIS 421 581 1002 34
114 RÉJEAN GRENIER 406 596 1002 58
115 MARIE-ÈVE POIRIER 362 640 1002 60
116 RENÉ LANNEVILLE 345 657 1002 86
117 LIONEL ROBITAILLE 402 599 1001 62
118 ROBERT LABRIE 402 599 1001 26
119 DANIEL SCHAERLI 399 602 1001 50
120 JEANNINE JACOB 395 606 1001 49
121 ROGER PAQUIN 364 637 1001 -3
122 FERNAND GUILBERT 402 598 1000 63
123 RUSSELL PROULX 398 602 1000 66
124 SYLVIE BERTHIAUME 392 608 1000 38
125 GILLES MATTEAU 378 622 1000 78
126 ANNE BERNIER 372 628 1000 168
127 PIERRE DOUVILLE 407 592 999 108
128 JEAN MONTEMBEAULT 398 601 999 57
129 MARTINEVINCENT 386 613 999 74
130 JEAN-NOEL LAMPRON 385 614 999 38
131 BRUNOTHÉRIAULT 381 618 999 35
132 ALAIN HOULE 379 620 999 62
133 ANDRÉ NORMANDIN 372 627 999 63
134 JOHANNE RIVARD 364 635 999 93
135 MARIETTEL YELLE 393 605 998 51
136 MARIO LAMY 390 608 998 34
137 CHRISTIAN BERGERON 373 625 998 7
138 YVES RATELLE 396 601 997 33
139 DANNY LESSARD 391 606 997 82
140 MICHEL LACOMBE 388 609 997 56
141 MAURICE MARTEL 383 614 997 27
142 YVES MYRAND 377 620 997 13
143 ALAINAUDET 373 624 997 22
144 CÉLINE BISTODEAU 362 635 997 9
145 SYLVAIN BARIL 389 607 996 47
146 LOUIS-PHILIPPE TURBIDE 375 621 996 56
147 HÉLÈNE JULIEN 363 633 996 19
148 PIERRE DÉSILETS 414 581 995 50
149 JOCELYN DARGIS 394 601 995 19
150 ROGER DUGRÉ 385 610 995 83
151 DAVID COSSETTE 377 618 995 44
152 ANDRÉANNE FRANCOEUR 374 621 995 10
153 RÉAL CLOUTIER 367 628 995 59
154 CLAUDE CHAUVETTE 363 632 995 27
155 ZACHARY COSSETTE 405 589 994 121
156 JEAN DESHAIES 389 605 994 20
157 MARIO BÉDARD 383 611 994 99
158 SIMON DAOUST 374 620 994 -35
159 NATHALIE LEMAY 355 639 994 69

160 STEVEN GRUNERT 388 605 993 82
161 MICHAEL BENOIT 388 605 993 43
162 SYLVIE MASSE 384 609 993 23
163 RENÉ MILETTE 378 615 993 100
164 MICHEL PLOURDE 369 624 993 -15
165 MARCO HAMELIN 360 633 993 40
166 ANDRÉ HOULE 391 601 992 76
167 ANNIE ST-PIERRE 383 609 992 38
168 ALEXANDRE MAILHOT 379 613 992 43
169 ÉRIC DUBÉ 375 617 992 80
170 MIGUEL THIBAULT 383 608 991 81
171 YVON SÉGUIN 374 617 991 23
172 GAÉTAN BOLDUC 363 628 991 23
173 JEAN-FRANCOIS HINSE 357 634 991 45
174 DANIEL BARIL 352 639 991 100
175 JEAN-CHARLES LEFEBVRE 419 571 990 34
176 FRANCIS DESCHENEAUX 394 596 990 30
177 DANIEL LAFONTAINE 375 615 990 19
178 CHARLOTTE BLAIS 362 627 989 103
179 RÉMI CARON 360 629 989 75
180 GUY DIAMOND 352 637 989 102
181 HENRI DESFOSSÉS 392 596 988 115
182 NICOLE LAMPRON 381 607 988 71
183 YVES RICHER 377 611 988 80
184 NICOLE PAQUIN 370 618 988 22
185 ALEXANDRE CLOUTIER 369 619 988 54
186 FRANCE LAROUCHE 389 598 987 65
187 ALEC LAMARCHE 386 601 987 80
188 ROGER BÉLAND 369 618 987 70
189 PARISÉ LABLANC 350 637 987 100
190 ALEXANDRE GRUNERT 399 587 986 106
191 YANALLARD 389 597 986 22
192 DENIS LESSARD 370 616 986 -14
193 CLÉMENT DÉSILETS 368 618 986 30
194 MADELEINE PLOURDE 368 618 986 6
195 PIERRE PELLETIER 358 628 986 61
196 MARION GAMELIN 343 643 986 106
197 JEAN TURBIDE 339 647 986 16
198 SYLVAIN MAILHOT 394 591 985 63
199 MARCEL TREMBLAY 390 595 985 55
200 MATHIEU TEASDALE 384 601 985 76

Le «cumulatif» est une référence pour
vos échanges seulement. Votre rang
au classement général est déterminé
par la somme des pointages depuis le
début de la saison 2016. Notez qu’en
raison du nombre de participants,
il nous sera impossible de vous
renseigner par téléphone sur les
performances de votre équipe. Tous
les gagnants seront contactés par
téléphone dans la semaine suivant la
publication.

Le premier pointeur au classement
général à la �n de la saison gagnera
une carte-cadeau de 1200$

Le 2e pointeur au classement
général à la �n de la saison gagnera
une carte-cadeau de 1000$

Le 3e pointeur au classement général
à la �n de la saison gagnera une
carte-cadeau de 1000$

STEVE RANCOURT de
Notre-Dame-du-Mont-Carmel
gagne une carte-cadeau de
40$ grâce à un pointage de 64

1E PRIX

2E PRIX

3E PRIX

STATISTIQUE DES JOUEURS

saison
2016-2

017 1000S

1000S

1200S

LE MEILLEUR
POINTEUR DE
LA SEMAINE

200 MEILLEURS AU CLASSEMENT GENERAL

DEfiDEfi

LES STATISTIQUES SONT EN DATE DU DIMANCHE 19 MARS 2017. LE CLASSEMENT DES POINTEURS EST DETERMINÉ DE LA FAÇON SUIVANTE:
1) PLUS DE POINTS 2) PLUS DE BUTS 3) MEILLEURE FICHE DANS LES +/-.

N.B.: En cas d’égalité chez les 200 meilleurs pointeurs, seront déterminants: 1) le plus de buts 2) la meilleure �che +/-. Si
l’égalité persiste, un tirage au sort sera effectué pour déterminer le ou les gagnants. Pour le prix hebdomadaire ainsi que
les prix de �n de saison, s’il y a égalité, le meilleur rang au classement général déterminera le gagnant.Si l’égalité persiste,
un tirage au sort sera effectué pour déterminer le ou les gagnants.

NOM ÉQUIPE B P PTS +- B P PTS NOM ÉQUIPE B P PTS +- B P PTS
RONDE 1
PATRICK KANE CHI 32 47 79 15 2 4 6
JAMIE BENN DAL 24 39 63 -8 0 0 0
SIDNEY CROSBY PIT 40 40 80 19 6 2 8
TYLER SEGUIN DAL 24 44 68 -16 1 0 1
JOHNTAVARES NYI 27 34 61 6 2 1 3

RONDE 10
RYAN O’REILLY BUF 17 30 47 0 1 0 1
WAYNE SIMMONDS PHI 29 18 47 -21 1 0 1
TYLER TOFFOLI LOS 14 15 29 3 2 1 3
HENRIK SEDIN VAN 13 29 42 -22 0 2 2
JAMESVAN RIEMSDYK TOR 22 30 52 -3 1 0 1

RONDE 3
ERIK KARLSSON OTT 14 51 65 6 1 1 2
NICKLAS BACKSTROM WSH 21 54 75 16 0 7 7
CLAUDE GIROUX PHI 14 37 51 -18 1 2 3
STEVEN STAMKOS TAM 9 11 20 3 0 0 0
RYAN GETZLAF ANA 14 45 59 2 1 2 3

RONDE 12
KRIS LETANG PIT 5 29 34 2 0 0 0
KYLE OKPOSO BUF 19 24 43 -6 0 0 0
DANIEL SEDIN VAN 13 25 38 -13 0 2 2
DEREK STEPAN NYR 13 35 48 18 0 1 1
GABRIEL LANDESKOG COL 15 14 29 -18 0 1 1

RONDE 5
JOE THORNTON SAN 6 42 48 8 0 3 3
SEAN MONAHAN CGY 23 26 49 -2 1 2 3
COREY PERRY ANA 14 32 46 -1 0 0 0
MARK SCHEIFELE WPG 28 43 71 12 0 3 3
EVGENI MALKIN PIT 33 39 72 18 1 0 1

RONDE 14
JEFF CARTER LOS 31 29 60 -2 0 1 1
JOHN KLINGBERG DAL 11 31 42 0 0 2 2
MILAN LUCIC EDM 16 25 41 -9 1 2 3
DUSTIN BYFUGLIEN WPG 12 35 47 1 2 0 2
KYLE TURRIS OTT 23 23 46 -7 1 1 2

RONDE 7
BRENT BURNS SAN 27 43 70 22 0 0 0
PATRICE BERGERON BOS 17 31 48 13 0 4 4
JONATHAN HUBERDEAU FLO 6 10 16 3 1 2 3
JORDAN EBERLE EDM 14 28 42 1 0 3 3
AUSTON MATTHEWS TOR 32 24 56 2 1 0 1

RONDE 16
JAROMIR JAGR FLO 14 25 39 9 0 2 2
DAVID KREJCI BOS 20 29 49 -10 2 1 3
ROMAN JOSI NAS 11 32 43 -2 0 3 3
PATRICK SHARP DAL 8 10 18 -21 0 0 0
RICK NASH NYR 18 15 33 6 0 0 0

RONDE 2
JOE PAVELSKI SAN 28 35 63 11 2 0 2
VLADIMIR TARASENKO STL 34 29 63 -6 2 0 2
ANZE KOPITAR LOS 10 34 44 -9 1 3 4
ALEXANDER OVECHKIN WSH 28 31 59 7 1 2 3
CONNOR MCDAVID EDM 25 55 80 21 2 3 5

RONDE 11
NIKITA KUCHEROV TAM 33 38 71 12 2 2 4
MARK STONE OTT 22 28 50 10 0 0 0
MAX DOMI PHO 9 22 31 -11 2 0 2
RYAN NUGENT-HOPKINS EDM 15 19 34 -13 2 0 2
PATRIK LAINE WPG 33 27 60 7 1 0 1

RONDE 4
BLAKEWHEELER WPG 21 39 60 0 1 3 4
ARTENI PANARIN CHI 24 42 66 21 2 3 5
FILIP FORSBERG NSH 29 25 54 0 2 1 3
RYAN JOHANSEN NSH 12 43 55 6 1 2 3
ALEKSANDER BARKOV FLA 19 27 46 11 2 1 3

RONDE 13
MATTS ZUCCARELLO NYR 14 37 51 15 2 2 4
JAMES NEAL NSH 21 17 38 -9 2 0 2
ALEXANDER STEEN STL 14 31 45 -7 1 2 3
DYLAN LARKIN DET 15 12 27 -27 2 2 4
BRYAN LITTLE WPG 20 19 39 0 2 3 5

RONDE 6
JOHNNY GAUDREAU CGY 16 36 52 -5 2 2 4
EVGENY KUZNETSOV WSH 16 37 53 16 1 0 1
MAX PACIORETTY MTL 33 27 60 10 0 0 0
JACK EICHEL BUF 20 29 49 -8 1 1 2
JAKUBVORACEK PHI 17 38 55 -26 0 1 1

RONDE 15
BRAD MARCHAND BOS 37 42 79 20 5 4 9
DERICK BRASSARD OTT 13 24 37 12 1 2 3
BOBBY RYAN OTT 12 12 24 -5 0 0 0
JEFF SKINNER CAR 26 23 49 -10 5 1 6
BRENDAN GALLAGHER MTL 8 15 23 3 1 2 3

RONDE 8
TAYLOR HALL NJD 17 30 47 -7 2 1 3
NATHAN MACKINNON COL 15 30 45 -15 1 0 1
P.K. SUBBAN NAS 8 27 35 -4 0 1 1
LOGAN COUTURE SAN 25 27 52 13 2 2 4
ALEXANDER RADULOV MTL 15 33 48 6 0 2 2

RONDE 17
TOMAS PLEKANEC MTL 8 17 25 5 1 0 1
RYAN KESLER ANA 20 30 50 8 0 0 0
HENRIK ZETTERBERG DET 15 44 59 13 1 3 4
MIKE RIBEIRO NSH 4 21 25 -5 0 0 0
DAVID BACKES BOS 15 19 34 1 2 1 3

RONDE 9
JASON SPEZZA DAL 12 30 42 -18 0 2 2
PHIL KESSEL PIT 22 41 63 4 1 2 3
MATT DUCHENE COL 17 20 37 -31 1 0 1
JONATHANTOEWS CHI 20 33 53 14 3 2 5
ALEX GALCHENYUK MTL 15 25 40 1 0 1 1

RONDE 18
SHEAWEBER MTL 16 25 41 17 1 2 3
ANDREI MARKOV MTL 4 28 32 11 0 2 2
ANDREW SHAW MTL 11 16 27 4 1 2 3
DAVID DESHARNAIS EDM 6 8 14 7 1 1 2
JONATHAN DROUIN TAM 17 27 44 -6 0 2 2
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La Presse

MELBOURNE — Lance Stroll est 
arrivé jeudi matin sur le site d’Albert 
Park à la fois en toute décontraction 
et avec cette pointe de tension pal-
pable sur le visage. Quelques têtes se 
sont retournées sur son passage, des 
appareils photo ont crépité et il s’est 
engouffré dans le pavillon de l’écurie 
Williams.

Du haut de son 1,82 m, Lance Stroll 
a tout d’un éternel habitué des pad-
docks parmi les pilotes. Déjà. Pour-
tant, Melbourne, son circuit et ce 
fameux cirque de la F1 représentent 
une découverte pour lui.

«Je suis très excité. C’est bien d’être 
ici dans le paddock.» L’endroit a tout 

d’une oasis de tranquillité : vertes 
pelouses faisant office de terrasses 
devant les garages, petits pavillons 
des écuries et immense parc qu’on 
doit traverser pour y parvenir.

«Il y a un peu plus de monde qu’en 
Formule 3 où j’étais l’an dernier», 
remarque le Québécois de 18 ans. 
«Qu’il y ait plus de monde et de 
médias, ça fait partie du jeu. Main 
tenant, à ce niveau, c’est comme ça 
que ça marche.»

En ce jeudi, Stroll enchaîne les 
entrevues comme on enfile des 
perles. Aisément. Mais mécani-
quement aussi. Alors, on parle d’un 
maximum de choses en un mini-
mum de temps.

Et ces nouvelles F1 que l’on 
d i t  te r r i b l e m e nt  e x ig ea nte s 

physiquement? «Les forces G sont 
plus élevées maintenant et tout 
arrive beaucoup plus vite. Les frei-
nages sont plus courts et plus tar-
difs. Tout est beaucoup plus rapide. 
Mentalement, c’est aussi un défi. 
C’est une grosse marche par rapport 
à la F3, mais c’est une bonne marche. 
Lors de la deuxième semaine d’es-
sais à Barcelone [début mars], j’ai fait 
beaucoup de tours et des bons tours, 
ce qui est positif, mais il faut faire le 
saut. Rien ne te prépare à la F1 autre 
que la F1 elle-même.»

OUBLIER LE CAUCHEMAR
La première semaine d’essais 

d’avant saison à Barcelone n’a pas 
été une sinécure pour le jeune Mon-
tréalais. Trois séances, trois sorties 
de piste. Un cauchemar quasiment 
lorsqu’on fait ses premiers tours de 
piste officiels en F1 avec l’écurie qui 
vous fait confiance pour la saison.

«Écoute, c’était un peu la merde», 
en rigole après coup Lance Stroll. 
«Ça arrive, c’est comme ça. Je me 
suis concentré après sur la deuxième 
semaine et on a fait alors une super 
semaine», ajoute-t-il, assurant ne pas 
avoir douté de lui-même un seul ins-
tant. «Dans n’importe quel sport, ça 
ne se passe pas toujours comme tu 
le voudrais. Il faut apprendre de ce 
qui s’est passé, mettre ça derrière soi 
et se concentrer sur l’après.»

Et il vaut mieux balayer rapide-
ment du revers de la main ce genre 
d’épisode. Car en F1, tout va plus vite 
alors que les séances d’essais sur une 
saison se font de plus en plus rares. 
«Il y a encore beaucoup de choses à 
comprendre durant les prochaines 
courses», dit d’ailleurs Stroll.

À Barcelone, la Williams FW40 
a donné de bonnes indications à 
ses pilotes. Fiabilité et rapidité l’ont 

caractérisée. Mais, comme Stroll, elle 
doit s’améliorer. «Il faut améliorer 
les freinages, les virages rapides, les 
virages lents», énumère entre autres 
le pilote à son propre sujet.

Le fils du milliardaire Lawrence 
Stroll n’a pas seulement eu le pri-
vilège, gamin, d’arpenter quelques 
circuits de F1. Il a aussi fait la 
connaissance de Felipe Massa dans 

les paddocks de Ferrari dans les 
années 2000. Une anecdote glissée 
ici qui est d’autant moins banale que 
c’est aux côtés de ce même pilote 
que Lance va faire ses débuts en F1.

«C’est particulier d’arriver ici, à 
Melbourne, et d’être avec Felipe. En 
même temps, il y a un travail à faire, 
il faut que je me concentre sur moi-
même et sur mes affaires.»

«Rien ne te 
prépare à la F1»

Le Québécois Lance Stroll et le Brésilien Felipe Massa feront équipe chez Wil-
liams pour la saison de F1 qui s’amorce en fin de semaine en Australie. 
— PHOTO: AGENCE FRANCE-PRESSE

Lance Stroll est le plus jeune pilote du Championnat du monde de F1 
cette année. Au départ dimanche (1h, heure du Québec), il aura 18 ans, 
4 mois et 28 jours. Forcément, cela interpelle. Les médias, le public, voire 
le paddock au complet. Et les regards se posent sur lui. Mais lui ne les voit 
pas. Ou ne veut pas les voir. Et de toute façon, cela lui importe vraiment 
peu. Pour ne pas dire pas du tout. «Il y a peut-être des gens qui disent 
plus de choses sur moi, mais ça fait partie du jeu.»

La pression des autres finalement, il ne connaît pas. La seule qu’il 
connaisse, c’est celle que lui-même se met sur les épaules. «Même en 
Formule 3, je me mettais de la pression pour bien faire. Dans tous les 
sports, on fait ça, mais c’est une émotion positive.» Son objectif pour 
ses premiers tours de roue sur le circuit d’Albert Park, peu commode à 
apprivoiser? «Je ne vais pas arriver à la première séance et connaître 
la piste et pousser tout de suite. Je vais vraiment juste apprendre et 
comprendre comment ça marche ici, à Melbourne», disait Stroll avant 
les premiers essais libres.  LA PRESSE

Une piste à apprivoiser

lo
to

q
u

eb
ec

.c
o

m
/lo

te
ri

es
lo

to
q

u
eb

ec
.c

o
m

/lo
te

ri
es

lo
to

q
u

eb
ec

.c
o

m
/lo

te
ri

es

lo
to

q
u

eb
ec.co

m
/lo

teries
lo

to
q

u
eb

ec.co
m

/lo
teries

lo
to

q
u

eb
ec.co

m
/lo

teries

En cas de disparité entre cette liste et la liste officielle de Loto-Québec, cette dernière a priorité.
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RÉSULTATS DU : MERCREDI 22 MARS 2017

Maximum normal
Minimum normal
Record max
Record min

AUCANADACOUP D’ŒIL MÉTÉO

LESMARÉESLESOLEIL

Demain
Max. 1
Min. -11

Passages nuageux
Précipitations : 20 %
Vents du nord 20
km/h

Baie-Comeau
Barrage Gouin
Calgary
Charlottetown
Edmonton
Fredericton
Gaspé
Gatineau
Halifax
Îles-de-la-Mad.
La Malbaie
La Tuque
Ottawa
Québec
Regina
Rimouski
Rivière-du-Loup
Saguenay
Sept-Îles
Toronto
Val-d’Or
Valleyfield
Victoria
Victoriaville
Yellowknife

Ave neige -1 -9
Faib neige 0 -10
Variable 11 1
Beau -2 -3
Variable 4 -2
Ave neige 2 -1
Ave neige -2 -5
Plu et nei 2 -2
Beau 1 -1
Variable -5 -7
Ave neige 0 -5
Faib neige 0 -7
Plu et nei 2 -2
Faib neige 0 -5
Beau 7 0
Ave neige 0 -8
Ave neige -1 -6
Ave neige 1 -10
Ave neige -2 -10
Pluie 11 2
Ave neige 1 -14
Plu et nei 2 -2
Averses 10 4
Faib neige 2 -4
Ave neige -9 -17

6h44
Durée du jour : 12h24

19h08

Lever : 4h59

27 mars 3 avr. 11 avr. 19 avr.

Coucher : 15h18

0
-5

0
-5

2
-2

2
-4

Sherbrooke

Shawinigan

Victoriaville

Québec

©MétéoMédia 2017

1
-4

Trois-Rivières

1
-5

Drummondville
1
-3

Montréal

Dimanche
Max. 0
Min. -7

Passages nuageux
Précipitations : 20 %
Vents de l’est 20
km/h

Lundi
Max. 0
Min. -1

Faible neige
Précipitations : 80 %
Vents du nord-est
20 km/h

Mardi
Max. 2
Min. -1

Pluie et neige
Précipitations : 70 %
Vents de l’est 15
km/h

La Pérade Trois-Rivières
Hre Ht/m Hre Ht/m
5h42 0,7m
9h18 1,3m
17h36 0,7m
21h12 1,6m

7h33 0,7m
10h24 0,9m
19h21 0,7m
22h12 1m

LA LUNE ALMANACH

3,7°
-6,2°

16,7°/1979
-18,9°/1956

LEMONDE
Amsterdam
Athènes
Boston
Bruxelles
Buenos Aires
Hong Kong
Lisbonne
Londres
Los Angeles
Madrid
Mexico City
Moscou
New York
Paris
Rio
Rome
Tokyo
Washington

Acapulco
Bermudes
Barbades
Cancun
Fort Lauder.
Freeport
Key West
La Havane
Martinique
Myrtle Beach
Montego Bay
Orlando
Phoenix
Puerto Plata
Puerto Vallarta
San José
Tampa
West Palm B.

AUSOLEIL
Beau 13 2
Soleil 20 9
Plu et nei 5 3
Variable 13 3
Averses 25 20
Éclaircies 22 20
Averses 14 9
Beau 13 6
Soleil 20 13
Averses 10 1
Averses 27 11
Nuageux 7 -4
Plu et nei 8 7
Averses 15 6
Ensoleillé 30 22
Variable 22 9
Variable 12 2
Averses 18 11

Soleil 30 24
Éclaircies 15 13
Variable 28 25
Soleil 27 23
Averses 24 20
Averses 24 19
Averses 25 22
Averses 27 21
Nuageux 29 23
Ensoleillé 20 13
Orages 28 23
Beau 25 17
Soleil 24 14
Averses 24 21
Beau 27 16
Soleil 34 23
Ensoleillé 26 16
Averses 24 19

0
-7

La Tuque

0
-4

Mont-Tremblant
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Classée 18e au monde, la Chine n’a pas connu le tournoi qu’elle espérait à 
la Classique mondiale de baseball, encaissant trois défaites sans appel. Le 
gérant des Aigles de Trois-Rivières, T.J. Stanton, croit tout de même avoir 
aperçu un releveur qui pourrait rendre de bons services à sa formation cet 
été. L’organisation s’est entendue avec le lanceur gaucher Andrew Chin, 
un Américain de naissance mais dont les grands-parents sont originaires 
de la Chine, d’où sa participation à la Classique. Chin a été un choix de cin-
quième ronde des Blue Jays de Toronto en 2011, avant d’être sélectionné de 
nouveau par les Yankees, trois ans plus tard. Âgé de 24 ans, Chin a disputé 
38 manches dans les rangs professionnels, où il ne s’est rendu que dans 
la saison courte du niveau A. Il avait précédemment évolué pour Boston 
College. En deux tiers de manche à la Classique mondiale de baseball, Chin 
a alloué deux coups sûrs, un but sur balles et deux points mérités contre 
l’Australie. —PHOTO: ALLEN DELVIN

 › LES AIGLES PIGENT DANS 
L’ÉQUIPE NATIONALE DE CHINE

L’attaquant est 
le candidat du CH 
pour le trophée 
Bill-Masterton

BROSSARD (PC) — Dorénavant, il 
faudra cesser de regarder de haut 
les joueurs choisis en sixième 
ronde de la séance de sélection de 
la LNH. Il peut s’y cacher de beaux 
exemples de persévérance et de 
dévouement.

C’est le cas de Paul Byron, qui a 
été sélectionné comme candidat 
du Canadien en vue de l’attribution 
du trophée Bill-Masterton pour la 
saison 2016-2017. Lors d’un scru-
tin mené auprès des journalistes 
affecté à la couverture du CH, il 
a récolté 25 points grâce à cinq 
votes de première place, quatre 
de deuxième position et deux de 
troisième.

Le petit attaquant a été préféré au 
vétéran défenseur Andrei Markov 
(23 points), même s’il a obtenu six 
votes de première place. «Il s’agit 
d’un honneur incroyable. Beaucoup 
de joueurs dans l’équipe auraient 

pu être sélectionnés. Il s’agit d’un 
moment dont je suis fier», a déclaré 
Byron. 

Âgé de 27 ans, Byron connaît une 
saison au-delà de toute espérance. 
Avant le match de jeudi soir, il avait 
amassé 20 buts et 17 aides, des 
sommets personnels en carrière. 
Seul Max Pacioretty a marqué plus 
de buts que lui. 

Son ratio défensif de +15 lui 
confère le deuxième échelon chez le 
CH, tout juste derrière Shea Weber 

(+ 16). Et malgré ses 5’9” et 160 livres, 
Byron a jusqu’à maintenant distri-
bué 100 mises en échec, ce qui le 
place au cinquième rang parmi tous 
les joueurs du Tricolore et deuxième 
parmi les attaquants de l’équipe.

Tout ça venant d’un joueur choi-
si au 179e rang par les Sabres de 
Buffalo en 2007, avec qui il n’a 
joué que huit matchs avant d’être 
échangé à Calgary en juin 2011. 
Quatre ans plus tard et après une 
saison écourtée par des blessures, 
il a vu les Flames soumettre son 
nom au ballottage, le 5 octobre 
2015. Le lendemain, le dg Marc 
Bergevin le réclamait.

«Ce fut un moment stressant», 
avoue Byron. «Quand ma femme et 
moi avons appris que le Canadien 
m’avait réclamé, nous ne pouvions 
pas être plus heureux de revenir 
près de la maison.»

Depuis 1968, le trophée Bill-
Masterton est remis annuelle-
ment au joueur de la LNH qui a 
fait preuve du plus bel exemple 
de détermination, de persévé-
rance et d’esprit sportif au hoc-
key. Masterton, un ancien joueur 
des North Stars du Minnesota, 
est décédé le 15 janvier 1968 à 
la suite d’une blessure subie lors 
d’un match de la LNH.

Byron préféré à Markov

Paul Byron — PHOTOTHÈQUE LE SOLEIL

La Presse canadienne

MONTRÉAL — Lee Stempniak a marqué deux 
buts et il a été l’artisan d’un gain de 4-1 des 
Hurricanes de la Caroline face au Canadien 
de Montréal jeudi soir au Centre Bell.

Stempniak, qui n’avait pas trouvé le fond du 
filet depuis le 3 mars, a d’abord brisé l’égalité 
de 1-1 tard au deuxième vingt. Il a ajouté son 
14e de la saison à 5:11 de la troisième période.

Elias Lindholm, lors d’un avantage numé-
rique vers la fin du premier vingt, a également 
déjoué Carey Price, qui n’a rien eu à se repro-
cher. Price a bloqué 19 rondelles. Jeff Skinner 
a ajouté un but dans un filet déserté en fin de 
troisième.

Chez le Canadien, Alex Galchenyuk a été 
de loin le joueur le plus dynamique et le plus 
dangereux. C’est d’ailleurs lui qui a ouvert la 
marque au premier vingt face à Eddie Lack. 
À son premier match en carrière contre le 
Canadien, Lack a été encore moins occupé 
que Price, faisant face à 22 tirs, dont seule-
ment six au troisième vingt.

Après ses deux précieux triomphes du 
week-end contre les Sénateurs d’Ottawa, le 
Canadien vient donc de subir deux revers 
d’affilée, à domicile, face à des formations qui 
ne participeraient pas aux séries éliminatoires 
si la saison se terminait ce soir.

Les hommes de Claude Julien tenteront de 
profiter de la prochaine visite des Sénateurs, 
samedi soir, pour retrouver le chemin de la 
victoire. Il s’agira du troisième et dernier duel 
entre les deux rivaux de la section Atlantique.

BON DÉPART DU NOUVEAU TRIO
L’unité offensive composée d’Andrew Shaw, 

Alex Galchenyuk à gauche et Artturi Lehko-
nen a connu un bon début de rencontre et 
une bonne première période en général. Le 
travail des trois joueurs a mené au premier 
but des locaux, celui de Galchenyuk, qui a 
complété une belle passe de Shaw pendant 
la septième minute de jeu.

Toutefois, les hommes de Claude Julien 
ont connu une deuxième moitié de période 
moins convaincante. Après le filet de Galche-
nyuk, le Canadien n’a obtenu que trois tirs 
vers Lack jusqu’à la fin de l’engagement, 
incluant un intervalle d’environ huit minutes 
sans mettre le gardien des Hurricanes à 
l’épreuve ne serait-ce qu’une seule fois.

Pendant ce temps, la troupe de Bill Peters a 

semblé se sentir de plus en plus à l’aise dans 
un édifice qui lui est généralement hostile 
et où sa dernière victoire remontait à février 
2012. Le travail des jeunes joueurs des Hurri-
canes a porté fruit quand Lindholm a marqué 
son 10e de la saison, en avantage numérique 
avec un peu moins de quatre minutes à jouer 
au premier vingt.

Le jeu offert de part et d’autre au deuxième 
vingt a été dénué d’émotion de part et d’autre. 
Les joueurs du Canadien sont demeurés aussi 
inertes qu’en deuxième moitié de première 
période, avant de commencer à relever leur 
niveau d’intensité. Galchenyuk, Alexander 
Radulov et Paul Byron, ce dernier à l’aide 
d’une belle poussée de vitesse, ont tour à tour 
menacé Lack.

Mais ce sont les Hurricanes qui ont trouvé 
le moyen de se donner une avance d’un but à 
19:21 de la période, quand Stempniak a battu 
Price à l’aide d’un tir du revers qui a d’abord 
donné contre le patin d’Alexei Emelin avant 
de bifurquer brusquement vers la droite du 
gardien du Tricolore, complètement impuis-
sant sur le jeu.

Stempniak a remis ça à la suite d’un sur-
nombre au début de la troisième, avant que le 
Canadien ne profite de sa première supério-
rité numérique de la rencontre, à mi-chemin 
de l’engagement.

Claude Julien a retiré Price au profit d’un 
sixième attaquant avec 2:30 à jouer, mais 
Skinner a tassé Jeff Petry de la rondelle 
comme s’il était un bambin et a marqué 
dans un filet désert moins de 30 secondes 
plus tard.

Le Canadien pris par surprise

Carey Price et le CH n’ont pas offert leur meilleure performance face aux Hurricanes. — PHOTO:  PC
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Alexis Pépin 
content de se 
mesurer aux 
Cataractes plutôt 
qu’aux Huskies
STEVE TURCOTTE
Steve.turcotte@lenouvelliste.qc.ca

SHAWINIGAN — Il n’y a pas que les 
Cataractes qui ont regardé en ar-
rière pour y puiser quelques trucs 
avant les séries 2017.

À pareille date l’an dernier, les 
Foreurs s’apprêtaient à vivre l’enfer. 
Ils ont été victimes de la plus grande 
surprise de l’histoire des séries, bais-
sant pavillon face à l’Armada de 
Blainville-Boisbriand. Les Foreurs 
venaient de boucler la saison avec 
une récolte de 102 points. L’Armada 
en avait amassé 40 de moins. Grâce 
à Samuel Montembeault, cet écart 
sur papier est disparu sur la glace et 
en l’espace de 10 jours, les Foreurs 
ont été expédiés en vacances 
forcées.

Aussi difficile fut cet épisode, il 
donne espoir aux vétérans des 
Foreurs qui endossent maintenant 
le rôle de négligés face aux Cata-
ractes. «Ça prouve que tout peut 

arriver en séries. Il n’y a jamais rien 
de gagné d’avance», propose Alexis 
Pépin, qui en est à sa cinquième sai-
son dans la LHJMQ.

Le gros attaquant de 20 ans ne 
cache pas qu’il est bien content de 
se mesurer aux Cataractes plutôt 
qu’aux Huskies, les éternels rivaux 
des Foreurs. S’ils avaient perdu 
samedi dernier à Shawinigan, il y 

aurait eu une guerre en Abitibi. La 
victoire a permis aux Foreurs d’éviter 
les champions en titre. «Je pense que 
c’est mieux comme ça. La rivalité est 
tellement intense entre les Huskies 
et les Foreurs. Si ça c’était mal passé 
contre les Huskies, on se serait fait 
écoeurer pas à peu près. Face aux 
Cataractes, on sera un peu plus 
dans l’ombre. Pour partir les séries, 

c’est parfait. On verra bien ce que ça 
va donner», ajoute celui qui a été le 
deuxième choix au total de l’encan 
de 2012, derrière Daniel Audette. 
Pépin assure que les Foreurs vont 
se présenter à Shawinigan en 
confiance. «Je crois en nos chances.»

Étienne Montpetit est dans le 
même bateau. Il croit lui aussi que 
la mauvaise expérience de l’an 

dernier peut guider les Foreurs ce 
printemps. En l’emportant samedi 
dernier au Centre Gervais Auto, le 
gardien étoile pense que son club a 
livré un message clair aux Cataractes 
qu’il n’a pas l’intention de jouer un 
rôle de figurant. «Le message, c’est 
qu’on va être dur à battre. Ce qu’on 
a vécu l’an dernier, ça peut certai-
nement nous servir. Mais on devra 
tous contribuer si on veut gagner la 
série.»

Le pilote Mario Durocher ne niche 
pas exactement sous le même toit  
que ses  vétérans. Le pilote des 
Foreurs va s’assurer de prévenir ses 
hommes qu’ils devront être très 
concentrés sur la tâche à accom-
plir s’ils veulent rivaliser avec les 
Cataractes. 

«Ça ne donne rien  de parler de ce 
qui s’est passé l’an passé, je n’ai plus 
du tout la même équipe. Il ne reste 
que quelques joueurs qui ont vécu 
cette série-là», propose le vieux rou-
tier, détenteur de deux coupes du 
Président. Après la victoire des siens 
samedi, Durocher a hésité quelques 
secondes avant de commenter l’af-
firmation de Montpetit sur le poten-
tiel message envoyé dans le camp 
adverse. «Il manquait quand même 
plusieurs bons joueurs de l’autre 
côté… On va devoir se concentrer 
sur nos affaires. Il faut mieux jouer 
défensivement, et trouver une façon 
de jouer physique sans pour autant 
être indiscipliné. On affronte une 
très bonne équipe», a-t-il résumé.

«Je crois en nos chances»

Étienne Montpetit sera le joueur-clé des Foreurs au cours de la série contre les Cataractes. — PHOTO: OLIVIER CROTEAU

La Presse canadienne

TORONTO — Alexander Ovechkin 
s’est engagé à participer aux Jeux 
olympiques de 2018 en Corée du 
Sud, que la Ligue nationale de hoc-
key y soit ou non. Le supervedette 
russe pourrait bien ne pas être la 
seule à s’y rendre.

Donald Fehr, le directeur exécu-
tif de l’Association des joueurs de 
la LNH (AJLNH), a mentionné que 
«ce sera probablement le prochain 
obstacle» que rencontrera la ligue si 
elle choisit de ne pas interrompre la 
saison 2017-18 afin de permettre à 
ses joueurs de représenter leur pays 
à Pyeongchang.

«Je ne suis pas convaincu que 
nous acceptons l’idée que ce soit 
une décision qui appartienne à la 
ligue, a confié Fehr jeudi lors d’une 
conférence téléphonique. Ce sera 
fort probablement une décision qui 
appartiendra à chaque club.»

La LNH a refusé de commenter, 
mais il n’est pas difficile d’envisa-
ger les maux de tête que cela lui 

causerait si plusieurs joueurs déci-
daient d’emboîter le pas à Ovech-
kin et de participer aux JO, en 
février, même si la LNH poursuit 
ses activités.

Fehr et les joueurs ne souhaitent 
toutefois pas qu’on en arrive à cette 
situation. Ils désirent en arriver à 
un consensus qui permettrait aux 
joueurs de participer aux Jeux.

«Ils savent à quel point c’est 
important pour nous, a affirmé Fehr. 
Ils savent que nous croyons ferme-
ment que les joueurs doivent avoir 
l’opportunité d’y jouer. Ils savent 
que nous croyons que c’est pour le 
bien à long terme du sport. On doit 
tenter de s’entendre.»

Les propriétaires ont passé les 
derniers mois à se chamailler sur ce 
sujet. Certains ne sont pas convain-
cus des effets positifs de participer 
aux Jeux sud-coréens. Qui plus est, 
de stopper les activités pendant plus 
de deux semaines ne les enchantent 
pas plus.

Au départ, ce sont les coûts qui 
étaitent le point d’achopement des 
négociations, puisque le Comité 

international olympique ne souhai-
tait pas défrayer les coûts de voyage-
ment et d’assurances. La Fédération 
internationale de hockey sur glace 
(IIHF) dit avoir remédié à cette 
situation, mais la LNH demeure 
sceptique.

La LNH n’apprécie pas non plus 
les règles du CIO qui l’empêche 
de faire la promotion de sa pré-
sence aux Olympiques ou de pré-
senter des faits saillants sur ses 
plateformes.

Le commissaire Gary Bettman a 
déclaré plus tôt cette semaine qu’il 
faut plutôt croire que la ligue s’abs-
tiendra d’y participer, tandis que son 
adjoint, Bill Daly avait indiqué en 
janvier que quelque chose devrait 
changer dans les négociations afin 
que la ligue modifie sa position.

«Je ne sais pas ce que ce doit être, 
a-t-il dit. Mais ce que je peux affir-
mer, c’est que si nous entendons 
toujours les mêmes arguments, je 
ne pense pas que cela nous fera 
changer notre position.»

Aucune discussion formelle n’a eu 
lieu entre la ligue, l’AJLNH, le CIO 

et l’IIHF depuis celle tenue à New 
York, en février. Aucune autre ren-
contre n’est prévue.

Le 1er janvier dernier, Fehr s’est 
dit «plus optimiste que jamais» 
sur la présence des joueurs de la 
LNH aux JO, mais le même niveau 
d’optimisme n’est plus perceptible. 
Il souligne que le désir des joueurs 
d’y prendre part est «plutôt géné-
ralisé» et qu’il ne serait pas sage 
pour la LNH de se priver de deux 

occasions en cinq ans en Asie, avec 
les Jeux d’hiver qui seront présentés 
à Pékin en 2022.

«Il y a un élément patriotique 
également. (...) De retirer cette 
opportunité aux joueurs serait 
très malheureux, a indiqué Fehr. 
Ça représente beaucoup pour les 
joueurs de pouvoir dire: ‘‘J’ai par-
ticipé aux JO’’. Pas seulement pen-
dant leur carrière active, mais pour 
le reste de leur vie.»

JEUX OLYMPIQUES

Fehr renvoie la balle à la LNH

«Je pense qu’ils savent que c’est très important pour nous de représenter 
notre pays, a raconté Alex Ovechkin aux reporters jeudi, à Washington. Tout 
le monde veut y aller.» — PHOTO: ASSOCIATED PRESS
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Claude Bouchard 
recommande 
à ses joueurs de 
ne pas prendre 
les Foreurs à la 
légère

STEVE TURCOTTE
steve.turcotte@lenouvelliste.qc.ca

SHAWINIGAN — C’est en parlant 
du passé que Claude Bouchard 
a préparé le présent avec ses 
joueurs cette semaine, à l’aube de 
la série face aux Foreurs de Val-
d’Or qui s’amorce vendredi soir au 
Centre Gervais Auto. 

L’an dernier, les Cataractes avaient 
échappé le premier match face au 
Phoenix, et ils avaient bien failli 
perdre le second affrontement 
aussi, même s’ils étaient largement 
favoris dans cette confrontation. 
Le scénario est identique face aux 
Foreurs. Bouchard s’attend évi-
demment à une meilleure prépa-
ration de ses équipiers.

«On a 13 joueurs qui ont parti-
cipé à la finale l’an dernier. Ajou-
tons aussi Cam Askew, qui s’est 
rendu en demi-finale. Ça fait un 
bon groupe qui a vécu beaucoup 
de choses. Notre bagage doit ser-
vir», martèle l’entraîneur-chef. 

«On a évidemment parlé de la 
série face au Phoenix. On a per-
du le premier match, le Phoenix 
menait 2-0 en deuxième période 

lors du deuxième match. Pour-
quoi ça s’est produit? Est-ce que 
nous avions pris le Phoenix à la 
légère? La leçon, c’est qu’il n’y a 
rien de gratuit en séries. Tous les 
clubs qui y participent y croient. 
Si tu ne te prépares pas à élever ton 
jeu d’un cran, tu peux être dans le 
trouble.»

 Bouchard insiste. Les Foreurs, 
à son avis, vont vendre chère-
ment leur peau. «Ils ont des rai-
sons d’y croire. Ils ont gagné deux 
des quatre matchs contre nous 
cette saison. Ils ont une bonne 
fiche à domicile en fin de saison. 
Ils misent sur un bon gardien. Et 
ils ont appris l’an dernier que des 
surprises au premier tour, c’est 
possible. Je suis sûr et certain qu’ils 
vont arriver prêts vendredi. À nous 
de l’être également.»

Même si son équipe n’affectionne 
pas particulièrement le jeu très 
robuste, Bouchard s’attend à du 
jeu viril. 

«On affronte une grosse équipe, 

qui va augmenter son intensité et 
qui voudra nous ralentir en nous 
frappant. C’est correct. Nous aussi, 
en bougeant nos pieds et en pous-
sant plus fort, nous serons automa-
tiquement plus physiques. Ça fait 
partie du jeu en séries.»

DESCHAMPS AFFAMÉ
Voilà une différence entre la 

saison régulière et les élimina-
toires qui ne dérangera pas les 
Shawiniganais, assure Jonathan 
Deschamps. 

«C’est comme ça à ce stade-ci 
de la saison, nous en sommes 
conscients. Plus tu avances, plus 
c’est dur. Nous sommes prêts, 
l’équipe s’est replacée en fin de sai-
son», rappelle le vétéran de 20 ans, 
qui en est à ses derniers milles 
dans le hockey junior. Pas besoin 
de vous dire ce qu’il vise. 

«Il ne me manque qu’une coupe! 
Je vais tout donner pour l’avoir 
dans mes mains. Nous sommes 
passés proche l’an dernier, cette 
expérience nous sera utile. Pour 
moi, c’est maintenant ou jamais.»

Si Deschamps est excité par cette 
dernière chance, il dit qu’une belle 
fébrilité est palpable aux quatre 
coins du vestiaire. Ce que confirme 
Samuel Girard. «Les séries, c’est 
l’fun! C’est la partie la plus intéres-
sante de l’année. C’est sûr que tout 
le monde a hâte que la rondelle 
tombe vendredi.»

La Tornade de Roberval se doute 
bien que les Foreurs sont habités 
par les mêmes sentiments. 

«Ils ne nous feront aucun 
cadeau. Ils ont des forces, 
notamment un bon gar-
dien. Il faut s’attendre 
à une série serrée. La 
clé en ce moment, 
c’est de partir cette 
série en force.»

Se fier au passé pour 
préparer le présent

Jonathan Deschamps ne veut pas louper sa dernière chance de soulever la coupe du Président. Le périple des Cataractes 
au tournoi printanier s’amorcera vendredi face aux Foreurs de Val-d’Or. — PHOTO: OLIVIER CROTEAU

Pas de papillons pour son ex!
SHAWINIGAN — Avant le déclenchement des hostilités, il y a peu de charge émotive entre les Cataractes 
et Foreurs, qui évoluent dans différentes divisions et qui n’ont pas croisé le fer en séries depuis des lunes. 
Il n’y a pas eu de grosses transactions non plus entre les deux clubs. Il y a bien Tommy Lemay qui est parti 
de Shawinigan vers Val-d’Or aux Fêtes, mais c’est un joueur de soutien…

En fait, le seul élément un peu piquant de cette confrontation, c’est que Claude Bouchard va affronter l’équipe 
qui lui a donné sa première chance dans la LHJMQ. Il a dirigé les Foreurs pendant six saisons entre 2000 et 
2006, menant cette équipe à la coupe du Président à sa première campagne.  Dans l’histoire des Foreurs, 
il vient au deuxième rang  avec 173 victoires, n’étant devancé que par Mario Durocher, qui en compte 185.

Ne comptez toutefois pas sur Bouchard pour y voir un affrontement spécial à ses yeux. «C’est comme 
ton ex. La première fois que tu la revois, ça peut te chicoter. Mais après 10 ans, ça fait longtemps que les 
papillons sont disparus!», image le coloré pilote. 

«J’ai vécu des choses extraordinaires là-bas. Mais c’est du passé. Il y a quelques années, j’étais adjoint avec 
le Drakkar et nous avions affronté les Foreurs en finale. La boucle a été bouclée. C’est une équipe comme 
les autres, maintenant.» STEVE TURCOTTE

«La leçon, c’est qu’il 
n’y a rien de gratuit en 
séries. Tous les clubs 
qui y participent y 
croient.»

CITATION 
DU JOUR

«ON A DÉCELÉ 
DES POINTS 
FAIBLES»
— Simon Lafrance, 
des Foreurs, à 
propos du gardien 
Mikhail Denisov, 
dans une entrevue 
accordée à l’Écho 
Abitibien.

Samuel Girard. «Les séries, c’est 
l’fun! C’est la partie la plus intéres-
sante de l’année. C’est sûr que tout 
le monde a hâte que la rondelle 

La Tornade de Roberval se doute 
bien que les Foreurs sont habités 
par les mêmes sentiments. 

«Ils ne nous feront aucun 
cadeau. Ils ont des forces, 
notamment un bon gar-
dien. Il faut s’attendre 
à une série serrée. La 
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SUR TOUS LES MOBILIERS DE CHAMBRE JUVÉNILES
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(911804)

20% DE RABAIS

48799
Courant : 609,99

20% DE RABAIS

36800
Courant : 460,99

LIT DE JOUR (641348)

Matelas, literie et
accessoires en sus.

ENSEMBLE DE CUISINE
3 PIÈCES (565848)

ENSEMBLE
DE CUISINE
5 PIÈCES (911689)18999 63999

Courant : 739,99

ÉPARGNEZ

100$

PLATEAU DE VERRE ÉPARGNEZ

170$
CHOIX DE COULEURS

CAUSEUSE
INCLINABLE (630500)

54999
Courant : 719,99

Matelas, literie et
accessoires en sus.

Appareils en sus.

CONSOLE POUR
TÉLÉVISEUR (614019)

Appar

CONSOLE
TÉLÉVISEUR

FORMAT
DOUBLE

Sommier à
titre indicatif

MATELAS
MATEO

29999 23999

CAUSEUSE
(634893)

INCLINABLE (630500) 9,99

14019)

CAUSEUSE 
(634893)

64999
Courant : 759,99

ÉPARGNEZ

110$

CAUSEUSE
INCLINABLE (646881)

64
Co

ÉPARGNEZ

110

39999

ÉPARGNEZ

150$

ÉPARGNEZ

200

ÉPARGNEZ

80$

CUISINIÈRE AVEC
FOUR AUTONETTOYANT

(654007)

LAVE-VAISSELLE (658188)

49999$
Courant : 649,99

ARGNEZ

200$

69999$
Courant : 999,99

69999$
Courant : 899,99

11999$
Courant : 199,99

RÉFRIGÉRATEUR
DE 18 PI CU
(671885)

ÉPARGNEZ

300$
MICRO-ONDES (655121)

DE
RABAIS

DES PRIX D’ENTREPÔT


